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EN QUARANTAINE ! l ,. „...„. H. ai......
Le 5 décembre prochain, le peuple valaisan n'aura pas seulement a

choisir ses autorités communales, mais encore à se prononcer sur trois
objets soumis à votation fédérale. Parmi ces objets, l'initiative populaire
des organisations progressistes de Suisse (POCH), en faveur de la semaine
de travail de 40 heures, retient plus particulièrement l'attention du public.

Mais que prévoit cette initiative, et
d'où surgit-elle ?

Le 20 novembre 1973, le POCH
déposait une initiative populaire, mu-
nie de 54 227 signatures valables. Selon
les ternies du message du Conseil fédé-

' rai à l'Assemblée fédérale , « cette
initiative demande qu'une nouvelle
disposition, l'article 34 octies, soit in-
sérée dans la Constitution fédérale.
L'évolution de la durée du travail à
l'étranger, l'accélération des cadences
de travail et l'augmentation des distan-
ces entre le domicile et le lieu de tra-
vail constituent les arguments de base
que les auteurs de l'initiative avancent
pour revendiquer l'introduction de la
semaine de travail de 40 heures ».

L'initiative populaire du POCH a la
teneur suivante :

« La durée normale du travail ne
doit pas dépasser 40 (quarante) heures
par semaine.

» Dispositio n transitoire : la nou-
velle disposition entrera en vigueur un
an après avoir été acceptée par le peu-
p le en votation populaire. Dès ce mo-
ment, les dispositions légales concer-
nant la durée maximale du travail heb-
domadaire seront considérées comme
étant modifiées dans le sens du nouvel
article 34 octies. »

Face a ce projet , les principaux par-
tis politiques du pays ont déjà pris po-
sition, lors de récentes assemblées gé-
nérales. A l'exception du parti socia-
liste suisse, Ils sont unanimes à propo-
ser le « non » à l'initiative. Car le sort
des travailleurs ne doit évidemment
pas s'envisager jusqu'à compromettre
l'avenir du travail.

La prise de position du parti socia-
liste suisse mérite quelques commen-
taires, puisqu'elle a finalement surpris
bien des observateurs, même avertis.

Lors du congrès de ce parti , qui s'est
dernièrement tenu à Montreux , le co-
mité central entendai t accorder la li-
berté de vote aux sections cantonales.
Par ailleurs, l'Union syndicale suisse,
sœur ou cousine du parti, préconisait
le « non » à l'initiative du POCH. Tou-
tefois , à l'étonnement quasi général , les
délégués à ce congrès décidaient de

soutenir cette initiative, par 404 voix
contre 177. Résultat sans équivoque ,
même s'il laisse songeurs, ou déconte-
nancés, les responsables du parti socia-
liste et ceux de l'Union syndicale, qui

l'étonnement socialiste pourrait deve-
nir helvétique, au soir du 5 décembre.

Avant d'entrer dans le détail et les
conséquences de cette initiative popu-
laire, qui relève plus du souhaitable
que du possible (surtout à l'heure où
l'euphorie n'est plus de circonstance),
je précise d'emblée que l'Assemblée
fédérale en recommande le rejet pur et
simple. Non pas par allergie à tout pro-
grès social, mais par souci de l'équi-
libre économique. En effet , depuis
qu'il est admis, depuis qu'il est démon-
tré que le social ne saurait se bâtir au
préjudice de l'économique, il est évi-
dent que cette initiative ne peut être
admise, sous peine de miner tout l'édi-
fice. Elle est généreuse, certes, mais
elle omet trop de calculer les effets de
sa générosité. En l'occurrence, je suis
bien sûr que les fruits n'arriveront pas
à dépasser, ni même à tenir la pro-
messe des fleurs. Et cette initiative , en
guise de quarante heures, pourrait bien
réserver une drôle de quarantaine ! J'y
reviendrai
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Long slalom à travers
* les routes valaisannes

Très longue journé e hier au Grand
Conseil : M. Bumann n 'a pu lever la
séance qu 'à 18 heures , au terme d'un
après-midi princi palement consacré à
trouver une solution à l'épineux pro-
blème de la détermination des com-
munes appelées à contribuer au réseau
routier cantonal , intercantonal et in t er -
national.

En matinée, un décre t concernant
l'adduction d'eau potable à Hérémence
(G. Berra , président : H. Roten , rap-
porteur), un décret concernant une
deuxième halle de gymnasti que au
collège de Bri gue (président H. Pelle-
grini , rapporteur M. Zitnmermann) et
un décret concernant la route Ver-
nayaz - Dorénaz (président M"" Evê-

quoz , rapporteur R. Zuber) ont été
votés sans opposition.

Le droit de pétition a fait l' objet
d'une motion André Mabillard , qui
demanda - et obtint du Conseil d'Etat
par M. Genoud - que des dispositions
spécifi ques soient introduites dans la
loi d'app lication du nouveau régime
communal et dans le règlement du
Grand Conseil , à la première révision
de celui-ci. /

La révision de la loi sur les expro-
priations , qui date de 1887 et , dans
cette attente , la création d' une section
cantonale des expropriations ont fait

Gérald Rudaz
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s'aperçoivent soudainement débordés
sur toute leur gauche, et en masse.

L'initiative populaire du POCH ,
<< pour l'introduction de la semaine de
travail de 40 heures », est ainsi soumise
à la double appréciation du peuple et
des cantons, le 5 décembre prochain.
Nombreux ne lui donnent aucune
chance de succès... encore ne faut-il
pas trop négliger son attrait ! Sinon,

Une formule inconsistante :
le christianisme par le socialisme

Arrivés presque à la fin de l'année liturgique, il nous plairait d'en faire une Comme deux fenêtres
synthèse et de grouper autour d'une idée centrale les nombreuses choses qui ,, «./ • . , , , •, , „ ., , , . . , " , r .... .. „ ,. . „ .,, , - * . . „ ? ¦ H nous suff i t  maintenant de bienfurent 1 objet de notre méditation. Quelle est cette idée, résume de toute notre foi , marauer ia SUDS tance de la doctrinespécialement après l'Année sainte et dans la lumière du concile ? Point de doute : , -?¦ , • . . ¦ ;j,.. v<
c est le Christ ' chrétienne , objet de nos méditations

durant l'année liturgique qui va s'ache-
Foyer de lumière , il est le centre de Si féconde , si indispensable et si iné- ver ave5 la fête du Christ-Roi. Suivant

notre pensée, il insp ire notre prière , il puisable que soit et que doive être l'im- un schéma employé souvent actuelle-
guide notre conduite , si nous sommes pulsion donnée par lui à la promotion ment P01"" exprimer les li gnes maî-
fidèles aux exigences de notre foi. wm^k-^k-Wk%^k-^i-^L^k-^.-^kW^mi-m 

tresses de 'a spiritualité , nous pouvons
Nous nous sommes déjà demandé , nous aussi discerner dans la doctrine
mercredi dernier , qui est le Christ  en B f̂v '̂̂ KlIPTT Ŝir'iTNflaBi chrétienne deux grandes directions ,
lui-même et ce qu ' il  représente pour  ^̂ |||J|y^̂ y|J|̂ j|| ^|̂ Jj|j|  ̂

verticale 

el horizontale , tournées , la
nous ; nous aimons à Denser aue auel- i m i u ¦ »• première vers le grand mystère denous , uuuç, amiuiis u pcnsci que quei jg ] nomrne [e christianisme ne saurait £,. , , ° , .i . c. ¦ques-uns de nos auditeurs ont trouvé -. i - Dieu , a seconde, vers le mystère in mi-M m.c uns uc nua auuiicuia uni uuuve  etre employé comme un instrument  . , . ' ... ,. '. ,
une réponse exacte à cette ouest on .¦ i i • • ment plus exigu , mais tout de mêmeï' . H "aeic a ecuc quesuuii. pour une conception de la vie - amour- • - ¦ , , , ° .- , ,,,
Mais ce n est Das tout i-i T I J \ • inépuisable , e mystère de homme.i«u w; ..ni 1j aj iuu[. d hui par exemple , on parle du « clins- S ,, . ' . * „_ ,. . r *, ' . . .  En d autres termes : I enseignement

Ravale au rang tianisme P°UI' le, socialisme » - pou,- du CM , ., * deux
d, ° une conception de la vie idéologique- t -, ,, ° , ¦ , ,, . ,

un instrument » . .• » - fenêtres , 1 une sur le ciel , 1 autre sur auiHiisiiuiiiciii... men( e( pratiquement opposée au , , ,. . , ¦ ,. ., . . . r ^ KK terre. Les disciples du divin maître
Une autre question se pose encore , cnustianisme. jouiront d une science , d' une sagesse,

inévitable , et elle aussi très impo.- . Un long développement s .mposerait dc |a sio„ d.une révélation in _
tante : qu 'est-ce que l' ensei gnement du IC1 - Qu " nous sufflse d une simp le
Christ me propose à croire , à savoir , à mention. Suite page 7
penser ? Qu 'y a-t-il de particulier , de
fondamental , d'indispensable , de beau
dans l'Evang ile , que j 'ai entendu à la
messe du dimanche ou encore ai l-
leurs ?

Cet examen sera tout autre que su-
perflu , si nous voulons éviter le nomi-
nalisme, qui se sert de l'é p ithète
« chrétien » pour qualifier mille choses
d'une façon purement conventi onnelle ,
superficielle , extérieure , sans en appro-
fondir le sens , ni ressentir la vibration
intérieure éveillée par ce mot.

Les autres joies de la montagne

Ave c les premiers frimas , les premiers « étages » de neige, les plaisirs que procure la montagne en été ont pris
fin... Finis les pique-nique sur la mousse sèche ou sur une pierre pla te ; finies les promenades sur les sentiers
odorants au milieu des alpages... Commencent les autres joies de la montagne : les glissades effrénées dans l' air
piquant, les cuisantes batailles de boules de neig e, les forê ts plus sombres et profondes , comme de lourdes
cathédrales. Saison vive... vive l'hiver. Ici la région du Simplon. Photo NF

I Li pomme ie discorde
La légende nous rapporte que

lorsque Pelée , épousa Thétis , la
plus jolie des Néréides - union
dont devait naître Achille - Eiïs
jeta au milieu des convives une
pomme d'or destinée à la p lus
belle. On devine le grabuge qui
s'ensuivit , les colères qui s'y mani-
festèrent et l'histo ire des hommes
et des poètes devaient attribuer à
ce geste malheureux les prémices
de la Guerre de Troie, j' ai par
moment l'impression que le fa-
meux programme commun - Bible ,
Coran , Thora de la gauche - pour-
rait bien , l'heure venue , jouer un
| rôle identi que à celui de la fa-

meuse pomme. C'est tous les jours
ou presque, en effet , que surgissent
des points de frictions entre parte-
naires qui déclarent , à tout bout de
champ, ne pouvoir se passer les
uns des autres.

I 

Sur le plan matériel , on remar-
quera que depuis quelques temps ,
F. Mitterrand est absent de ces défi-
lés lassants où la gauche enrégi-
mente la classe ouvrière et l' amène
peu à peu à devenir un troupeau
aux réflexes conditionnés. Sous
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d'autres étendards , nous avons vu
le même phénomène avec Hitler et
Mussolini , Staline et Franco.
L'obéissance aveugle des masses
est à ce prix. Tandis que G. Mar-
chais parade aux côtés de MM. Sé-
guy et Maire , le leader du parti so-
cialiste délègue à un comparse le
soin de le représenter. Pourquoi
cette attitude nouvelle ? Sans doute

_ parce que F. Mitterrand - au fur et
' à mesure qu 'il s'approche du pou-
| voir - prend conscience, à travers
i les difficultés rencontrées par ceux
' qu 'il combat , de la tâche écrasante
| qui . l'attend. Il sait aussi qu 'il ne la
i pourrait mener à bien que dans un i
I consenssus quasi général. Or , ce
I n'est pas en effrayant les gens pai-
¦ sibles par des défilés , des hurle-
I ments, des grèves qu 'on obtiendra
I leur adhésion. La situation du
¦ député de la Nièvre est très incon-
I fortable. D'une part , il ne peut
I faire grise mine à ses électeurs de
¦ demain et d'autre part , il ne saurait
I se permettre de passer , aux yeux
I des citoyens tranquilles , pour un
¦ adversaire de l'ordre républicain l
I qui , n 'en dép laise aux leaders
I extrémistes , commence dans la rue.
I D'où cette réserve prudente qui fait i
I se tenir F. Mitterrand un peu en re-
| trait et laisse présager de drama-
¦ ti ques empoi gnades lorsque , le cas I
I échéant , il faudra partager avec
I G. Marchais les attributs gouver-
¦ nementaux.

Sur le plan intellectuel , les diver-
I gences se font de p lus en plus
¦ nombreuses. Quand les commu-
' nistes déclarent qu 'aux nationali-
| sations prévues par le programme

Suite page 7
l J
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Le père Henri Jalabert répond au
rédacteur en chef de « Témoignage chrétien »

chrétienne - j'y étais - s'est embrasée de
taiiv rl*i ¦ i"\ ¦ il at ail A r* ^'ti-îll/\imn r\ i\r- finii \̂np

Nous lisons dans la revue Impact de novembre 1976 :

La tragédie libanaise constitue un nouvel exemple de l'impuissance
de l'Occident face aux épreuves qui assaillent des peuples amis confrontés
à la subversion multiforme.

Devant le massacre qui, jour après jour, se répète avec une régularité
hallucinante, l 'opinion publique se lasse et ne ressent plus dans sa chair
l 'horreur que les chiffres enregistrent dans des termes comptables.

Quant aux gouvernants des grandes puissances démocratiques qui, il
y a encore quelques années, seraient in tervenus pour rétablir l'ordre et
ramener à la raison les partisans de la terreur qui détruisent systéma-
tiquement un pays florissant et pacifique , ils se bornent à formuler de
vagues déclarations de principe et se gardent bien de prendre parti dans un
conflit où se joue pourtant également leur sort. Car, il ne faut  point se
leurrer, le Liban est un nouveau front  de la troisième guerre mondiale que
nous vivons et le malheureux peuple palestinien n 'est qu 'un jouet
redoutable aux mains des forces ténébreuses qui conduisent l'assaut contre
le monde libre. Les chrétiens libanais, qui se sont soulevés contre ceux qui
rêvaient d'un nouveau génocide, n 'ignorent point quels intérêts se profilent
derrière les canons de leurs adversaires. Hélas, peuvent -ils escompter une
compréhension chez nous à l 'heure où l 'Eglise elle-même subit la séduc-
tion marxiste ?

Nous publions ci-après une lettre émanant d'une personnalité reli-
gieuse française qui vit depuis de longues années au Liban. A nos lecteurs
d'en méditer le contenu.L......

A la suite de la publication , le 22 juillet
dernier , par la revue française Témoignage
Chrétien d'un éditorial sous la signature de
son rédacteur en chef , M. Georges
Montaron , le R.P. Henri Jalabert , de la
Compagnie de Jésus, établi au Liban
depuis plusieurs années , lui a adressé la
lettre suivante :
Monsieur le directeur,

Depuis longtemps nous ne recevons plus
guère de journaux de France. Un père jé-
suite de Damas me transmet la photocopie
de votre éditorial du 22 juillet , et du
Courrier des lecteurs du 5 août , qui y fait
écho. Ce père, Syrien de nationalité, me dit
sa peine et son dégoût. J'ai hésité à y faire
écho ; car je sais qu'il n'est rien de si dif-
ficile que de se heurter à un part i pris. Je
vais tout de même essayer de m'adresser à
l'honnête homme et au chrétien.

« Les Palestiniens meurent seuls »,
écrivez-vous. Et le Liban, qui s'en soucie ?
Vous-même, que savez-vous de son his-
toire : des siècles de résistance - celle que
la France a eu à jouer pendant un peu plus
de quatre ans - pour maintenir ce petit
lambeau de terre, le seul de tout l'Orient
où les chrétiens ont pu rester des hommes
debout-

Aujourd'hui , agressés par ceux-là même
auxquels ils avaient offert l'hospitalité
pendant vingt-cinq ans, et qui ont, peu à
peu, transformé les camps, où ils étaient
réfugiés, en citadelles, puissamment for-
tifiées, une poignée d'hommes - de jeunes
hommes de toutes classes sociales -
combattent courageusement, du combat
que menaient les maquisards de France. Et

vous, qui notez encore le souvenir de votre
fondation dans la clandestinité par le P.
Chaillot, vous les insultez : « Ils ont l'Evan-
gile à la main et la haine au cœur »,
écrivez-vous.

Qui êles-vous pour sonder ¦ les cœurs :
que l'excès du malheur de ceux qui ont vu
leurs familles massacrées dans des con-
ditions trop souvent atroces, ait fait oublier
à quelques-uns la loi de la charité, c'est le
mal de toutes les guerres. Mais, je puis,
prêtre français au Liban depuis 1937, vous
attester que le combat des nationaux n'est
pas une attaque haineuse. C'est le sursaut
d'un peuple fier, acculé à se battre ou à
disparaître...

« Les Palestiniens n'ont personne pour
les soutenir », écrivez-vous. Mais parmi les
tueurs de l'hôpital d'AIey, il y avait des
gens qui ne parlaient même pas l'arabe :
des Pakistanais mercenaires, achetés par
l'argent de Kadhafi. Et « Ponce Pilate » se
lave les mains. D'accord. L'Occident laisse
la Ligue arabe, entièrement musulmane,
décider du sort du Liban et trouve cela
tout à fait normal.

Lorsque Paris a été libéré, la Montaene

II.UA ub JUI ». bi S.UV a vaiiiiuinit: uca Wlicca
entières. Que font et disent les chrétiens de
France, quand leurs frères du Liban sont
en péril de mort ?..

Je sais bien que Témoignage Chrétien ne
représente pas, Dieu soit loué, l'ensemble
de l'opinion catholique. Mais je n'ai pas
entendu dire qu'un seul journal chrétien ait
clairement et hautement proclamé qu'au
Liban on lutte pour la liberté , pour la

dignité de l'homme et que le devoir de la
France serait, sinon d'envoyer des troupes,
du moins de manifester sa sympathie par
des secours massifs. Lorsque M. Debré a
proposé d'envoyer au Liban un navire
hôpital, quel écho avez-vous fait à sa
proposition, Monsieur le directeur ?..

Le monde où nous vivons est cer-
tainement étrange. On appelle « progres-
sistes » ceux qui ont détruit les facultés de
médecine et de génie de notre université
Saint-Joseph ; ceux qui ont incendié la
Bibliothèque nationale, jeté bas les usines
et fait des chômeurs par centaines de mille,
tiré des obus au hasard sur le quartier rési-
dentiel de Beyrouth, depuis des mois. Le
père Michel Allard, orientaliste respecté de
tous les musulmans libanais, a reçu dans
sa chambre l'obus qui l'a tué, le 16 janvier
1976. On appelle « progressistes » ceux qui
ont fait abattre par des tueurs à gages les
gens qui passaient dans les rues. Le père
Louis Dumas, par exemple, 71 ans, mar-
chant appuyé sur deux cannes, et qui pas-
sait en soutane - je sais que vous n'aimez
pas les prêtres en soutane , mais vous n'en
faites pas un motif de mort - après avoir
dit la messe dans une communauté reli-
gieuse à deux cents mètres de sa résidence.
On appelle « progressistes » ceux dont les
obus incendiaires, tirés des abris blindés,
de Tell-el-Zaatar - vous n'avez pas que je
sache fait mention de cette artillerie qui ,
depuis des mois, avait fait des centaines de
victimes, dans Achrafish - dont les obus
incendiaires, dis-je, pleuvaient ces derniers
temps sous mes fenêtres, sur les belles
pinèdes de la banlieue, pour le plaisir de
détruire et de nuire.

Voilà les « progressistes ». Et lorsque des
Libanais disent leur volonté de rester en
contact avec le reste du monde et que le
Liban doit rester la patrie commune à
tous : des musulmans, des druzes, des
chrétiens de tous les rites, on les appelle
« isolationnistes » et vous les accusez
d'avoir la haine au cœur. Et, intoxiqué,
après vous avoir lu,'un imbécile qui ne sait
rien de la question, M. J. de Toulouse,
parle de « bandes fascistes », lancées sur
un « peuple terrorisé », et se demande
pourquoi le Vatican n'excommunie pas...
Et vous, Monsieur le directeur, au lieu de
prendre votre plume pour écrire à ce mon-
sieur que ce qu'il imagine est faux , vous
lui faites l'honneur de l'imprimer. Que
Dieu voie et nous juge. J'ai fini et vous
laisse à votre conscience. Peut-être vous
dira-t-elle de vous informer...

Et que le Seigneur vous éclaire... [ '

Revmilth: lp 1Q nnîit 1U7A

Henri |alabert s.j,

P.S. J'ajoute ceci : si la Syrie que vous con-
damnez n'était pas intervenue, les 40 000
Libanais de Zahlé et les 20 000 Libanais de
Kobayate-Andiket auraient subi , à bref
délai, le même sort que ceux de Dameur.

On ne peut éviter le bruit en gare de Muttenz
BERNE. - Les organes responsables des
Chemins de fer fédéraux accordent toute
leur attention à la question du bruit  pro-
voqué par la gare de triage de Muttenz 11.
Des améliorations sensibles ne peuvent
malheureusement pas être réalisées du jour
au lendemain. Il est en particulier impos-
sible d'interrompre l' exp loitation durant la
nuit.

Dans sa réponse à une question ordi-
naire du conseiller national Waldner (soc.
Bl), le Conseil fédéral précise encore que
dans tous les pays, les chemins de fer
acheminent et trient la nuit  la majeure par-
tie des wagons que les clients chargent et
déchargent le jour. De plus , la gare de
triage de Muttenz (1 est une gare commune
des CFF et de la SNCF. Les droits et les
obligations contractuels ne peuvent donc
être modifiés unilatéralement par les CFF.

En ce qui concerne l'aspect techni que du
problème de la lutte contre le bruit , les

Chemins de fer fédéraux suivent simulta-
nément deux voies : d'une part , diverses
mesures ont été app li quées immédiate-
ment.' Malheureusemen t , les expériences
faites dans d'autres gares de triage n 'ont pu
être utilisées que dans une mesure limitée ,
la conception de la gare de triage de Mut-
tenz Il constituant un cas particulier. Pour
tant , avant la mise en service de la gare ,
des dispositifs d'arrosage ont été montés
sur les freins de voies les plus bruyants.

Comme le montrent les p honoinétrics.
l' amp litude du bruit a pu être réduite de
cette manière . Le volume sonore du bruil
de ces freins de voies a encore été d iminué
par des mesures supp lémentaires. Diverses
modifications apportées aux freins d' accès
et aux freins primaires devraient atténuer
dès le début de novembre 1976 déjà , les ef-
fets des princi pales sources de bruit. L'effi-
cacité de ces mesures sera encore contrôlée

par des phonométries du Laboratoire fédé-
ral d'essai des matériaux. Si le bruit ne de-
vait alors pas être ramené à un niveau sup-
portable , les efforts entrepris seraient pour-
suivis. Les Chemins de fer fédéraux s'em-
ploient à informer objectivement la popu-
lation intéressée. En aucun cas, ils ne pren-
nent ses protestations à la légère. Une com-
mission mixte assiïre les contacts avec les
autorité s communales de Muttenz et les re-
présentants des rive rains directement tou-
chés.

En outre , un spécialiste de l' acousti que
est chargé de faire des recherches sur le
cas de Muttenz Il .j de manière à s'en pren-
dre le plus efficacement possible à la ra-
cine du mal. Les résultats des anal yses ne
pourront pas être fournis à bref délai.

Néanmoins , le problème général des nui-
sances causées par le bruit des gares de
triage est examiné de manière approfondie ,
depuis 1975, par un groupe de travail
formé de représentants des divers dépar-
tements. 11 pourra , au cours de l'année pro-
chaine, établir des directives à l ' intent ion
des entreprises ferroviaires des cantons et
des communes. Ces dispositions devront
contribuer , tant pour les installations exis-
tantes que pour celles projetées , à ramener
le bruit à un niveau supportable.
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Impressions d'un pasteur protestant
chinois sur la Chine

Le Service protestant français de presse et d'information, Paris , pu-
blie dans sa dernière livraison, les impressions d'un pasteur sur la situa-
tion religieuse en Chine.

Nous reproduisons ce texte, d'autant plus intéressant que les témoi-
gnages sur la Chine sont très rares. De plus, ce texte émane d'un chrétien
chinois.

« En Chine populaire, celui qui
est surpris en train d 'accomplir une
activité religieuse doit s 'attendre à
sept ans de prison et, pa rfois
même, à la peine de mort. Celui
qui a des sentiments religieux (qu 'il
soit chrétien ou non) commet un
péché contre la Révolution et re-
tarde la marche du progrès. C'est
pourquoi ceux qui ont une activité
religieuse subissent des peines plus
rigoureuses que les assassins. Au
cours d'une de mes visites en
Chine, une famille fu t  surprise pen-
dant qu 'elle of frai t  des sacrifices
aux esprits de ses ancêtres. Quatre
de ses membres furen t condamnés
à mort, sans autre forme  de procès,
et fusillés publiquement. J 'ai vu
moi-même leurs cadavres gisant
devant leur maison. Pour intimider
la population, on les avait fusillés
juste devant la porte de leur domi-
cile.

A la suite d'un premier contact
avec une f a mille chrétienne, j 'ai pu
rencontrer d'autres croyants. Toute-
fois , les autorités ignorent que ces
gens sont chrétiens. J 'ai eu l'occa-
sion de participer à une réunion de
ce groupe, qui a eu lieu en plein
air, dans la montagne, loin de toute
localité. Les voies d'accès étaient
surveillées par des guetteurs, qui
pouvaien t signaler à temps l'appro-
che de gens suspects : dans un tel
cas, les participants à l'assemblée
se transforment aussitôt en ramas-
seurs de bois ou en cueilleurs de
baies.

Ce qui m'a frappé , dans ces réu-
nions de chrétiens, c 'est l 'absence
de jeunes ; tous étaien t âgés de
plus de 40 ans, ils étaient donc de-
venus chrétiens avant la prise du
pouvoir par les communistes.

Traf iminnt ri'hprnïnp nnnrinmnp
BALE. - Le Tribunal correctionnel de Bâle pour des raisons semblables. II avait alors
a prononcé une peine de quatre ans de voulu, «.«onvertir » des toxicomanes
réclusion contre un homme âgé de 38 ans, consommant des drogues dures en leur
n,nnnnn /<ni,ml,l p ftp «rinlnrïnn rv.irïipl- l urirl-tr,, A,, riacnriicr-K ï-'n 1 Q7C il c ' r ,Ar ,nr , ;

lement qualifiée de la loi sur les stupé- lui-même à l'héroïne et finit même par en
fiants. Le prévenu, qui est d'ailleurs réci- vendre.
diviste , doit d'autre part verser à l'Etat les L'expertise psychiatrique a conclu à une
bénéfices qu'il a retirés du trafic de la responsabilité limitée de l'accusé, sa
drogue, soit 7520 francs. Le ministère personnalité ayant été modifiée par la
public avait requis une peine de cinq ans drogue. La peine prononcée est d'ailleurs
de réclusion. légère compte tenu de la pratique pénale

Le prévenu a été condamné en 1973 bâloise.

Si Christoph

C'était aussi une assemblée sans li-
vres. En Chine, les bibles sont ra-
res et p lus précieuses que des dia-
mants. Les passages de la Bible
que les chrétiens chinois peuvent
connaître ont été appris par coeur.
Souvent , on peut aussi entendre, en
Chine, l 'émetteur chrétien de Ma-
nille, qui di f fuse  des parties de la
Bible à la vitesse de la dictée ;
mais il est malheureusement très
rare que les chrétiens de Chine
possèdent des récepteurs ayant les
longueurs d'ondes correspondantes.

Les réunions de chrétiens n 'ont
pas lieu de manière régulière et pas
toujours le dimanche. Dans la p lu-
part des cas, le lieu en est commu-
niqué aux croyants de bouche à
oreille, un jour à l 'avance. Il n 'y a
pas de prédicateur. Celui qui con-
naît un verset de la Bible le trans-
met pour forti f ier les autres, te p lus
souvent en y ajoutant le récit d'une
expérience personnelle. A mon dé-
part, on m 'a demandé deux cho-
ses : d'abord, le soutien par la
prière et, ensuite, la fourniture de
bibles. Mais la sévérité des contrô-
les et des sanctions est telle qu 'il
est à peine possible de satisfaire à
cette demande de bibles.

On parle aussi de services reli-
gieux célébrés dans les grandes vil-
les, par exemple à Pékin. Mais il
s 'agit là de services montés à l'in-
tention du monde extérieur. Selon
les besoins de la cause, le même
bâtiment peut, d'un jour à l'autre,
être transformé en église chré-
tienne, en temple bouddhiste ou en
mosquée : tout est f ixé par le Parti
dans les moindres détails. Des ma-,
nifestations de ce genre constituent
la source des informations relatives
à une soi-disant liberté religieuse
en Chine. »



Les curries - il faut employer ce pluriel
car les formules sont nombreuses - sont des
plats mijotes très à la mode aujourd'hui où
la cuisine exoti que s'est vul garisée au point
de fi gure r dans les préparations ménagères
europ éennes.

Qu'est-ce que le curry ?
Dans les livres ou journaux de recettes ,

vous trouvez des orthogra phes diverses :
cari , carry, kari , curry ; toutes sont exactes
mais de plus en plus l'orthograp he ang laise
•< curry » tend à prévaloir.

Naguère encore le mot curry ne dési gnait
que le p lat réalisé avec un mélange d'é pices
ayant nom « massala » et dont l'ingréd ient
princi pal était le curcuma. Aujourd 'hui  le
nrit curry est devenu l' appellation de l'é pice
elle-même.

Le mélange d'épices

Le curcuma est un rh izomequirappellele
gingembre ; broyé il donne une poudre
jaune d'or intense qui était autrefois utilisée
en teinturerie , qui l' est toujours en cuisine
sous le nom de safran-cooli ou safra n des
Indes , ou safran-Bourbon. Sa principa le
qualité est son pouvoir colorant et non sa
saveur.

En Inde où les mélanges d'épices sont
rois de la cuisine , chaque pré parateur a son
secret qui ne se communi que jamais pour
préparer la massala avec le curcuma mêlé à
la coriandre , à la cardamone. au piment ,
etc., le nombre d'épices entrant dans la com-
position pouvant aller jusqu 'à une dou-
zaine, parmi lesquelles on peut citer la can-
nelle , le cumin , le gingembre , le girofle , la
muscade, etc. voire des herbes comme l'ori-
gan. Cela fait qu 'il peut exister des poudres
plus ou moins douces ou « brûlantes », à
saveurs différentes.

Il existe aussi des massala « humides » .
ou pâtes de curry, le mélange de poudre s

ayant été additionné de lait de coco, ou de
jus de citron , voire de yaourt.

Comment choisir
Ces différences dans la composition du

mélange fait qu 'il existe des poudres de dif-
férentes qualités. Il est donc très important
d'effectuer quelques essais de marques pour
choisir le mélange qui correspond le mieux
au goût.

Deux imp ératifs
Sachez que : une épice , quelle qu 'elle soit

ne donne satisfaction que si elle est excel-
lente , et que l'épice excellente n 'est jamais
bon marché. Une épice ne se conserve pas
éternellement ; il faut donc n 'en acheter que
peu à la fois et renouveler souvent la pro-
vision.

Comment cuisiner
Une épice ne doit jamais roussir , sinon

elle devient acre.
Pour une bonne réussite vous devez donc

faire d'abord blondir les viandes , ou les dif-
férents ingrédients qui constituent le fond
de cuisson (oignons par exemple). Vous
poudre.; ensuite avec l'é pice, en l'occurrence
la poudre de curry , vous remuez et aussitôt
vous mouillez avec l'élément humide prévu
(purée de tomates, bouillon , vin , eau , etc.).

Comment servir
En Europe, nous avons l'habitude de pré-

senter les curries tels , souvent avec du riz
créole, mais les puristes qui veulent respec-
ter la tradition doivent mettre sur la table
des condiments spéciaux destinés à l' agré -
menter et dont chacun prend à volonté :
chutney (pré paration aigre-douce dont il
existe une grande Variété , le plus courant
chez nous étant le chutney à la mangue),
fruits aux épices, chips de bananes , pickles ,
et autres.
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Des recettes
Le curry de langoustines

Pour quatre personnes : 100 g d'oignons,
20 g de beurre, quatre tomates moyennes,
une branche de thym , une feuille de laurier,
une forte cuillerée à soupe de poudre de
curry, deux à trois douzaines de langous-
tines selon leur taille (ou selon l'appétit),
sel, poivre.

Pelez et hachez assez finement les oi-
gnons, faites-les revenir sur feu doux dans
une cocotte, dans le beurre, pendant dix mi-
nutes pour qu 'ils commencent à fondre.
Ajoutez les tomates pelées et coupées en pe-
tits morceaux , le thym et le laurier. Poudre z
avec le curry, mélangez , ajoute z deux à trois
cuillerées à soupe d'eau (ou de vin blanc) ;
couvrez et laissez mijoter pendant quinze
minutes. Pendant ce temps , passez les lan-
goustines sous un filet d' eau courante poui
les rincer. Retirez le thym et le laurier de la
cocotte ; enfouissez les langoustines dans la
sauce ; couvrez , faites cuire quatre minu-
tes ; retournez , salez et poivrez ; poursuivez
la cuisson pendant encore quatre minutes
réci pient couvert.

Note : vous pouvez si vous le désirez dé-
corti quer au préalable les langoustines , en
ce cas ne faites cuire que cinq minutes au
lieu de huit.

Le curry d'agneau
Pour quatre personnes : 250 g d'oignons ,

une gousse d'ail, une cuillerée à soupe
d'huile, 500 g de collier d'agneau coupé en
morceaux, 750 g de côtelettes secondes d'a-
gneau, une petite branche de céleri , une
pomme, une cuillerée à soupe de farine ,
deux cuillerées à soupe de curry, sel, poivre,
deux cuillerées à soupe de pulpe de coco
râpée, deux cuillerées à soupe de crème
fraîche. Pelez et hachez les oignons et

l' ail , mettez dans une cocotte , sur feu doux ,
avec l'huile , laissez blondir dix minutes.
Poussez les oignons contre la paroi de li.
cocotte et faites revenir à leur tour les mor-
ceaux de viande. Ajoutez le céleri lavé et fi-
nement émincé , la pomme pelée épépinéé et
coupée en lamelles , mélangez. Poudrez avec
la farine et le curry, salez et poivrez ,
remuez. Mouillez avec 2 dl d'eau , couvrez et
laissez mijoter deux heures. Au bout de ce
temps ajoutez la pul pe de coco, mélangez ,
poursuivez la cuisson pendant dix minutes.
Ajoutez encore la crème fraîche , remuez ,
laissez jusqu 'au premier frémissement.

Note : ce curry peut aussi être préparé
exclusivement avec de l'épaule de mouton
coupée en cubes d'environ 5 cm de côté, le
p lat sera différent.

Le curry de volailles
Pour quatre personnes : 1,5 kg d'ailes

de poulet (vendues au détail dans les gran-
des surfaces), 250 g d'oignons, une gousse
d'ail, une cuillerée à soupe d'huile, une pe-
tite branche de céleri , une cuillerée à soupe
de farine, deux cuillerées à soupe de curry,
sel, poivre, deux œufs, une banane, deux
cuillerées à soupe de pulpe de coco râ pé,
deux cuillerées à soupe de crème fraîche.

Coupez la chair des ailes de poulet en es-
calopes d'environ un demi-centimètre d'é-
paisseur ; mettez la peau de côté. Mettez les
os dans une casserole, sur feu doux , couvrez
avec 3 dl d' eau et portez à ébullition pen-
dant vingt minutes. Pelez et hachez les oi-
gnons et l' ail , mettez-les dans une cocotte ,
sur feu doux , avec l 'huile ; laissez blondir
dix minutes. Ajoutez le céleri lavé et très fi-
nement émincé et la peau du poulet fine-
ment hachée ; poudrez avec la farine et le
curry, salez et poivrez ; mouillez avec le
bouillon d'os tamisé ; couvrez et laissez mi-
joter trente minutes. Pendant ce temps fai-
tes cuire les œufs neuf minutes à l'eau
bouillante , passez sous l' eau froide , ccalez.

Enfouissez dans le fond de cuisson de la co-
cotte les escalopes de volaille et la banane
ép luchée et coupée en rondelles (retirez
bien les fibres) ; couvrez à nouveau et lais-
sez mijoter quinze minutes. Ajoutez alors la
crème fraîche en la mélangeant , retirez du
feu au premier frémissement. Versez dans
le plat de service et enfouissez encore dans
la sauce les œufs durs coupés en rondelles.

Le curry d'abats de volailles
Pour quatre personnes : 250 g d'oignons ,

une gousse d'ail, une cuillerée à soupe
d'huile, une petite branche de céleri, deux
cuillerées â soupe de curry, sel, poivre,
250 g de riz grain long, 750 g de foies et
cœurs de volailles, 50 g de beurre.

Pelez et hachez les oignons et l'ail , met-
tez-les dans une cocotte , sur feu doux , avec
l'huile , laissez blondir dix minutes. Ajoutez
le céleri lavé et finement émincé, poudrez
avec le curry, salez et poivrez , mêla M ¦/ . .

mouillez avec 2 dl d'eau ; couvrez et laissez
mijoter trente minutes. Pendant ce temps ,
lavez le riz , faites-le cuire dans une grande
quantité d'eau bouillante , egouttez au bout
de dix-sept minutes. Pendant ce temps
encore, retirez les peaux et vaisseaux des
cœurs de volailles , coupez-les en tranches ;
laissez les foies entiers ; mettez le tout dans
la cocotte , en prenant soin de bien enfouir
dans la sauce, remuez et laissez mijoter
encore huit  minutes. Hors du feu mélangez
au contenu de la cocotte le riz égoutté et le
beurre .

Note : vous pouvez aj outer aux cœurs et
foies quel ques gésiers qu 'il faut alors mettre
quinze minutes à l'avance , leur temps de
cuisson étant plus long ; vous pouvez aussi
ne mettre que des gésiers , comptez alors
vingt-cinq minutes de cuisson au lieu de
huit si vous les laissez entiers , un peu moins
si vous les escalopez.

Les pommes de terre
au curry

Première formule

Pour quatre ' personnes : quatre très
grosses pommes de terre, si possible de
forme allongée, 100 g .d'oignons, 50 g de
saindoux, 200 g de chai r à saucisse, une
cuillerée à soupe de poudre de cuir !,', sef
poivre , deux œufs, quatre branches de per-
sil.

Lavez les pommes de terre en leur
laissant leur pelure. Coupez-les en deux
dans le sens de la longueur, évidez-lcs en ne
laissant qu 'un centimètre de chair. Pelez et
hachez très finement les oi gnons , mettez-
les sur feu doux dans une poêle avec le
saindoux , faites blondir pendant dix minu-
tes. Au bout de ce temps , mélangez la chair
à saucisse, poudrez avec le curry, salez et
poivrez , ajoutez 1 dl d' eau ; laissez mijoter
jusqu 'à évaporation du li quide. Râ pez la
chair retirée des pommes de terre , mélan-
gez-la au contenu de la poêle. Hors du feu ,
ajoutez encore les œufs , blancs et jaunes , et
le persil lavé et haché. Emplissez les demi-
pommes de terre avec ce mélange ; posez
dans un plat et mettez à four moyen pen-
dant quarante-cinq minutes.

Deuxième formule
(plus rapide mais moins présentable

Pour quatre personnes : 250 g d'oignons,
deux cuillerées à soupe d'huile, un kilo de
pommes de terre , deux cuillerées à soupe de
poudre de curry, quatre tomates moyennes,
sel, poivre.

Pelez et hachez les oi gnons , mettez-les
sur feu doux dans une cocotte , avec l 'hui le  ;
laissez blondir dix minutes. Epluchez , lavez
les pommes de terre , coupez-les en gros
dés ; ajoutez aux oignons blondis , poudrez
avec le curry, mélangez. Ajoutez encore les
tomates pelées et coupées en quartiers , sel
et poivre . Mouillez avec 1 dl d'eau ; couvrez
et laissez mijoter pendant vingt minutes.

Note : cette formule est excellente pré -
sentée avec des œufs durs et une salade
verte croquante.

Céline Vence
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Sierre

Saint-Maurice

Pharmacie de service. - Pharmacie Trevi-
sani, tél. 55 14 33.

Hôpita l d'arrondissement. - Heures des visi-
tes : semaine et dimanche de 13 h. 30 à
16 heures et de 18 h. 30 à 19 h. 30. En
privé de 9 h. à 20 h. 30. En maternité de
13 h. 30 à 20 h. 30. Prière d'observor stric-
tement ces heures.

Clinique Sainte-Claire. - Heures des visites,
semaine et dimanche, de 13 h. 30 à 16 h. 30.

Samaritains. - Dépôt d'objets sanitaires, té-
léphone 55 17 94 (heures des repas).

Service dentaire d'urgence pour le week-end
et les Jours de fête. -Appelerle numéro 11.

Ambulance. - SAT. tél. 55 63 63.
Auto-secours pour pannes et accidents des

garagistes valaisans. - 24 heures sur 24.
Garages sierrois , téléphone jour et nuit
(027) 55 55 50.

Auto-secours sierrois. - 24 heures sur 24.
Tél. 55 24 24. SOS - Pannes - Accidents.

Grône. Samaritains. - Objets sanitaires et
matériel de secours, tél. 58 14 44.

Pompes funèbres. - Amoos Jean, tél.
55 10 16, Eggs et Fils, tél. 55 19 73.

Groupe AA. - Chippis, tél. 55 76 81.
A l'Ecoute (La main tendue). - Difficultés,

problèmes, angoisse, solitude, etc., télé-
phone 41 42 22, 24 heures sur 24, en toute
discrétion.

Dancing La Locanda. - Ouvert jusqu'à
2 heures. Tél. (027) 55 18 26.

Garderie. - Lundi, mardi, Jeudi et vendredi,
de 14 à 16 heures, au rez-de-chaussée de
l'école protestante.

AA. - Réunion le mardi, à 20 h. 30, avenue
de la Gare 21 , 3* étage.

Maternité de la pouponnière. - Visites tous
les jours de 10 à 12 heures, 13 à 16 heu-
res, 18 à 20 heures, tél. 22 15 66.

Baby-sitters. - Tél. 22 38 20 et 22 96 63 du-
rant les heures des repas et 22 42 03 le
matin.

Châteauneuf-Conthey. - Piscine du Résident-
Parc, couverte et chauffée - Bassin de
17 m x 7 m.

Service d'aides familiales. - M"" Oggier-Mey-
tain, rue du Chanoine-Berchtold 20, 1950
Sion, tél. 22 86 22 et M™- Paul Moreillon,
rue de la Cotzette 5, 1950 Sion, télé-
phone 22 45 80.

Service famille-Jeunesse. - Consultations sur
rendez-vous, avenue de la Gare 21, salle
N" 24 : le lundi et le vendredi après-midi et
le mardi soir. Tél. 23 46 46 le lundi et le
vendredi de 14 h. 30 à 15 h. 30.

Bibliothèque municipale. - Ouverture le
mardi de 9 à 11 heures et de 15 à 19 heu-
res et le jeudi de 15 à 19 heures.

Consommateur - Information. - Tél. 22 60 60,
rue des Portes-Neuves 20.

Taxis de Sion. - Service permanent et sta-
tion centrale gare, tél. 22 33 33.

Galerie Artlval, rue de Lausanne 29.-Heures
d'ouverture : du lundi au vendredi (y com-
pris) de 17 à 20 h. Le samedi matin, de
10 h. à 11 h. 30.

Dancing Le Gallon. - .Ouvert jusqu'à 2 heurss
Dancing La Matze. - Ouvert jusqu'à 2 heures.

Tél. 22 40 42.
Galerie Grande Fontaine. - Exposition Char-

les Monnier , peintre . Liliane Fuschlin , pein-
tre, du 16 octobre au 13 novembre , ouvert
de 14 h. 30 à 18 h. 30. Fermé dimanche et
lundi.

Patinoire. - 8 h. à 11 h. 30, public et écoles ;
14 h. à 16 h. 30, public et écoles : 20 h. 30
à 22 h., Curling-Club.

Groupe AA « Octodure a. - Bâtiment de la
Grenette, Martigny. Réunion tous les ven-
dredis à 20 h. 30. SOS, tél. 5 46 84 et
212 64.

Vernayaz. - Gorges du Trient, ouvertes de
8 à 19 h., tél. (026) 8 16 13.

Service d'aides familiales. - Pour tous ren-
seignements, adressez-vous à la responsa-
ble du service : M™ Gratzl , bâtiment Pré-
Ville, tél. (026) 2 29 88. tous les jours de
12 à 15 heures et dès 19 heures.

Patinoire. - 8 h., écoles ; 17 h. 30, novices
A ; 19 h., HCM 1" équipe ; 20 h. 45,. Mar-
tigny 2-Sembrancher.

Pharmacie de service. - Pharmacie Gaillard,
tél. 3 62 17.

Médecin de service. - En cas d'urgence en
l'absence de votre médecin habituel, clini-
que Saint-Amé . tél. 3 62 12.

Service dentaire d'urgence pour le week-end
et les Jours de fête. -Appeler le numéro 11.

Pompes funèbres. - Albert Dirac , tél. 3 62 19.
François Dirac, 3 65 14.

Samaritains. - Dépôt de matériel sanitaire,
M™ Ida Mottiez, Les Iles, tél. 3 73 51. En
cas d'absence, tél. 3 66 85. Exercices : 2*
mardi de chaque mois, dès 20 heures.

r — — — -- — — — — .̂~~ _

UN MENU

Carottes râpées
Veau en blanquette
Nouilles ou riz
Fruits rafraîchis

LE PLAT DU JOUR

Veau en blanquette
Préparation : 30 mn. Cuisson :

1 h. 40.
Pour 4 personnes : 1 kg de veau,

1œuf , 50 g de beurre, 30 g de fa-
rine, 1 carotte , 1 navet , 1 gros oi-
gnon , 1 citron, 1 bouquet garni, 2
cuillerées de crème, sel, poivre , per-
sil.

Prendre du collet , de la poitrine
ou du tendron, ou, mieux , un mé-
lange des trois. Couper en mor-
ceaux , les frotter de citron, les met-
tre à l'eau froide avec la carotte, le
navet et l'oignon coupés en mor-
ceaux , bouquet garni , sel et poivre.
Porter à feu vif , écumer à ébullition ;
couvrir et cuire doucement pendant
1 h. 30. Faire un roux blanc en dé-
layant la farine dans le beurre juste
fondu ; mouiller avec le fond de
cuisson de la blanquette (un demi-
litre environ) pour obtenir une sauce
blanche pas trop épaisse. Saler , poi-
vrer , cuire une dizaine de minutes.
Hors du feu, ajouter un jaune d'oeuf ,| Hors du feu, ajouter un jaune d'oeuf ,

¦ la crème et une cuillerée à café de
I jus de citron. Goûter et rectifier l'as-
I saisonnement. Enlever le bouquet
' garni , égoutter la viande et les lé-
I gumes. Mettre , dans un plat , soit la
. viande seule , soit accompagnée de
| ses légumes de cuisson. Napper
¦ avec la sauce ; saupoudrer de persil
I haché. On peut aussi , quinze minu-
I tes avant la fin de la cuisson,
' ajouter 100 g de petits champignons
I revenus quelques instants au
• beurre. ,

Les « petits trucs » de la cuisi- I
I nlère : la blanquette peut être ac- .

compagnée de pommes de terre à |
| l'anglaise, de riz ou de pâtes ¦
¦ (coquillettes de préférence). On I
I peut , au lieu d'eau , la mouiller d'un I
I mélange de deux tiers d'eau et de !
' un tiers de vin blanc.L. -

Chemical fund D 7.60 8.31
Technology fund D 6.86 7.50
Europ'afonds DM 30.— 31.60
Unifonds DM 19.55 20.60
Unirenta DM 43.55 44.90
Unispecial 1 DM 55.35 58.20

Ne prononce pas en secret une pa-
role que tu ne pourrais prononcer
devant mille personnes.

Saadi (« Le jardin des Roses »)

LES TRUCS PRATIQUES
- Pour un savoureux café

L'arôme de votre café sera ren-
forcé si vous ajoutez , au moment de
le servir, une cuillerée à cafédepou-
dre de cacao (non sucré). Un autre
conseil , votre café sera encore bien
meilleur si, avant de le moudre, vous
le faites chauffer durant quelques
minutes dans une poêle.

Un autre truc... Si au moment de
le réchauffer , vous avez malencon-
treusement fait bouillir votre café ,
réparez ce petit désastre de la ma-
nière suivante : ajoutez dans votre
café bouilli la valeur de deux cuille-
rées à soupe d'eau froide, en
dehors du feu. Attentedez quelques
secondes avant de le servir , votre
café aura retrouvé son arôme.

Si vous torréfiez vous-même votre
café , saupoudrez les grains d'un
peu de sucre en poudre : il aura un
aspect beaucoup plus noir et plus
brillant.

- Si les brûleurs de votre réchaud
à gaz restent ternes, même après
un consciencieux nettoyage , vous
pouvez leur rendre leur éclat en les
frottant avec un oignon.
- Vous ferez briller les poignées

de portes, la robinetterie , les chro-
mes avec un peu d'alcool à brûler.
- Vous enlèverez les traces d'eau

sur les couteaux avec un peu de vin
rouge chaud.

Sion
Pharmacie de service. -

Jeudi 11 , Duc, tél. 22 18 64.
Vendredi 12 , Gindre , tél. 22 58 08
Jours ouvrables : 8 heures - 12 h. 15;
13 h. 45 - 21 heures.
Dimanches et fêtes : 9 heures - 12 heures;
15 heures - 21 heures.
En dehors de ces heures : pour ordonnan-
ces médicales urgentes seulement :
21 21 91 (poste de police) ; surtaxe de
5 francs.

Service dentaire d'urgence pour le week-end
et les jours de tète. -Appeler le numéro 11.

Hôpital régional. - Permanence médicale as-
surée pour tous les services. Heures des
visites , tous les jours de 13 à 15 heures et
de 19 à 20 heures. Tél. 21 11 71.

Ambulance. - Police municipale de Sion, té-
léphone 21 21 91.

Dépannage électricité et carburation. -
24 heures sur 24, tél. (027) 22 57 16.

Auto-secours pour pannes et accidents des
garagistes valaisans. - 24 heures sur 24.
Jusqu 'au 13 novembre , garage de l'Ouest ,
tél. jour 22 81 41. Nuit 23 13 07.

Service de dépannage du 0,8°l„. - Téléphone
86 34 50 et 38 23 63.

Pompes funèbres. -Barras S.A., tél. 22 12 17,
Max Perruchoud, tél. 22 16 99, 55 03 02,
55 18 48, Vœffray 22 28 30.
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PARIS : meilleure. BRUXELLES : soutenue.

Dans un volume d'échanges plus animé. Sous la conduite des titres de premier
les plus-values ont légèrement prédo- rang, le marché belge s'esl sensiblement
miné en clôture. rafferm i au fil des compartiments.

FRANCFORT : irrégulière. MILAN : irrégulière.
A l'exception de quel ques valeurs iso- Toutes les valeurs vedettes sont généra-
lées. les cours ont fluctué d' une manière Icmcnt restées soutenues , dans un vo-
hésitante sous la pression d 'intérêts ven- lume d' activités plus important ,
deurs . LONDRES : ferme.

AMSTERDAM : irré gulière. Dans le sillage de la fermeté de la livre
Seuls Unilever . KLM et Heineken onl sterling , le Stock Exchange s'est raf-
opté pour la hausse , dans un marché fermi sur un large front.
fort maussade.

BOURSE DE ZURICH
Total des titres cotés 159
dont traités 84
en hausse 22
en baisse 38
inchang és 24
cours payés 261

Tendance générale alourdie
bancaires soutenues
financières irrégulières
assurances plus faibles
industrielles plus faibles
chimi ques plus faibles
obligations suisses bien soutenues
obli gations étrang ères irrégulières

CHANGE - BILLETS

France 48.— 50.—
Angleterre 3.85 4.15
USA 2.40 2.50
Belgique 6.40 6.65
Hollande 95.50 97.50
Italie 26.50 28.50
Allemagne 100.— 102.—
Autriche 14.10 14.35
Espagne 3-40 3.60
Grèce 5- "5 '•—
Canada 2.45 2.55

Les cours des bourses suisses et étrangères des changes et des billets nous sont obligeam-
ment communi qués par la Société de Banque Suisse à Sion. Les cours de la bourse de New
York nous sont communi qués par Bâche and Co. Inc., Genève.

Le marché d' aujourd 'hui  n'a pas subi de
grandes variations en raison du manque  de
nouvelles importantes. Dans un volume
moyen, les cours ont répété , en début de
séance, ceux de la veille , mais par la suite ,
ils ont eu tendance à fléchir  lé gèrement.
Parmi les titres qui se sont bien comportés ,
notons les deux Ball y. qui ont refait le ter-
rain perdu la veille. Peu de changement
parmi les industrielles. A noter toutefois le
léger recul des BBC. Ciba-Geigy, bon Glo-
bus et Alusuisse nominative.

L'incertitude qui règne actuellement aux
USA en matière de développement écono-
mique futur crée toujours un climat maus-
sade chez les certificats américains traités
chez nous. La Litton a particulièr ement flé-
chi. Dans le reste de la cote, les cours évo-
luent irrégulièrement , à l' exception. toute-
Fois, des mines d'or, qui sont fermes.

PRIX DE L'OR
Lingot 10 600.— 10 775
Plaquette (100 g) 1 060.— I 095
Vreneli 102.— 112
Napoléon un .— 120
Souverain . (Elisabeth) \\d.— 126
20 dollars or 520.— 550

Martigny
Pharmacie de service. - Pharmacie Boissard ,

av. de la Gare 46 , tél. 2 27 96
Médecin de service. - Appeler le numéro 11.
Hôpital. - Heures des visites, chambres com-

munes tous les jours de 13 h. 30 à 15 heu-
res et de 19 à 20 heures ; privées de
13 h. 30 à 20 heures.

Service dentaire d'urgence pour le week-end
et les jours de fête. -Appeler le numéro 11.

Ambulance officielle. - Tél. 2 2413 et
2 15 52.

Dépannage. - Garage des Nations , télé-
phone 2 22 22 et 2 61 75

Pompes funèbres. - Ed. Bochatay, 2 22 95.
Gilbert Pagliotti . 2 25 02, Marc Chappot et
Roger Gay-Crosier, 2 24 13 et 2 15 52.

AA. Martigny. - Urgence, tél. 2 11 55-5 44 61
Vendredi à 20 h. 30, réunion rue de l'Egli-
se 2, Clé des champs.

Y VOILA LA ^PLUIEQUI .RECOM -
MENCE /C ELA LES
fERA PEUT-ÊTRE y
V. PARTIR.' ài . - _ ¦ ¦ opéra rminrji

Monthey
Pharmacie de service. - Pharmacie du Cro-

chetan , tél. 4 15 44.
Médecin. - Service médical jeudi après midi,

dimanche et jours fériés, tél. 4 11 92.
Samaritains. - Matériel de secours, télé-

phone 4 23 30.
Ambulance. - Tél. 4 62 62.
Hôpital. - Heures des visites, chambres com-

munes et mi-privées, mardi, jeudi, samedi
et dimanche, de 13 h. 30 à 15 heures ; pri-
vées, tous les jours de 13 h. 30 à 19 heu-
res.

Service dentaire d'urgence pour le week-end
et les Jours de fête. -Appeler le numéro 11.

Pompes funèbres. - Maurice Clerc , 4 62 62,
J.-L. Marmillod, 4 22 04, Antoine Rithner,
4 30 50.

Dancing Treize Etoiles. - Ouvert jusqu'à 2 h.
Fermé le lundi.

Taxis de Monthey. - Service permanent, sta-
tion place Centrale, tél. 4 14 84.

Viège
Pharmacie de service. - Pharmacie Fux , télé-

phone 6 21 25.
Service dentaire d'urgence pour le week-end

et les Jours de fête. -Appeler le numéro 11.

Brigue
Pharmacie de service. - Pharmacie Central,

Naters , tél. 3 51 51 .
Dépôt de pompes funèbres. - André Lam-

brigger , tél. 2 12 37.
Patrouilleurs TCS. - Tél. (022) 140 ou (031)

140.

N' y COMPTEZ

ETJE NE 5AI5
PASTRÈSBIEN

POURQUOI. .

BOURSE DE ZURICH
Suisse 9.11.76 10.11.76
Bri gue-Viège-Zermatt 80 D 80 D
Gonergratbahn 635 645
Swissair port. 575 572
Swissair nom. 535 535
UBS 5205 3190
SBS 380 381
Crédit Suisse 2565 2560
BPS 1830 1835
Elektrowatt 1480 D 1450
Holderbank port. 385 388
Interfood port. 2225 2210
luvena port 270 272
Motor-Columbus 820 810 D
Œrlikon-Buhrle 1850 1855
Cie Réassurances port. 2270 2265
Winterthur-Ass. port. 1755 1750
Zurich-Ass. port. 9075 9100
Brown , Boveri port. 1515 1505
Ciba-Geigy port . 1280 1265
Ciba-Gei gy nom. 585 579
Fischer port. 590 585
lelmoli U10 1110
Héro 2910 D 2905 D
Landis & Gyr 660 D 660
Losinger 650 D 660 D
Globus port. 2025 D 2025 D
Nestlé port. 3195 3180
Nestlé nom. 1815 1815
Sandoz port. 4925 4875 D
Sandoz nom. 1980 1980
Alusuisse port. 1240 1230
Alusuisse nom. 472 467
Sulzer nom. 2710 2710

USA et Canada 9.11.76 10.11 76
Alcan Alumin. 59 1/2 59 1.4
Amax 130 D 129
Béatrice Foods 62 62 1 4 D
Burroug hs 212 207
Caterp illar 132 1 2 133
Dow Chemical 97 95 1 4
Mobil Oil 135 1 2  134 1 2
Allemagne
AEG 86 85 3 4
BASF 149 1 2 149 1 2
Bayer 130 129
Demag 145 D 146 D
Hoechst 133 1/2 135
Siemens 261 1/2 261
VW 140 141
Divers
AKZO 26 1 2 26 1 2
Machines Bull 13 1 2 13 1 2
Courtaulds 3 5 1 4
De Beers port . 6 5 4 6 1 2
ICI 1 1 1 4  11 1 2
Pechiney 36 35
Phili ps 'Glœil 26 1 4 26
Royal Dutch 110 108 1 2
Unilever 104 1 2 104

Bourses européennes
9.11.76 10.11.76

Air Liquide F 324 328
Au Printemps 42 41.8
Rhône-Poulenc 66 70.6
Saint-Gobain 106 108
Finsidcr Lit .  212 216
Montedison 277 274
Olivetti priv, 840 841
Pirelli 1022 1035
Daimler-Benz DM 342 1 2 342
Karsta dt 348 1 2 346
Commerzbank 177 1 2 180
Deutsche Bank 276,9 283
Dresdner Bank 216 220
Gevaert b. Fr. 1052 1058
Hoogovens flh. 39.8 39.6

Crossbow fund 4.73 4.62
CSF-Fund 23.59 25.01
Intern. Tech, fund 7.86 747

Fonds de placement (hors cote)
Demande Offre

America Valor 430 440
Anfos 1 122 122.50
Anfos 2 H0.50 111 50
Foncipars 1 1990 2010
Fonci pars 2 mo 1130
Intervalor 5g 59
)apan Portfolio 350 360
Swissvalor 201 205
Universal Bond 82.50 83.50
Universal Fund 86.75 87.75
AMCA 31 51.5
Bond-Invest 71 71.5
Canac 77.5 78.5
Denac 53 63.5
Espac 186 188
Eurit 99.5 100.5
Fonsa — —
Germac 94 96
Globinvest 56.5 57
Helvetinvest 108.8 —
Pacific-Invest 67 68.5
Safit 117 120
Sima 171 172
Canada-Immobil 705 720

Canasec 452 472
Crédit Suisse Bonds 71 72
Crédit Suisse Intern. 60 1 4  62
Energie-Valor 73 5 4  75
Intervalor 58 59
Swissimmobil 61 t u , ;  1075
Ussec 560 570
Automation-Fonds 64.5 65.5
Eurac 267 268
Intermobilfonds 68.5 69.5
Pharmafonds 129 130
Pol y-Bond int. 71 72
Siat 63 1090 1085
Valca 70 72

Vamour c'est...
| ^̂^

1 ^̂ o ŷMP 1 \):  ̂ f j ' f
\ ... lorsque votre cœur bat si fort  ,

qu 'il vous semble qu 'il doit l 'en- <
tendre.
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Bourse de New York 
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American Cyanam. 25 1/2 25 1/8
American Tel & Tel 61 60 5/8
American Tobacco 40 5/8 40 5/8
Anaconda 25 5/8 25 7 8
Bethléem Steel 36 3/4 35 1/2
Canadian Pacific 16 5/8 16 1/4
Chriysler Corporation 19 17 3/8
Dupont de Nemours 124 1/4 124 7/8
Eastman Kodak 85 1/4 84
Exxon 48 1/2 47 3/4
Ford Motor 55 3/8 55
Genera l Dynamics 48 1/4 48 1/2
General Electric 51 1/8 50 7/8
General Motors 70 5/8 69
Gulf Oil Corporation 25 1/8 '25 1/4
IBM 260 1/4 261
International Nickel 31 31 1 S
Int. Tel & Tel 30 1/4 30 1/4
Kennecott Cooper 26 3/8 26
Lehmann Corporation 11 1 4 11 1/4
Lockheed Aircraft 8 S
Marcor Inc. — . —
Nat. Dairy Prod. 46 1 8  45
Nat. Distillers 22 1/4 22 1/8
Owens-Illinois 50 1 2  52
Penn Central — —
Radio Corp. of. Arm 24 3/8 24 1 2
Republic Steel 31 3/4 31 1/4
Royal Dutch 45 44 3/8
Tri-Contin Corporation 8 1 8  8 3/8
Union Carbide 56 5/4 56 1/2
US Steei 46 3/4 46 3/8
Westiong Electric 15 1 4  15 1 8
Tendance : faible Volume : 18 890 000
Dow Jones :
lndustr. 930.68 924.04
Serv. pub. 98.22 98.13
Ch. de fer 211.76 210.50
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SIERRE f̂ljj ljÉIJ 1 ST-MAURICE t ĵ^ij

Ce soir deux films, horaire spécial
A 20 heures - 14 ans
Louis de Funès dans
FAITES SAUTER LA BARAQUE
A 22 heures - 18 ans
LES MALES
... arrivent en ville, après 553 jours en forêt
sans femmes

Dès ce soir, à 20 h. 30 - 12 ans
Louis de Funès dans un film d'Yves Robert
NI VU... NI CONNU...
Ceux qui n'aiment pas rire... s'abstenir I

I SIERRE ¦JfffSI
Jusqu'à dimanche, à 20 h. 30 - 16 ans
Dimanche matinée à 14 h. 30
Une stupéfiante opération par les « Diables
volants »
COMMANDO DELTA
James Coburn, Susannah York , Charles
Aznavour

CRANS Bjfjfl ffff

SION lwjj ĵ|H

Ce soir à 21 heures
LE COGNEUR
Rien ne peut résister à Bud Spencer

Jusqu a dimanche, a 20 h. 30 - '16 ans
Dimanche matinée à 15 heures
LE FRÈRE LE PLUS FUTÉ
DE SHERLOCK HOLMES
Un film de Gène Wilder

SION BiBiB!
Ce soir à 20 h. 30 - 16 ans
LA MARQUISE D'O...
d'Eric Rohner

SION 
£fffî

Jusqu'à dimanche, a 20 h. 30 - 18 ans
Dimanche matinée à 15 heures
LA CARRIÈRE D'UNE FEMME DE CHAMBRE
Un film de Dino Risi avec Agostina Belli et
Vittorio Gassman

I ARDON BBJfJrÉP
Ce soir : RELÂCHE
Du vendredi au dimanche
LE PARRAIN N' 2
Le film aux cinq Oscars

I FULLY

1 iiADTinuv BSUIIéV

Ce soir à 20 h. 30 - 16 ans
Un « policier » violent, mais plein d'humour l
LES ANGES GARDIENS
Dès demain, à 20 h. 30 - 18 ans
Bourvil, Lino Ventura et Marie Dubois dans
LES GRANDES GUEULES

Jusqu'à dimanche, à 20 h. 30 - 18 ans
Un film polonais de Walerian Borowczyk, le
réalisateur des « Contes immoraux »
HISTOIRE D'UN PÊCHE
Un film osé, dramatique, pour public averti I

MARTIGNY Mf WrWWt Tm
Jusqu'à dimanche , à 20 h. 30 - 14 ans
L'Inoubliable succès mondial de David Lean
LE DOCTEUR JIVAGO
avec Omar Sharif et Julie Ctiristie

Imprimeur et éditeur responsable
Imprimerie Moderne de Sion S A.
André Luisier. directeur.
Administration et rédaction 1951 Sion. rue de
l'Industrie 13. tel 027 23 30 51-52 Chèques
postaux 19-274

RÉDACTION CENTRALE
André Luisier . rédacteur en chel F -Gérard
Gessler et Gaspard Zwissig, rédacteurs princi-
paux ; Gérald Rudaz et Roger Germanier . édi-
torialistes et analystes . Jean Pignat. secrétaire
de rédaction; Roland Puippe et Pierre Fournier ,
rédacteurs de nuit . Jean-Paul Riondel et Jean-
Marie Reber , rédacteurs de jour ; Jean-Pierre
Bahler. Jacques Manéttioz et Gérard Jons.
rédacteurs sportifs.

Servies de publicité : Publicitas SA. Sion
RECEPTION DES ANNONCES
Publicitas SA . Sion. avenue de la Gare 25, té lé
phone 027. 21 21 11 Télex 38 121

AU COURS DE LA
MÊLÉE , UN DES
BANDITS VISE JA
C0£. SUZANNE
LE VOIT TROP /
TARD... >
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NOUS NE
POUVONS

PAS L'ABAN-
DONNER COM-

ME CA ! IL
FAUT FAIRE LE

PLEIN ET LA
. LUSTRER !

xi;

BSt <iM E
TU TE RENDS COMPTE ! LA \ / BRIQUE
BRIQUER AVANT DE LÂCHER M BltsIK[F£ !
UNE .VOITURE EMPRUNTÉE ?/ N0US AVONS
~~~\ ,  BUSES 3SfT DE L'ÉDUCA
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ENTENDU , EDMOND. MAIN
TENANT ,IL S'AGIT D ABAN
v DONNER CETTE BAGN0-
\ LE EN VITESSE !
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JE VAIS DÉVELOP-
PER LA PHOTO DU COL
LIER, B1NKIE ! TU POUR
RAS ENSUITE COPIER
LE BIJOU. . —4
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Prolongation I
Ce soir à 20 h. 30 - 16 ans - Dernier soir
Un des grands succès comiques de l'annéel
Jean Gabin, Jean-Claude Brialy
L'ANNÉE SAINTE
... une histoire pas très catholique ; deux
heures de rire ! Merci Monseigneur Gabin

Ce soir à 20 h. 30 - 16 ans
Un formidable film d'aventures au pays des
diamants
Telly Savalas, Peter Fonda dans
LES MERCENAIRES
Enjeu : 20 millions de dollars en diamants !

I BEX

Ce scir à 20 heures - 16 ans révolus
Alain Delon, Mireille Darc dans
LES SEINS DE GLACE
Un extraordinaire policier I
A 22 heures - 18 ans révolus
Super-sexi ! ._ ..„.._.._
LES FILLES QUI CRIENT APRES L'AMOUR
(Strictement pour adultes)

DELAIS DE RECEPTION DES ANNONCES
Edition du lundi : le vendredi à 10 heures.
Edition du mardi : le vendredi à 16 heures.
Edition du mercredi au samedi : l'avanl-veillei
du jour de parution à 16 heures
Avis mortuaires : la veille du jour de parution
jusqu'à 16 h. (en dehors des heures de bureaui
ils peuvent être transmis directement à la.
rédaction du tournai au 027/23 30 51 jusqu'à
23 heures).

RENSEIGNEMENTS TECHNIQUES
Surlace de composition d'une page : 289 x 440
millimètres
Corps londamental . 8 (petit).
10 colonnes annonces de 25 mm de largeur.
5 colonnes réclames de 54 mm de largeur
TARIF DE PUBLICITE
Annonçât : 55,5 et le millimètre (colonne de
25 mm) hauteur minimum 30 mm.
Sociétés locales et demandes d'emplois : 53 et
le 'millimètre
Réclame» ; 2 Ir.  10 le millimètre (colonne de
54 mm).
Gastronomie : 1 fr. 25 le millimètre (colonne
de 54 mm).
AvI» mortuaire* : 90 et le millimètre (colonne
de 54 mm).
Rabais de répétition sur ordres fermes et sur
abonnements d'espace.

mm TELEVISION
lemmsEM lomsammi
¦ Emissions en noir et blanc

17.45 Point de mire
17.55 Téléjournal
18.00 TV-jeunesse

Chronique montagne
18.25 Courrier romand

Jura bernois. Présentation : Antoine
Berthoud

18.50 Le manège enchanté
18.55 Ces merveilleuses pierres (28)
19.15 Un jour, une heure
19.40 Téléjournal
20.00 Un jour, une heure
20.15 Temps présent

Ce soir : Le surnaturel
21.15 Starsky et Hutch

1. La randonnée de la mort. Avec
David Soûl, Paul Michael Glaser ,
Bemie Hamilton , Antonio Jargas ,
etc.

22.05 Hans Hartung
Peintre

22.20 A témoin
Une interview de François Peyrot.
ancien conseiller national , à propos
de son livre « La Suisse en transpa-
rence », par Gaston Nicole

22.35 Téléjournal

Toutes les émissions en noir-blanc

10.45 env. Cérémonie militaire
11.40 Concert
12.15 Réponse à tout
12.33 Midi première. Avec Sheila
13.00 TFI actualités
13.35 La séquence du spectateur Extraits

de films
14.05 Football. Nice - Saint-Etienne. En

différé
14.55 Notre-Dame-en-Vaux à Châlons-sur-

Marne. Un cloître dont on avait
perd u la trace
Au théâtre ce soir

15.50 Interdit au public. De Jean Marsan et
Roger Dômes. Avec : Jean Le Pou-
lain , Jean Marsan , René Clermont ,
etc.

18.10 Musiques de France
18.40 Gédéon
18.47 L'île aux enfants
19.03 Anne, jour après jour (35)
19.21 Histoires d'animaux. Modes de vie
19.47 Eh bien raconte
20.00 TFI actualités
20.30 La pêche miraculeuse (1). D'après

l'œuvre de Guy de Pourtalès. Avec :
Jean-François Garreaud , Edith
Garnier , Françoise Dorne r , etc.

21.22 L'événement
22.22 Allons au cinéma
22.52 TFI actualitéslommsm

¦ Emissions en noir et blanc

15.00 Da capo
17.00 Pour les petits
17.30 Télévision scolaire

L'ours qui voulait rester ours
18.10 Cours de formation pour adultes
18.40 Fin de journée
18.50 Téléjournal
19.00 Mémento sportif
19.30 Point chaud
19.35 Avant 20 heures
20.00 Téléjournal
20.20 La fin d'un rêve

Charles le Téméraire et la bataille de
Moral

21.50 Téléjournal
22.05 The Sandy Duncan Spécial

Variétés avec Gène Kelly, Paul
Lynde, |ohn Davidso n

22.45 Les programmes

iQjgMflfflf loimmmu
¦ Emissions en noir et blanc

18.00 Pour les enfants
18.50 Autoreport. 3. Le conducteur sportif
18.55 Trois neuveux et un majordome.

Cours , cours, petite souris
19.30 Téléjournal
19.45 Le monde où nous vivons. La vie des

animaux par Ivan Tors. La girafe
20.15 Ici Berne
20.45 Téléjournal
21.00 Reporter
22.00 Bonne nuit Helvétie ! (3)
22.45 Téléjournal

Starsky et Hutch

Une nouvelle série policière, avec David
Soûl et Pau l Michael Glase r

1. La randonnée de la mort
Depuis quelques années, la mode, en ma-

tière de séries policières, est aux « f l ics dé-
mythifiés » ; Columbo avec son imperméa-
ble raide de crasse, Baretta avec son physi-
que de marinier sympathique , Koja k avec sa
calvitie et son gros nez (encore que chez lui,
l'e f fe t  semble inverse : le mythe ne fait que
gran dir) bref : le policier de cinéma doit

Toutes les émissions en couleurs

18.45 FR3 jeunesse
19.05 La vie qui nous entoure Un petit dé-

sert : la Camargue
19.30 A la découverte de la science. Palais

de la découverte
19.40 Tribune libre. Les associations d' an-

ciens combattants
19.55 FR3 actualités
20.00 Les jeux de 20 heures
20.30 Comme un torrent. Un film de Vin-

cente Minnelli. Avec : FranU Sinatra
Dean Martin , Shirley Mac Laine
Martha Hyer.

22.40 FR3 actualités

faire « vrai ». Starsky et Hutch , deux nou-
veaux héros nés de l'imagination de produc-
teurs new-yorkais, ne font pas exception à
la règle : habillés de manière passe-partout ,
différents de caractère et de p hysique, mais
de toute manière très crédibles. Cela dit ,
cette nouvelle série a « fait  un malheur » en
Amérique, et on entend dire dans la pro -
fession que David Soûl et Paul-Michael
Glaser, les deux comédiens incarnant
Starsky et Hutch sont à la télévision ce que
Newman et Redfordsont au cinéma.

Et l'on peut citer à ce sujet l'amusante re-
marque d 'un critique de Los Angeles : « Au
moment où la télévision a autant besoin
d'une nouvelle série policière que moi d'un
œil au milieu du front , il se trouve que
« Starsky et Hutch » est peut-être une des
meilleures raisons de brancher son poste ces
iours... »

levmf mm
14.00 Aujourd'hui madame
14.50 Mon fils. 2. La décision
15.47 Les grands chefs d'orchestre. Otto

Klempere r
17.22 Les casse-pieds. Un fi lm de Jean

Dréville. Avec : Noël-Noël , Bernard
Blier , Jean Tissier , René Blancard ,
etc.

18.35 Le palmarès des enfants. Avec à
18.45 Flash information

18.55 Des chiffres et des lettres
19.20 Soif d'aventures. Panama inconnu
19.44 11 était une fois, la caméra invisible
20.00 Journal de l'A2
20.30 Crépuscule à Venise. Dramatique de

Jean Mistler. Avec : Michel Vitold ,
Malka Ribowska , Nicolas Aruten ,
etc.

22.00 Juke-box. Les cow-boys du rock
23.00 Journal de I A 2

Informations à 6.30, 7.30, 8.00, 8.30
10.30, 14.30, 16.30, 22.30, 23.30.
6.00 Musi que et informations. 9.00
Radio-matin. 12.00 Informations de
midi , avec à 12.10 Revue de presse.
12.30 Actualités. 13.05 Ecoutons en-
semble. 13.30 Elixir musical. 15.00
Paroles et musique. 16.00 Pour le
p laisir. 18.00 Vive la terre. 18.35 Ac-
tualités régionales. 19.00 Actualités
20.00 Table ronde. 20.40 Concerl
symphoni que : Pages de Hummel el
Vorisek. En intermède : Chroni que
musicale. 22.05 Jazz. 22.40 Orchestre
de la RSI. 23.10 Airs de danse. 23.35-
24.00 Nocturne musical.

I * . ' I
On redescend...

Nord des Alpes, Valais, nord et centre des Grisons : le ciel sera d' abord très
nuageux ou couvert et quel ques préci pitations se produiront encore , la limite
des chutes de neige s'abaissant vers 1500 mètres. Il y aura toutefois quelques
éclaircies régionales. La température atteindra 6 à 11 degrés l' après-midi. Le

a vent du sud à sud-ouest sera fort puis modéré en montagne.

I I
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Informations à toutes les heures, de
6.00 à 23.00, puis à 23.55
6.00 Le journal du matin
6.00, 7.00, 8.00 Editions principales
7.35 Billet d'actuali té
8.05 Revue de la presse romande
8.15 Chronique routière
8.25 Mémento des spectacles et des

concerts
8.40 Microscope
9.05 La puce à l'oreille

10.05 Conseils-santé
12.00 Le journal de midi
12.05 Les uns, les autres
12.15 Le rendez-vous de l'humour el

de l'humeur
12.30 Edition principale
14.05 Des ronds dans l'eau
16.15 Feuilleton :

L'or du Cristobal (29)
17.05 En questions
18.00 Le journal du soir
18.20 Edition régionale
18.40 Informations sportives
18.50 Revue de la presse suisse alé-

manique
19.00 Edition nationale et interna

tionale
19.30 Paroles
20.05 Requiem à Répétition
20.30 Fête ... comme chez vous
22.05 Baisse un peu l'abat-jour...
23.05 Blues in the nighl

7.00 Suisse-musique
9.00 Informations
9.05 Le temp d'apprendre

Cours d'allemand
9.20 Initiation musicale
9.45 Votre rendez-vous avec l'édu-

cation des adultes
10.00 L'école de la vie
10.15 Radio scolaire

Documents choisis dans nos
archives

10.45 Evolution urbaine et évolu tion
biologique

11.00 Suisse-musique
12.00 Midi-musique
14.00 Informations
14.05 Ici et ailleurs

Cimaises et ateliers
15.00 Thèmes et variations
16.00 Suisse-musique
17.00 Rhythm'n pop
17.30 lazz live
18.00 Informations
18.05 Redilemele
18.55 Per i lavoratori italiani in

Svizzera
19.30 Novitads
19.40 Jazz en réédition
20.00 Informations
20.05 Henri Guillemin vous parle

de...
20.30 Le monde des sports
22.00 La musique et vous
23.00 Informations

Informations .5 6.00, 7.00, 8.00. 9.00.
11.00, 12.30, 14.00, 16.00, 18.00,
20.00, 22.00, 23.00.
6.05 Espresso. 9.05 Notes avec Fritz
Herdi. 10.00 Nouvelles de l'étranger.
11.05 Le concerl du jeudi. 12.00 Mu-
sique à midi. 12.15 Félicitations.
12.40 Rendez-vous de midi. 14.05
Magazine féminin. 14.45 Lecture.
15.00 Musi que légère autour du
inonde. 16.05 Théâtre. 17.00 Onde
légère. 18.20 Musique légère. 18.45
Sport. 19.00 Actualités. Musi que.
20.05 Consultation . 22.05 La chan-
son. 13.05-24.00 Entre le jour et le
rêve .



LE PAYS HONG
Arrivés dans la soirée à Budapest où nos

amis hongrois nous attendaient , nous
partions aussitôt pour Tatabanga à 80 kilo-
mètres de là. En y arrivant on nous fit remar-
quer , éclairé sur un rocher et dominant la
ville , un ai gle immense que nous sommes
al lés voir deux jours après.

Ce magnifi que oiseau de bronze , de six à
sept mètres d'envergure a été élevé en sou-
venir de la victoire sur les Turcs autour de
1500 : symbole de reconnaissance aux an-
cêtres victorieux ou peut-être d' un envol
vers un ciel toujours bleu comme dit la
chanson...

Naturellement la première constatation
que nous ferons , c'est le développement du
sport : le terrain sur lequel nos juniors vont
évoluer est situé au milieu d'une immense
campagne.

D'abord la conciergerie où il faut obli ga-
toirement passer. Puis toutes sortes de
halles où tous les sports , même le billard ,
peuvent être prati qués.

Un parc planté partout de beaux massifs ,
de grands arbres qu 'on a conservés intacts ,
puis des allées dans les bois environnants ,
tout cela a été bien étudié et surtout
protégé.

\utre remarque : dans toute la ville on a
aménagé des places de jeux pour enfants.

Budapest est une ville à visiter : tous ceux
qui y faisaient leur voyage de noces ont
parlé des lumières qui scintillent la nuit  sur
le Danube et des flots de musi que qui
s'échappent de tous les bistrots de la'cité.

Si la cathédrale nous offre son trésor et
même une calotte de Jea n XXII I , la ga-
lerie qui l'entoure nous donne une vue
merveilleuse.

Par contre, presque collé à ce chef-
d'œuvre gothi que , la compagnie Hilton y a
flanqué un building qui jure tellement que
je ferais volontiers partie du gang qui le fe-
rait sauter. On comprend que les dollars
soient appréciés partout , même ici , mais de
là à commettre un sacrilège pareil , il y a des
limites.

La forteresse logée sur les anciens rem-
parts nous permet de voir une partie de la
ville nouvelle et l' ancienne en enfilade sur le
fleuve ; la curiosité nous a poussé vers ce
lieu car il s'y trouve une demi-douzaine de
caves où l' on boit et où l' on danse...

Au milieu de la ville pies d' un parc se
trouve un monument de la Renaissance :
colonnade au sommet de laquelle trône
saint Etienne entouré de ses ministres. Plus
loin , sur la même esplanade et sur un gazon
bien soigné , un bloc de marbre sert d'appui
à Lénine en manteau et nous rappelle l'ori-
gine de la paix dans le pays...

Nous sommes allés boire un verre à
l'hôtel Astoria. L'orchestre , un des meilleurs
de-la ville , nous a rappelé que l'on y aime la
musi que et la danse. Nous ne pensions pas
y voir des robes longues el des messieurs  en
habit... Il y a partout des accommodements
avec le ciel... ou avec la politi que.

En nous rendant au lac Balatou par des
autoroutes qui permettent de traverser le
pays en tous sens (Vienne est à peine à une
heure d'auto), la première impression est
certainement l' immensité des champs : blé,
mais , betterave à sucre, tournesol , etc.

Les forêts aussi à perte de vue abritent un

gibier abondant et varié qui peut contenter
tous les chasseurs.

Dans les steppes de grands troupeaux de
moutons se promènent sans hâte : il y a de
quoi les engraisser.

Les forêts sont soignées et j 'y ai remarqué
de nombreuses plantations de pins, peu-
pliers et de chênes : comme dans notre Jura
suisse, des claies de bois sont prêtes pour
arrêter la neige lorsque le vent souffle le
long des routes.

En changeant d'itinéraire , nous sommes
tombés sur une cité militaire que de nom-
breux miradors protègent contre les
curieux : comme chez nous les soldats sont
habillés de salopettes bariolées...

Des usines dans le lointain nous ont
prouvé que là-bas on supporte plus facile-
ment les fumées et les gaz des usines et que
ça n'a pas d'importance pourvu qu 'on y tra-
vaille.

En passant près d' un petit lac , on nous a
fait remarquer qu 'il était interdit aux ba-
teaux à moteur : seuls les voiliers et les bar-
ques à rames y ont droit de cité. Idée à
creuser pour tous nos lacs suisses.

Le lac Balatou , de tout temps , a été le lieu
de séjour des bourgeois hongrois. Il le reste
et sur tous ses bords on construit de très
jolies villas. Mais les caravanes ont envahi

irtv/io i
le sable partout où il y a de la place et l 'Etat
propriétaire a très bien aménagé ces em-
placements. A l' extrémité du lac, une
grande étendue de roseaux permet à de
nombreux oiseaux aquatiques d'y nicher :
protection intelligente.

Nous avons visité une église baroque
construite par des bénédictins : il s'y trouve
une chaire et un autel de toute beauté. Les
personnages sont d'un style qui sent une
touche jésuisti que m'a dit à l'oreille un
monsieur que je ne connaissais pas. Cette
église est un lieu de pèlerinage national car
il s'y trouve dans une crypte le corps de
saint André , le père de sainte Elisabeth de
Hongrie.

Un pays très riche dans tous les
domaines : agricultu re, industrie , mines de
charbon surtout qui lui permettent d'être
indépendant. Partout de nouvelles
industries se créent et partent en flèche car la
main d'œuvre ne manque pas. La visite des
grandes surfaces nous a permis de constater
qu 'on y fabri que de tout : pays donc
d' avenir avec lequel il faudra compter avant
peu.

Si nous n 'avons pas grand chose à dire
sur ce qu 'il pense , souhaitons-lui quand
même qu 'il re t rouve sa liberté.

G. Contât
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a été uni quement l' affaire d'hommes et
des comités de parti.

Notre parti veut être tout part icu -
lièrement ouvert aux femmes. Leur
partici pation active à la vie civi que
sera enrichissante dans tous les do-
maines.

Les jeunes aussi doivent pouvoir
s'exprimer et être entendus. Nous leur
offrons leur place et nous serons
heureux de bénéficier de leurs idées ,
de leurs remises en question et de leur
enthousiasme.

4. Education et
formation

Un programme politique tend naturellement vers un idéal. L'exp érience
nous a appris qu 'il n 'est jamais p leinement atteint.

Mais notre parti, fort  de sa fo i , de l 'engagement généreux et du dévoue-
ment de ses membres et sympathisants, veut y tendre dans toute la mesure
de ses moyens, et en collaboration avec les autres formations poUtiqut
partagent notre idéal.

biens, à une croissance économique op-
timale , qui tienne compte des droits de
tous, dans notre pays comme dans les
nations défavorisées.

La fiscalité et les assurances sociales
s'efforceront d'atténuer les inégalités.

Une prévoyance sociale plus réaliste
retiendra toute notre attention .

Le droit au travail doit être reconnu
a tous.

Il est impor tant  que les conditions
du travail soient sans cesse améliorées :
sécurité et intérêt au travail.

L'homme n'est pas une machine, as-
servi à une autre machine.

Le droit à la propriété, princi-
palement à celle d'un logement doit
être reconnu et favorisé par les pou-
voirs publics.

Il y a lieu de veiller à ce que les
deniers publics soient utilisés d' une
manière rationnelle.

6. Environnement et
qualité de vie

L'Etat a le devoir de protéger l'hé-
ritage histori que et artisti que de notre
pays, ainsi que ses sites naturels pour
qu 'ils profitent à l'enrichissement et au
bien-être de tous. Il prendra toutes les
mesures utiles pour éliminer au maxi-
mum les nuisances, bruits , pollutions
de toutes natures.

Nous avons reçu un pays
magnifi que. Notre devoir est de le
transmettre tel , que demain encore il
fera bon y vivre.

Notre parti se préoccupera tout spé-
cialement du problème des loisirs , les-
quels viseront essentiellement à l'é pa-
nouissement de la personnalité.

Parti chrétien social indépendant

D. Pourquoi
indépendant ?

B. Pourquoi chrétien ?

A. Pourquoi un parti ?
Pour partager, au sein d'une coin

munauté de personnes une sincère fra
te rnité qui va les lier .
par des idées communes
pour un bien commun
par des conceptions identiques
pour un projet identique
par une volonté unanime
pour un programme d'action unanime

En faire partie c'est s'obliger à la vé
rite et au courage.

Pour réaliser, avec les valeurs maté
rielles indispensables, les valeurs spiri

tuelles , la destinée totale de l'homme.
Pour réaliser la primauté de l'être

sur l'avoir ; du travail sur le cap ital ;
de la personne sur le travail.

Pour essayer de faire passer l'action
du Christ jusque dans l'action
politi que. '

Etre un parti indépendant chrétien
c'est partager sans contrainte, dans la
vérité.

C. Pourquoi social ?

Pour être celui qui marche avec les
autres sur le dur chemin de la vie :
- Pour que le solitaire ne soit plus

seul ;
- Pour que le pauvre le soit moins ;

Pour plus d'amitié , de chaleur, d'es
pérance ;
Pour plus de sécurité.

Pour réaliser sa propre liberté.
Pour aider les autres à réaliser leur

propre liberté.
Etre un parti indépendant c'est par-

tager, sans les subir, les idées, les con-
ceptions et la volonté de tous.

Etre un parti chrétien social indé-
pendant c'est : partager l ibrement ,
dans le respect d'autrui , le bien com-
mun.

Lignes directrices pour un programme d'action politique
du PARTI CHRETIEN SOCIAL INDEPENDANT

1. Liberté, droits

3. Un parti politique
où chacun puisse

s'exprimer et se sentir
a i aise

fondamentaux et
rôle du citoyen

La liberté, inscrite en tête de nos
Constitutions , doit se traduire dans la
vie quotidienne.

Notre parti s'attache à promouvoir
en tout le respect profond de l'homme ,
dans sa dignité , sa personnalité et sa
liberté.

Le souci de la personne sera
toujours temp éré par le souci du bien
commun. C'est le droit et le devoir du

citoyen de partici per pleinement à la
vie civi que et de s'engager personnel-
lement au service de tous. Cet engage-
ment politi que se fe ra en référence à
l'ensei gnement de la doctrine chrétien-
ne.

protègent et renforcent la famille , fa-
voriser une fiscalité qui t ienne large-
ment compte des charges familiales el
élaborer un système scolaire qui se-
conde efficacement l' œuvre éducatrice
des parents.

A i»~:„,>

Pendant trop longtemps , la politique

Le concours international de piano « Rina Sala Gallo »

-" r ............. ^..—^... ~.._ ( „^ 
tes ses interprétations , par ailleurs parfaites

Le concours international  de piano « Rina Sala Gal lo  ¦>', qui a lieu tous les deux
ans à Monza , en Italie , est arrivé cette année à sa quatr ième édition. L'âme de la ma-
nifestation est M"" Sala Gallo , p ianiste réputée , qui fu t  en quelque sorte un enfant
prodige, puisque très jeune elle donnait  déjà des concerts , et des grands musiciens
tels Leoncavallo et Busoni , émirent des jugements très f la t teurs  quant  à son avenir
artisti que.

. Aujourd'hui , après une brillante carrière
p ianistique et de p édagogue, M"" Sala Gallo
n 'a rien perdu de sa vivacité et poursuit avec
ténacité et pass ion un louable ef for t  en fa-
veur de la musique et des musiciens. Son con-
cours en est le résultat, très probant puisque
déjà les vainqueurs des trois précédentes édi-
tions (Mido ri Kasahara en 1970, Roberto
Bravo en 1972, Daniel Rivera en 1974) ont
entamé des carrières plus que prometteuses.
Cette année, le nombre élevé des candidats
au départ (une soixan taine), le haut niveau
des prestations en général, la présence de
quelques éléments exceptionnels en ont
assuré encore une fois le succès.

La compétition de Monza se distingue des
autres semblables déjà par le fait  qu 'il n 'y a
aucune limite d 'âge, alors que partout
ailleurs les candidats doivent être âgés de 50-
32 ans au maximum, 35 ans pour le concours
Pozzoli et le concours 'Czijfra à. Versailles
entre autres. _ iM tf'j sse, ""' -M mj m mrm m « p  wy m sur^Le concourTSala Gallo comprend trois
épreuves, qui se sont déroulées cette année du
19 au 26 septembre dernier, j ' ai assisté à tou-
tes, et déjà l'éliminatoire était passionnante ,
aussi pour le rapprochement entre Bach et
Scarlatti. qui, bien que tout à fait contempo-
rains (ils sont nés tous les deux en 1685), dif-
fèrent sensiblement comme style et
demanden t chacun une exécution qui respec-
te leur particularité, f e  dois d'ailleurs à la vé-

rité de souligner coin bien Scarlatti parait plus
difficile encore à interpréter que Bach , si j' en
juge par le peu de versions vraiment satis-
faisantes que j' ai pu en entendre.

Si le niveau général du concours était dans
l'ensemble p lus qu 'excellent , nous avons eu
la joie d'écouter une véritable musicienne, de
l'espèce la p lus rare, eh la personne de la Chi-
noise de Hong kong, NancyLoo (28 ans), qui
a remporté le premier prix à l 'unanimité. En
ef fe t  le jury, composé d'éminentes person-
nalités musicales (Carlos Cebre, p ianiste
uruguayen, M"" Yokota , professeu r à Osaka,
Luciano Gante, de Trieste, Franz-josep h Hirt
pianiste et p édagogue de Berne qui fu t  l'ami
d'Arthur Honegger et de Ravel , M"" Puliti
Santoliuido , p ianiste soliste et valeureuse in-

1 terprète de musique de chambre. Vincento
Balzani, jeune p ianiste italien, Jean Micault.
el naturellement Rina Sala Gallo, fondateur

du concours), a été toiiLde suite conquis par
la naissance émotive ixceotionnelle de tou-

au poim ae vue ae la lecnnique m au siyie.
Particulièrement mémorable, la fascinant!

exécution, pour l 'épreuve finale , de la grandi
Sonate en si bém. majeur (D 960) posthume
de Schubert , d 'une pureté et d 'une intériorité
remarquables. Quand elle joue . Nancy Loo
parait entièremen t habitée par la musique
son masque est tragique, son corps menu
ondule légèrement en fonction du rythme.

épousant la courbe musicale. D 'une sincérité
totale, comme possédée par l 'oeuvre, elle
émeut prof ondément D 'ailleurs la qualité in-
habituelle du silence dans l 'assistance, en
général plutôt bruyante, pendant son exhibi-
tion, était si significative. C'est du grand art
fait de sobriété, de profondeur , de douleur.

Assez loin au-dessous de ces sommets, le
Français Romain Terrai, 22 ans, deuxième
p rix, qui est par ailleurs déjà un p ianiste assez
complet, la japonaise Aiko Okamoto, troi-
sième prix, et enfin , qua trième prix,
l 'Italienne Maria Clara Monetti , dont il faut
se rappeler l 'excellente exécution de la
Sona te en do majeur de Scarlatti , peut-être la
meilleure de tout le concours, ainsi que l 'ho-
mogénéité de ses trois épreuves, par le choix
intelligent des œuvres, toujours bien
adaptées à ses moyens p ianistiques et mu-
sicaux.

Donutella Micault

2. La famille
La famille est la cellule de base la

plus essentielle à la vie de la commu-
nauté humaine.

Les pouvoirs publics , dans le respect
des droits primordiaux des époux doi-
vent promouvoir : des lois qui

U révision de l'AVS¦~ y . 'mm H|r « ¦ F̂ ¦ HfT « ¦ M̂i :̂ f ^ ¦ m ¦ V .̂ F

La 9' re'vision de l'AVS, dont l'en-
trée en vigueur est prévue pour le 1"
janvier 1978, a un double objectif :
instaurer un système d'adaptation
régulière des rentes à l'évolution éco-
nomique et rétablir l'équilibre finan-
cier actuellement compromis.

En principe, les rentes seraient, au
début de 1978, de 10 % supérieures à
leurs montants de 1975 (y compris la
hausse de 5 % en moyenne prévue
pour le 1" janvier 1977). L'adaptation
correspondrait alors à la position
175,5 de l'indice des prix à la consom-
mation (à fin septembre 1976, cet
indice est à 166,0) ! Par la suite , le
Conseil fédéral ajusterait les rentes
tous les deux ans, selon un indice
combiné des prix et des salaires.

En raison du montant des presta-
tions et surtout de l'évolution démo-
graphique, le financement de l'AVS
n'est plus couvert. La 9l revision pré-
voit que la subvention fédérale, rame-
née à 9 % des dépenses en 1976 et
1977, sera portée à 11 % en 1978 et
1979, à 13 % en 1980 et 1981 et à 15 %
par la suite. La contribution fédérale

passerait ainsi de 1,6 milliard en 1976
à 3,2 milliards en 1982, sans que l'on
sache encore très précisément par
quel miracle cela serait possible.

Actuellement, les cotisations AVS-
AI-APG sont de 10% pour les sala-
riés, la moitié étant prise en charge
par les employeurs ; le taux est de
8,9 % pour les indépendants. Par la 9e

revision, la cotisation des indépen-
dants serait également portée à 10 °/o.
Cette proposition provoque une vive
réaction dans toutes les professions
exercées à titre indépendant.

Au début de l'AVS, en 1948, la coti-
sation était perçue sur tous les salaires
et revenus du travail , même acquis
après l'âge de la retraite. L'exonéra-
tion en faveur des rentiers qui
continuent à exercer une activité lu-
crative fut saluée comme une
amélioration bienvenue. La 9e revision
propose de réintroduire la cotisation
des personnes qui, ayant dépassé l'âge
terme, continuent à gagner plus de
550 francs par mois.

Un exercice particulièrement
instructif consisterait à comparer
l'argumentation développée par
l'OFAS, d'abord lors de la suppres-
sion de la cotisation des rentiers, puis
pour justifier la différence entre les
salariés et les indépendants, avec les
trouvailles imaginées dans le cadre de
la 9e revision. On dégagerait un bel
exemple de la casuistique fédérale, ca-
ractérésée par une série de contradic-
tions assénées avec une égale convic-
tion. Du même coup, se révéleraient
tous les motifs d'une opposition.

L'erreur de la 9' revision est peut-
être d'avoir tenté par des articles de
résoudre le problème financier. Il
serait plus correct d'établir la situation
actuarielle véridique de l'AVS et d'an-
noncer carrément quel devrait être , au
niveau des prestations actuelles, le
taux de la cotisation de tous les
assures pour garantir à long terme
l'équilibre de l'institution . Tôt ou tard ,
l'heure de vérité viendra. Pourquoi
attendre la 10e revision ? G.P.V.

Hit-parade 1976
Enquête N° 45

j . La/yiei.lle (Miche l.Sardou)
2. Daddy Cool (Boney M.)
3. Concerto de la mer (Jean-Claude Bo-

relly)
4. Maladie d'amour (Elisabeth Jérôme)
5. Gabrielle (Johnny Hally day)
6. Now is the time (J immy James)
7. Le petit bonheur (Dalida)
8. Ciao bambino sorry (Mireille Mathieu)
9. Elle (Daniel Gérard )

10. Marinheiro (Antoine)

11. You should be dancing
(The bee gees)

12. Gria cuervos (Jèafiehe)
15. Les femmes (Sheila)
14 . Gentil dauphin triste (Gérard

Lenorman)
15. Dont go breaking my heart

(Elton John - Kiki Dee)
16. Nice and slow (Jesse Green)
17. Goodbye venice goodbye (Kell y Marie) |
18. Le vaga bond (Claude François)
19. Dancing queen (Abba)
20. Bamba Carlos (Carlos)

En hausse cette semaine N'" 1. 4. 8, 9,
11. 15. 15, 18, 19, 20.

professionnelle
L'Etat se doit de créer l'école où

chacun se sentira à l' aise et pourra se
développer selon ses goûts et ses fa-
cultés intellectuelles.

Une formation permanente doit être
généralisée. A cet effet les enseignants
de tous les degrés devront pouvoir se
perfectionner et chaque citoyen être en
mesure de compléter sa formation
professionnelle et intellectuelle.

Une attention spéciale et une aide
généreuse seront apportées à ceux qui
sont diminués dans leur corps et dans
leurs facultés intellectuelles. Des écoles
et des centres de travail leur permet-
tront de prendre leur place dans la so-
ciété.

5. L'économie
au service de l'homme
Les lois et l' organisation sociale doi-

vent tendre à une juste répartition des



Loig slatom à travers les foules valaisames
l'objet d'une motion de M. B. Lonfat.
Le motionnaire exposa que , depuis la
cassation de l' arrêté de 1965 par le
Tribunal fédéral , on vit sur une loi
bientôt centenaire , nettement dépas-
sée. Il aimerait , par un remaniement
administratif pouvant déboucher sur
un service, mettre fin à l'é parp illement
et, surtout , aménager une information
utile au public.

M. B. Varone s'opposa à la création
d'un nouvel office cantonal , à l'heure
de la compression des frais de fonc-

tionnement , mais admit qu 'un effort de
coordination devait être entrepris , ce
qui fut aussi l' avis de M. Wegger.

M. Franz Steiner , chef du départe-
ment , exposa avec précision quels sont
les expropriants, selon qu 'il s'agit de
routes nationales , de routes cantonales ,
de cours d'eau ou d'autres tâches
d'utilité publique. Pour M. Steiner ,
c'est moins l'organisation et la procé-
dure qui lui donnent du souci que les
différences injustes constatées lors des
taxations. La réforme de la loi de 1887
mettra l'accent sur ce point. Elle est en
route et , dans l'intervalle , on peut lais-
ser ouverte la question d' un office ou

d'une section cantonale. Oui donc à la
motion en ce qui concerne le principe
de la révision de la loi et oui à la

motion - transformée en postulat - en
ce qui concerne les modalités d'appli-
cation.

Le « sermon
sur la montagne »

A l'occasion de la demande de la
clause d'urgence pour le décret d'Hé-
rémence et aussi à l'examen du dépar-
tement militaire du budget , M. Geor-
ges Berra intervint pour prononcer ce
que le président Bumann qualifia de
« sermon sur la montagne » . En effet ,
M. Berra se fit l'écho des sentiments
ulcérés des vrais habitants de la mon-
tagne face aux brimades dont ils sont
l' objet par le truchement des réduc-
tions de subventions agricoles ,
l'amoindrissement du cautionnement
hôtelier , le rapprochement tarifaire , la
suppression des chemins de fer et le
« niet » aux équi pements de Jeunesse
et Sport pour lesquels la Confédération
n 'a plus d'argent.

Quand la crainte
de la récession

est le début de l'épargne
Au budget du Département des

finances , M. E. Zufferey s'opposa aux
crédits inscrits à titre de subventionne-
ment des groupements politi ques.
M. P. Moren en plaida le maintien ,
faisant valoir la distinction entre partis
politiques et groupes du Grand Conseil
qui ont besoin de cet appui financier
pour s'organiser efficacement et pour y
trouver une compensation aux lourds
frais non couverts par la caisse publi-
que.

Réglée par le maintien des crédits ,
cette question fut suivie d'un intéres-
sant débat sur la fortune mobilière des
Valaisans et sur un aspect des nouvel-
les taxations cadastrales , débat amené
par des questions de M. François
Rouiller. L'intervenant, constatant
qu'au budget 1977 l'impôt sur la for-
tune des personnes physiques, par rap-
port au dernier compte, marquait une
augmentation qui , à raison d'un taux
de 1,5% 0> laisserait entrevoir que les
Valaisans se sont enrichis entre-temps
de 1,5 milliard de francs , demanda le
pourquoi d'une telle prévision. M. Lo-
retan exposa que la récession avait
augmenté sensiblement le sens de
l'épargne. Une augmentation de 16 %
en moyenne sur le plan suisse et cer-

tainement plus forte encore en Valais
a été calculée.

M. Rouiller demanda encore que
l'on tienne compte , dans les taxations ,
non seulement du coût de construction
et des critères de « standing » de l'im-
meuble , mais aussi de . sa situation ,
dont dépend la valeur vénale. M. Lo-
retan profita de sa réponse pour infor-
mer qu 'à la suite d'un calcul effectué
sur six communes-témoins , le chiffre
de calcul pour établir la valeur fiscale
avait été abaissé respectivement de
80 à 75 et de 20 à 15. Le Grand Conseil
aura d'ailleurs l'occasion d'entendre , ce
prochain vendredi , un rapport sur les
nouvelles taxes cadastrales dont cha-
cun peut prendre connaissance en dis-
posant d'un délai d'un mois pour faire
valoir ses oppositions ou observations.

Grand Conseil
Suite de la première page

Dans la gauche française

La pomme de discorde
Suite de la première page
commun, ils en ajouteront d'autres ,
le porte-parole du parti socialiste ,
- M. Estier en l'occurrence - répli-
que qu 'il ne saurait en être ques-
tion et qu 'il n 'appartient pas à un
seul parti de l'Union de la gauche
d'ajouter ou de retrancher quoi que
ce soit au programme commun
sans l' approbation des autres fa-
milles de la gauche. Cette attitude
répond à la même éthi que que
l'attitude décrite plus haut. Il im-
porte, au premier chef , de ne pas

curie.use, ceux qui , parmi les socia-
listes, s'en déclaraient farouche-
ment partisans , étaient les gens qui
se situaient à l'extrême gauche du
parti (Chevènement). C'est là une de
ces contradictions profondes dont
les familles politiques françaises
sont coutumières et qu 'on retrouve
sous tous les horizons. De leur
côté, les radicaux de M. Fabre ont
demandé à leurs partenaires de
réétudier le programme commun
sur ce point. Que se passe-t-il
donc ? Il se passe tout simplement
que dans la perspective du pouvoir
proche , les gens qui depuis près de
vingt ans s'épuisent en harangues
incendiaires d'où est absent le plus
léger sens des réalités , se rendent
compte que leur opti que va
changer du tout au tout lorsqu 'ils
devront conduire les affaires du
pays. Ils comprennent qu 'il ne sau-
rait être question de désarmer la
France et de reprendre les vues
utopiques d'un Léon Blum propo-
sant de faire de la France , « le
Christ de l'Europe » ! Même si la
gauche prend en mains les leviers
de commande , on peut être assuré
aujourd'hui que l'effort nucléaire
continuera et que notre force de
dissuasion ne se portera pas plus
mal que sous les gouvernements
précédents. D'ailleurs , le député
communiste de Paris , Louis Baillot ,
a donné le ton au printemps der-
nier en déclarant: •<L' arme atomi-
que peut être considérée comme
un élément d'indé pendance natio-
nale. »

D' ici que les communistes et
leurs amis réclament une rallonge
au budget de l' armée...

effrayer. Pour les Français , le mot
de « nationalisation » a toujours un
peu le sens de « spoliation ». F.
Mitterrand a beau expli quer que le
rachat par l'Etat laisserait aux ac-
tionnaires plus d'argent que ne leur
en rapporte la distribution (tou-
jours sujette à caution) des divi-
dendes privés, il n 'y a rien à faire :
le Français qui réclame tout à
l'Etat , n'a pas confiance dans l'Etat
et préfè re, quand il le peut , acheter
de l'or que des bons du Trésor.
Paradoxe difficile à comprendre
mais qui est et se continue.

C'est encore en fonction de cette
volonté d'arbore r un visage rassu-
rant que les socialistes ont prodi-
gieusement modifié leur attitude à
l'égard de l'armée. Au début , der-
rière F. Mitterrand (et les commu-
nistes) on prenait violemment parti
contre l'arme nucléaire et , chose

Une formule inconsistante:
le christianisme par le socialisme
Suite de la première page

comparable et exaltante sur Dieu , être
infini et ineffable , transcendant et im-
manent. Et ils seront autorisés à
l'appeler du nom le p lus auguste et le
plus familier : « Vous donc , nous en-
seigne le Christ , priez ainsi : Notre
Père, qui es aux cieux... » (Matth. 6,
9 svv.).

C'est là une théolog ie merveilleuse.
dont l 'humanité ne pourra jamais se
rassasier, et dont elle ne pourra se dé-
tacher , quand elle en aura fait la
découverte et l' expérience intérieure.
Oh ! que la philosop hie humaine tente
de balbutier quelques mots sur le
>< Dieu inconnu » sans se laisser arrêter
par le doute ou par la peur , et qu 'elle
nous dise si jamais vision plus parfaite
et plus rassurante a été offerte à l' esprit
et au cœur de l'homme. Loin de nous
l'idée de méconnaître les élévations de
la poésie , les spéculations des mysti-
ques de toute religion et de toute ten-
dance , les gémissements de tant d'es-
prits aux prises avec les expériences les
plus aiguës de l'amour et de la douleur.

Mais nous ne remercierons jamais
assez le divin maître de nous avoir
appris son incomparable prière , qui
jaillit  des esprits généreux à accueillir
le grand et premier commandement de
l'amour , résumé de toute la loi et de
toutes les prophéties touchant les acti-
vités de l'homme (cf. Matth. 22 ,
37 svv.) comme elle jaillit des lèvres de
l'enfant éduqué à l ' intimité avec Dieu
(cf. Matth. 11, 25). C'est là la direction
verticale , dont nous parlions plus haut
(cf. Pascal , Pensées, 527, 537, 547-8).

Au-dela de la civilisation
la plus avancée

Et qu 'en est-il de la dimension hori-
zontale , les données d'abord de la
théologie sur l'homme ? Nous lisons la
théologie de l'homme en même temps
que la théolog ie de Dieu. « Celui qui
me voit , voit le Père » , avertit Jésus , en
parlant à Phili ppe , qui avait osé de-
mander : •< Seigneur , montre-nous le
Père , et cela nous suffit » (J ean 14.
8-9).

De Jésus émane une double révéla-

tion. L'une concerne Dieu, perfection
infinie , et l' autre , l 'homme , avec toute
la gamme de ses abaissements.

En toute souffrance humaine tran s-
paraît , pour les esprits lucides , le mys-
tère de l'homme , souffrant et dégradé,
qui n 'est désormais plus un objet de
mépris , mais plutût  l' objet d' un amour
supérieur , d' un amour reli g ieux
(Matth. 25, 35 svv.).

Telle est la reli gion de Jésus. Il faut y
insister. Elle semble aujour d 'hui être
de mode : réjouissons-nous , tant que
cela est conforme à l'Evangile. La civi-
lisation la plus raffinée saurait porter à
un amour authenti que , fort et cohérent
de l'homme pour l'homme , si le Christ
ne nous révèle pas la vraie nature de
l'homme et les motifs pro fonds de l' ai-
mer (cf. Jean 2, 25).

Le cycle d'orientation va bien

Qui profite de nos routes ?
Qui doit participer aux frais ?

Au Département de l'instruction
publi que , la commission des finances
proposa qu 'un bilan soit établi , en
1978, sur les résultats du cycle d'orien-
tation tant sur le plan de l'enseigne-
ment que sur les problèmes financiers.

Après avoir répondu aux questions
de M""' Cretton (bassins de natation),
du docteur Morand (distribution d'une
revue dans les écoles et « assassinat du
français » par un projet romand), de
M. Joseph Blatter (politi que culturelle)
et de M"" Pont (examens de maths),
M. Antoine Zufferey, chef du dépar-
tement , informa l'assemblée sur le
changement de découpage des cours ,
qui ne constitue ni un raccourcisse-
ment , ni un allongement du program-
me, mais uni quement une manière de
compter plus pratique car le total des
heures est resté inchangé.

Au sujet des classes enfantines
(question C. Crittin), il a exposé la dif-
férence de conception entre le Haut-
Valais , qui ne veut pas entendre parler
de « Kinderschule », mais bien de

« Kindergarten » alors qu 'en Valais
romand on aimerait voir déjà à ce pre -
mier stade - qui est libre - une pré-
instruction primaire. 11 n 'en demeure
pas moins que des directives ont été
édictées pour tout le canton et qu 'elles
sont claires et uniformes.

Les examens de maths ? Le dépar-
tement veillera à ce que personne ne
souffre d'arrive r à cet examen avec une
formation classique ou moderne , diff i-
culté dénoncée par M""' Pont.

En conclusion , M. Zufferey put
s'écrier : « L'école va bien, au CO ».
C'est - hélas ! - la connaissance de ce
cycle qui va mal chez tro p de parents
et dans le public où continuent à cir-
culer des bruits fantaisistes. Ainsi les
transferts de B en A. Les chiffres par-
lent d'eux-mêmes : 43% en A la pre-
mière année puis 45 °o (grâce aux
transferts). En deuxième année , 49 %
en A et 50 °b au début de la 3' année.
Ce qui prouve que l' on a eu plus de
transferts de B à A que de A en B,
comme on s'acharne à le dire...

D'UN VIRAGE A L'AUTRE VERS
UNE SOLUTION DE COMPROMIS

Lorsque l' on construit une route , tout
le monde applaudit. Lorsqu 'il s'agit de
savoir qui doit participer aux frais , sou-
dain , cette route perd beaucoup de son
intérêt pour les communes pourtant
qualifiées « d'intéressées » !

L'actuelle base légale pour cette
répartition des frais est la loi sur les
routes de 1965.

Pour M. Paul Schmidhalter et M. Ri-
chard Gertschen , au nom de la fraction
DC du Haut , ainsi que pour M. Charles
Devanthéry, les critères de répartition
fondés dans cette loi sont dépassés et
constituent une source permanente de
malaises chaque fois qu 'il s'agit de voter
un décret de détermination des commu-
nes intéressées.

Chacun de ces trois intervenants a
développ é une motion, hier après-midi ,
pour demander la révision partielle de la
loi de 1965. Révision dont le princi pe a
été accepté par M. Franz Steiner , chef
du département , sans que ce dernier
puisse pour autant s'engager dans les
détails et les propositions fermes de
cette révision.

Ceci réglé , le Grand Conseil devait , en
deuxième lecture , voter un décret qui ,
justement , se fondant sur la loi de 1965,
détermine quelles doivent être les com-
munes appelées à contribuer à la route
cantonale Saint-Gingol ph-Brigue , ainsi
qu 'aux routes intercantonales et inter-
nationales. Pas de problème pour la rou-
te cantonale et la route Bouveret-Ville-
neuve : le princi pe d'y faire contribuer
toutes les communes du canton qui sont
reliées à ces routes , fut admis sans autre.

Pas de problème majeur non plus
pour la Furka, la Forclaz et la route de
Morgins dont les centres d'intérêt res-
pectifs ont été déterminés dans les ré-
gions directement intéressées. Pas de
problème , mais une surprise : le Grand
Conseil , alerté par le député Emonet ,
apprit que la commune de Collombey-
Muraz... était intéressée , en raison de
son territoire grimpant jusqu 'à cette
route , à l' artère de Morgins. Emoi au
sein de la commission , présidée par M.
A. Bellwald , où l'on déclara , faute de
pouvoir se consulter , que l'on acceptait
toujours volontiers des propositions
dans le sens d'un élarg issement du nom-

bre des communes intéressées ! Le
Conseil d'Etat fit chorus et, au vote, à
une majorité évidente contre zéro,
Collombey-Muraz fut gratifiée de l'hon-
neur de figurer au rang des communes
intéressées à la route de Morg ins !

Le double virage dangereux de ce dé-
cret était celui conduisant en Italie , par
le Grand-Saint-Bernard et à Goppen-
stein , par Gampel-Steg.

La commission abandonna la solu-
tion acceptée de justesse en première
lecture. Par M. Bernard Lonfat , rappor-
teur , elle en exposa une nouvelle qui , si
elle n 'a pas le don de contenter tout le
monde, parvint tout de même à mécon-
tenter le moins de monde possible.

Le truc ? Instituer deux pôles : tout le
Haut-Valais et le district de Sierre pour
la route du Loetschberg et tout le Bas-
Valais pour le Grand-Saint-Bernard .

Halte , cocher ! s'écrièrent des dépu-
tés des deux extrémités du canton (MM.
Deférr , Boissard et G. Schmidt) : vous
nous attribuez un intérêt qui n 'existe
pas ! Doucement , cocher, cria égale-
ment M. Prosper Bagnoud , en lui faisant
signe de se diriger plutôt du côté du
Rawyl , que du côté du Loetschberg, où il
faudra payer pour charger sa voiture et ,
du même coup, perdre du temps...

On tenta même une manœuvre de
marche arrière (retour au texte du pre-
mier décret) par une proposition Albert
Clément , qui fut écartée par 60 voix con-
tre 32.

L'ambiance de la salle commandait
que l'on cesse de se chamailler pour sa-
voir qui paie , mais d'admettre que tout
le canton profite de notre réseau routier
intercantonal ou international. C' est
alors que M. Pierre Moren lança un
appel à la raison et demanda que l'on
vote, en toute solidarité , la solution de
compromis proposée par la commis-
sion.

M. Franz Steiner , chef du départe-
ment , ne demeura pas en reste :

« J'affirme solennellement que le
Loetschberg est un complément du
Rawyl et qu'il ne sera jamais question
de sacrifier le Rawyl au Loetschberg ».

Et de poursuivre : « Le Gouverne-
ment bernois vient de déclarer lui-
même que le Rawyl ne serait pas une

concurrence pour le Loetschberg. C'est
donc au nom de la solidarité valaisanne,
indispensable autour du Loetschberg el
du Grand-Saint-Bernard, comme
autour du futur Rawyl , que je vous de-
mande de voter la solution de
compromis ».

Appels entendus puisque le Grand
Conseil refusa d'abord de sortir du lot
des communes intéressées le district de
Monthey (proposition Boissard) par 56
voix contre 9 et vota le compromis de la
commission par 65 oui , 5 non et 5 abs-
tentions.

On n 'était pas pour autant... au bout
de la route : la question de soumettre ou
non ce décret au vote populaire fut
posée par M. F. Couchep in. M. Steiner
répondit que ce décret n 'étant pas de
portée permanente (validité de 6 ans) et
devant être reconduit sur les bases d'une
nouvelle loi sur les routes , il n 'avait pas à
être soumis au peuple.

C'est ce point de vue qu 'adopta le
Grand Conseil , par 48 voix contre 29 et 6
abstentions.

Après tous ces virages, le vote final
pouvait enfin être abordé : le décret fut
voté par 55 oui , 7 non et 12 abstentions.

Gérald Rudaz

! 
Ce matin

Election d'un juge
cantonal

1 1. Projet de budget pour l' exercice 1977 , I
(président : P. Biderbost , rapporteur : I
A. Imhasl y).

| 2. Election d'un juge cantonal.
a 3. Projet de décret concernant l' aide ¦

encourageant la construction , l' accès-1 'sion à la propriété et la rénovation de I
logements , (président : P. Manz , rap-
porteur : Clivaz).

¦ 4. Projet de décret concernant la cons- i
truction de la route Varone-Loèche , ¦
sur le territoire des communes de Va- I
rone et de Loèche , 2" débats (prési- :
dent : P. Manz , rapporteur : L. Emo- |
net).

' 5. Projet de décret concernant la cons- '
truction du Bruchjibach , sur le terri- I
toire de la commune de Naters , (prési- .
dent : H. Pitteloud , rapporteur : Fux). |

i 6. Projet de décret concernant la correc- ¦
tion de la Rasp ille , sur le territoire des *
communes de Sierre , Veyras et I
Salquenen , (président : H. Pitteloud. .
rapporteur :Fux).

I I



Prix des vins vedettes Usego 1976
Merlot del Rave Château Redon

bouteille de 7dl

P, .&

Df \  /^ un vin rouge fruité Bordeaux AC, 1973 un vin rouge du Bordelais
• V-/«V>« èÊÈm**. robuste, cependant léger

W ''•¦"'¦?' »̂SN.
le litre

seul. T#net *w^

• net

Usego

Jumilla D.O. Vin vieux de France
EL CANTO un vin rouge relevé JMommeSSin un vin rouge français agréable

JÊÈm^̂ au bouquet prononcé

le litre bouteille de 7dl

• net

Casteval anseï» de Romandie Côtes du Rhône A.C

50
• net

Sélection La Rampe 1975 un vin blanc qui St-Maurice, 1973 un vin qui a du corps et
/ rappelle son buveur jm^ un bouquet agréable

bouteille de bouteille de

Fendant Val de Cœur

"•̂ JglMh
bouteille de 7dl |̂p **N

Sélection Brisier, 1975
/ rW.

un vin blanc valaisan
savoureux

• net

Rîoja trois bandes
Félix Azpilicueta Martinez, 1973

jife
^

un vin rouge au bouquet prononcé

Prêts hypothécaires
pour l'agriculture,

immeubles locatifs , maisons familiales
suivant leur nature :

fe%
dès le 1er janvier 1977

Remboursement en 25 ans

Un immense succès
en Suisse romande...

Les vipères rouges
(roman de Maurice Métrai)

L'amour qui triomphe de la politique.
Et la raison qui repousse les excès
fiévreux des modes saccageant la tra-

dition...

Broché, 184 pages Fr. 22.—
En vente uniquement

dans les bonnes librairies
les kiosques Naville ou chez l'éditeur

Editions La Matze
Guy Gessler, Pré-Fleuri 12, Sion

Le célèbre

Pierre
parapsychologue
reçoit à Lausanne

Sentiments, affaires , avenir

Tél. 021 /27 88 26

Nos peintres valaisans...

W/m
ggnraf :*:i' ^UjËw9 |̂

Charles Menge
Le chantre du pays valaisan : pas-
sionné, fidèle , un tantinet malicieux et
démesurément sensuel dans son

insatiable faim des gens
et des choses...

64 reproductions en couleurs
et noir-blanc

Relié , 144 pages Fr. 98.—
En vente uniquement

dans les bonnes librairies
ou chez l'éditeur

Editions La Matze
Guy Gessler, Pré-Fleuri 12, Sion



Fiat 127

A louer au
centre de Sion

Verbler
On cherche

studios chalet
3-4 pièces
accès facile, toute
l'année

meublés ou non - Z. f'r*-*0 ,accès facile, toute
Centrale l année

des locations
M. Clerc , dir. Event • terrain

Place de la Gare 2 _ .
gion Ecrire sous
Tel 027/22 85 77 chiffre P 36-31113 à

36-1116 Publicitas, 1951 Sion

A vendre
A vendre

Opel Ascona
Morris 1800 16 S luxe
Commerciale modèle 73, garantie

Facilités de paiement
1973, 40 000 km,
état impeccable Garage de l'Ouest

Tél. 027/22 81 41
Tél. 026/2 22 31

36-2833
36-401120 

Jeudi 11
SION , église Sainte-Trinité (20 h. 30) :
Orchestre de Riheaupierre, Jean-Jac-

« Les Hébrides »), Dvorak (Suite bohé-
mienne), Beethoven (1" concerto poui
p iano et orchestre).

C'est la quatrième soirée dans le ca-
dre des manifestations à. l'abonnement
du CMA.

Il sera intéressant d'apprécier à nou:
veau le jeune pianiste valaisan ]. -].
Balet après ses brillantes études au
Conservatoire de Paris.

Jeudi 18
SION , théâtre de Valère (20 h. 30) :
« Sur le fil », pièce d'Arrabal.

Avec Pierre Constant et Daniel Yver-
nel.

Une soirée du CMA

Vendredi 19

SAINT-MAURICE , salle du collège
(20 h. 30) : « Les trois mousquetaires »,
d'Alexandre Dumas.

Par les Galas Eurothéâtre, avec Jea n
Weber.

Une soirée des Jeunesses musicales
du Chablais-Sainl-Maurice.

Nouvelles du monde du jazz (tirées
du bulletin d'information du Jazz-Clu b
de Sierre. Merci !)
- J immy Reed, le chanteur, guitariste

et harmoniciste de blues est mort à
l'âge de 50 ans.

- Le p ianiste français Bernard Peiffer
est décédé le 7 septembre dernier à
la suite d'une intervention chirurgi-

sees.

Particulier vend A vendre

Citroën CX Yamaha DS 7
2200 250
Super, mod. 76,
18 000 km, vitres tein- expertisée, 20 000 km
tées électriques,
état de neuf, sans Prix Fr. 2000.-
accident à discuter
Fr. 15 800.-au lieu de
Fr. 21 800.- Tél. 027/38 23 78

Tél. 027/61 18 22 36-30296S
36-31116 

A vendre

A vendre

Opel Kadett mod- 7f: exPerlisée
Caravan

Prix intéressant
1975, 37 000 km, par-
fait état , expertisée,
garantie, reprise Tél. 027/38 10 49 à
Facilités de paiement partir de 19 heures

36-302970

Chanson française
ancienne

- Malicorne : « Almanach »
- 1 disque stéréo
- Hexagone 885 007

Il y a peu encore, les jeunes se lan-
çaient inconsidérément dans la musique
d'avant-garde, sans même savoir où ils
allaient et sur quels principes ils pou-
vaient s 'appuyer.

L'esprit a changé et la mode « rétro »,
raisonnablement , pousse quelques
jeunes à se tourner vers le passé.

Marie Yacoub, Gabriel Yacoub, Lau-
rent Vercambre et Hughues de Courson
se passionnent pour la chanson fran-
çaise ancienne. Ayant formé un groupe
fort sérieux « Malicorne », ils nous res-
suscitent quelques mélodies anciennes
servies par une interprétation qui, parce
qu 'elle se veut sincère et si possible au-
thentique, bénéficie des instruments an-
ciens qui n 'acceptent aucun flirt sinon
celui, discret de la guitare électrique.

Sous le tire de « Almanach », douze
pièces nous sont offertes dans Tordre
des mois. Le choix de ces pièces est sur-
tout intéressant par son originalité. La
p lupart de ces p ièces sont vocables, ac-
compagnées par les instruments an-
ciens. Mais il y a aussi quelques gravu-
res exclusivement instrumentales.

Le tout nous fait  revivre les Poitou ,
Bourguignon , Auvergne , Provence et
autres régions françaises au riche passé
folklorique musical.

Nous applaudissons vivement aux
tentatives de Malicorne qui n 'en est pas
à ses premiers disques. Peut-être sou-
haiterions-nous davantage desoins dans
certaines interprétations. Voir notam-
ment l 'intonation et surtout les finales.
Ce qui retient surtout notre attention et
provoque notre enthousiasme c 'est l'ar-
rangement instrumental dont bénéficie

^chaque pièce. De fait , si les voix se
contentent d'être naturelles - c 'est déjà
fort  bien - l'instrumentation semble être
mieux soignée même si, par instants.
Ton peut exprimer quelques doutes
quant à son originalité.

Bref, une gravure fort intéressante. A
recommander à tous ceux qui se pas-
sionnent pour la chanson française car
Hexagone publie ici une gravure qui
permet à chacun de mieux comprendre
une importante étape de la musique po-
pulaire française.

Voyez chez votre disquaire habituel !
N.L.

A louer tout de suite.

Je cherche
Cherchons à louer à acheter
région Valais romand

une baraque
kiosque- de chantier
souvenirs _, cnn onnDim. 6.00 x 8.00 env.
Chiffre d'affaires sou-
haité minimum
Fr 200 000 - Ecrire sous

chiffre P 36-901605 à
Faire offre écrite sous Publicitas, 1951 Sion
chiffre P 36-302977 à 
Publicitas, 1951 Sion — - 

A louer a Sion

H louer toux oe suite ,
à s on appart.
Petit-Chasseur 88 0Bât. Mont d'Orge Z pieCÔS
appartement .,. ,
0 Ii Libre ,0L" de sul,e ou
c. pièces à convenir
cuisinette, salle de
bains, cave et galetas
Fr. 270.- par mois Tél. 027/22 66 23
+ charges

36-31090
Tél. 027/22 26 62 
heures de bureau A louer en ville de36-31118 s|on

A vendra ou à échan- un grand dépôt
ger contre vigne à bgs p|1x
Jolie Centrale des loca-
parcelle ,ions
j  *nnn o M. Clerc, dir.
de 1200 mz TOI. 027/22 85 77
à Lucon-Savlèse, 3g_1 -| 1 g
complètement équl- 
pée, accès facile WSV
Tél. 027/22 40 19 \J
le soir entre 18 et f
20 ^  ̂

36-302974 027/21 21 11

• ••ON DIT G
Le monde musical, souvent refermé sur lui-même, connait lui aussi , à l'instar de tous

les milieux artistiques, ses petites histoires , ses anecdotes qu'il est parfois intéressant d'ap-
prendre lors d'une lecture qui se veut davantage récréative qu'informative. Au hasard de
notre documentation, nous vous livrons ici quelques réflexions disparates que nous jugeons
susceptibles d'intéresser tous nos lecteurs mélomanes.

Domingo et la chanson populaire
Placido Domingo ! Les amis de l'opéra

l' ont depuis longtemps déjà surnommé •< le
ténor des ténors ». Ses gravures classiques
ont fait sensation , les qualités de ce chan-
teur étant exceptionnelles.

Son dernier enregistrement porte
toutefois sur la chanson populaire. Quand
on l'interroge sur cette « farce », Domingo ,
le plus sérieusement du monde répond :

•< Que ce soit un air à succès, un triom-
phe de hit-parade , une mélodie populaire ,
j 'appelle tout cela de la chanson. Et en tant
que ténor je l'interprète parce que le genre
m'a occupé dès le jardin d'enfants. Et
croyez-moi , je chante ce genre de chanson
avec beaucoup de passion. Tous les grands
l' ont fait également. Songez à Caruso , à
Gli gli ou à Mario Lanza que des titres tels
que « Because » et « Be my love » ont
rendus célèbres, ou , inversement : c'est lui
qui a rendu célèbres ces chansons ! »

Qu'un grand ténor lyrique se passionne
pour ce genre populaire , voici qui va faire
taire quelques « snobs » parmi les méloma-
nes... Cette gravure (DG 2536 200, mais
aussi en cassette) arrive donc en son temps
pour démontrer qu 'il n 'est pas de musi que
sotte si le •< populaire » lui a donné ses let-
t res de noblesse.

Le pianiste ambidextre
Lazar Berman , vous connaissez ? Parmi

les initiés il passe pour le spécialiste de la
virtuosité romantique. Mais lors de sa der-
nière tournée en URSS , il se distingua avec
Hayd n, alors que lui-même place Mozart el
Beethoven à la tête de ses préférés. C'est le
pianiste qui , cette année, a enregistré avec
Karajan le premier concerto de Tchaï-
kowsky.

Quand on lui demande un autograp he, il
si gne indifféremment de la main droite ou
de la main gauche. De fait , Berman , dont

ministériel , composé des ministres des af

L'engagement d'un grand
« L'essentiel est que je fasse de la musi -

que », prétend toujours Mstislav Rostropo-
vich , dont on sait la renommée en tant que
soliste (violoncelle). L'artiste est pourtant
aussi pédagogue et compositeur. Il se p laît
en outre d'accompagner au piano son
épouse, la chanteuse Galina Vishnevskaya
avec laquelle il enreg istra p lusieurs disques
de lied et d'opéra (voire) notamment « La
Tosca » DG 2740 161 sous la direction de
Rostropovich.

Ce grand artiste devait en son temps in-
tervenir au profit d'Alexander Solscheni-
zyn. Ce qui lui valut quel ques misères en
Union soviétique où il eut dès lors grand-
peine à trouver quelques engagements et
où il lui fut refusé le visa de sortie pour
concerts à l'étranger.

Ses premiers tours de chant
En tant que prisonnier de guerre améri-

cain, il chanta pour ses camarades prison-
niers dans un camp italien. Au programme
des i lied » de Hugo Wolf. Il y avait dans
ce camp un vieux piano et un p ianiste qui
savait en jouer. Le chanteur eut un tel suc-
cès que piano , pianiste et chanteur furent
chargés sur un camion pour être transportés
de camp en camp. C'est ce qu 'on appelle

nies de Brahms. « J'étais l'élève d'Eusebius
Mandiczewsky, explique-t-il , l' ami de
Brahms. Tous les manuscrits de Brahms
passaient entre les mains de Mandiczewski
avant d'être imprimés. Je me souviens en-
core très bien des virulentes oppositions à
Vienne entre les brahmsiens et les
bruckneriens. Que d'émotions ! Les gens se
sont littéralement battus dans les salles de
concerts. En tant que jeune musicien
d'avant-ga rde (...), j' appartenais évidem-
ment au clan de Brahms. » Rohm a dirig é
pour la première fois une symphonie de
Brahms (c'était le N" 1), eh 1920. C'est
avec l'Orchestre Philharmoni que de
Vienne qu 'il préfère interpréter Brahms ,
car cet ensemble •< est tout aussi brahm-
sien » que lui-même !

Gagnebin juge Stravinski
L'excellente Revue musicale de Suisse

romande nous révèle à propos de Henri
Gagnebin qui vient de fêter son 90' anni-
versaire : >< Avez-vous fait partie du cer-
cle des familiers de Stravinski ? »

Et Gagnebin de répondre : « Je m 'en suis
bien gardé. Je craignais trop la mobilité de
pensée du créateur du « Sacre » et celle de
son esthéti que musicale. Je l' ai naturelle-
ment rencontré plus tard. Mais à cette épo-
que , il tenait par tous les moyens , d'im-
poser des idées que sa rap ide évolution
rendait caduques sitôt énoncées. Il n'en
reste pas moins que j 'étais au « Sacre », à
la première de « L'Histoire du soldat » et
que j 'ai entendu « Le Rossignol ». J' avais
conscience que ces œuvres ouvraient une
ère nouvelle dans l'histoire de la musi que.
Mieux , j 'ai éprouvé à leur contact le senti-
ment d'un choc vivifiant , et elles m 'ont
obli gé à réviser les notions acquises à
l'école d'ind yste. »

N. Lagger

/ *( \̂W/} i ; Chocolat

Jmli / I l  ll\ M " s I ¦¦ m ¦

êIW II. K^ \ Femina

\^ jj^illT̂T i i  11 i au lieu de 18.80

ACHETER A PRIX

DISCOUNT COMBI

Biscuits

Japonais
Wernli , 90 g

I9.5
(100 g = 2.16) au lieu de 2.70

C'EST ALLER

A laC p̂urcc c*s PRIX

I Fendant 70 I
Au Vieux Chalet ? di 4.

A vendre A vendre

Ford Taunus Fiat 128
1600 Caravane

mod. 72, 48 000 km
année 74, 59 000 km peinture neuve, par-

fait état, expertisée
Prix intéressant Facilités de paiement

Garage de l'Ouest
Tél. 027/86 15 87 Tél. 027/22 81 41

36-31141 36-2833

A vendre A vendre

4 pneus Alfa 1750
COUS modèle 71, couleur

rouge, expertisée
sur jantes Facilités de paiement
Renault 12,
avec chaînes
155/13, Fr. 300.- Garage de l'Ouest

Tél. 027/22 81 41
Tél. 027/22 57 56

36-2833
36-302993 

A vendre
A vendre

Opel Manta
VW Golf 19 SR
1500 LSi JUU i-o modèle octobre 1972,

40 000 km, état de
neuf , garantie

1975, 40 000 km Facilités de paiement

Garage de l'Ouest
Tél. 027/58 16 60 m 027/22 81 41

36-2833
36-302986 

A vendre de parti-
A vendre culier

Opel Manta Fiat 127
16 S Spécial
mod. novembre 73, 3 portes, brun métali-
parfait état, garantie sé > année 1976
Facilités de paiement

Fr. 7950-
Garage de l'Ouest
Tél. 027/22 81 41 Tél.. 025/4 54 87

dès 19 heures
36-2833 36-100701

A vendre

Volvo 144 E 0pe| Kadett
grand luxe , toit ou- 1200 Spécial
vrant , 1974, bleu
métal. Vendue avec nov. 74, 21 000 km
garantie, expertisée, état de neuf, garantie
reprises Facilités de paiement
Facilités de paiement

Garage de l'Ouest
J.-C. Gailland Tél. 027/22 81 41
Tél. 021/22 02 07
dès 19 h. 30 36-2833
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Tel. 027/23 39 38 
36-1063 A vendre petit

A vendre tracteur
une caravane Massey
de Camping ave c moteur Diesel
4 lits, cuisine, auvent 30 CV , évent. avec pe-
Convient aussi pour tite remorque
petite voiture tractrice

Prix Fr. 2000.-
Prix Fr. 2200-

Tél. 026/5 33 38 Tél. 026/5 33 38
midi/soir 36-5602

36-5602 
Souci

A «nnrirB de personnel ?A vendre
pour bricoleur

VW1300

Etat de marche

Tél. 027/38 24 35
vite une annonce

36-31114 dans le «NF»

~7zT

V
^ 

temps
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Adorable blouse party. Gai
dessin imprimé fW^Psur fond noir. JfAbM

A vendre A vendre
de particulier

collection
complète
«Aujourd'
la Bible»

un secrétaire
ancien
en deux pièces
authentique

Ecrire sous
chiffre P 36-31122 à
Publicitas, 1951 Sion

23 volumes neufs

Prix intéressant.

Tél. 027/22 15 41
36-302972

mm
Blouse papillon originale en
noir, écru ou 4^̂ fe._blanc . 

£*£!*

mm
Blouse papillon fantastique.
Divers dessins ^^(f>
imprimés sur fond Jj l̂V^
noir. _mA\*AwQ

mm
**>

Réparations machines à laver
Toutes marques et provenances.
Monteurs qualifiés régionaux.
Déplacement minimum partout le
même.

DEP'ServIce-Valals *
025/ 3 67 57- 454 52 /
026/ 2 58 09 - 2 59 29.
027/22 04 48 - 36 15 48

9

m
¦ m W p iï*P

Pour Fr.S. 79.50 seulement
une montre ancre,
directement de la fabri-
que, automatique, étan-
che, anti-choc, 21 rubis
calendrier , fond acier,
vaissé, cadran soigné.
Montre simple, sans
automate pour
Fr.s. 39.50 seulement
Garantie 1 année

HOMBURG-WATCH Geiser-Rieille
CH-4451 Thurnen Tél. 061 /98 28 59

Renault 17
Pour bricoleur I

coupé, année 1973 A vendre
Expertisée

Tél. 021/51 30 35 Cortina GT

Garage du Mont- Moleur en bon éla<
Pèlerin SA, V«ey m 02?/36 26 26

L'immobilier , c'est un domaine de placement intéressant.
Mais...

Combien devez-vous débourser pour
participer à un bloc locatif à
Zurich (Riedhof stras se 260), un
immeuble commercial à Genève ( Place
St-Gervaisl), un bâtiment à usage
artisanal à Berne ( Eigerstrasse 73), ou
à 900 autres biens-fonds
en Suisse?

WlICfc lUUwi I Il lf llvU sur le marché libre le 27 octobre 1976

En effet , avec Fr. 171.50 (ou un multiple PeUt-ëtlB voudriez-vous en savoir davan-
de ce montant) , vous pouvez participer , chez tage: demandez alors un entretien à un conseil-
nous , au développement de la valeur et des 1er en placement UBS , donc un spécialiste en
revenus de quelque 900 immeubles en Suisse. fonds de placement. Il vous conseillera objec-
Cela vous intéresse-t-il? tivement.
Il s'agit , ici , de placer votre argent dans un
fonds immobilier , à savoir le

SIMA pH H H H B H B H B B̂
Fonds Suisse de Placements Immobiliers. I Hn OIAM> • c f ™  1|UU alOiS aimenez-vous vous informer de
La fortune de ce fonds , dirigé par notre filiale I man |f re Plus approfondie? Dans ce cas, de- |
Intrag S.A., est placée dans des immeubles | ™ndez notre brochure de 28 pages «Les fonds
rigoureusement sélectionnés , soigneusement ¦ £e placement Intrag», en nous retournant ce
entretenus et toujours bien situés , que ce I "on -
soit dans des villes ou de grandes aggloméra-
tions. Les loyers sont fixés de façon à garantir | M./Mme/Mlle—
tout à la fois un rendement convenable et . Profess ion ' ,
une location aisée des immeubles SIMA. " Rue

Vous pouvez participer au patrimoine immo- ¦ ^-- - Loc
bilier du SIMA en achetant des parts , dont I „ . .. . , - • •
la valeur et les revenus ont progressé constam- ^nre 

en 
caractères d imprimerie 

et 
adresser a:

ment depuis des années. Les parts SIMA Hni
?

n
A
d
™,

nqUeS Suf ,esL,c cm, v • u
coûtent aujourd'hui Fr. 171.50 ; leur rendement . Dept. AFON , case postale 645,8021 Zurich
est supérieur à 4 '/2%. La mm ¦¦ MI MI  ̂n IM na M HB mmà\

/^S\
(UBS)
\$èS

Union de Banques Suisses

la Simca 1307-1308
maintenant livrable rapidement
et à des conditions...
que vous devez connaître.
Nous attendons votre visite

027/ Ifw^fr
22 01 31 hâl KZ!

Le A \z *:«zé\v\
RESTAURANT DE NUIT

annexe à l'Hungaria -avenue Nestlé 19, MONTREUX

Ouvert dès 18 heures - « Apéro Time »

Cuisine chaude jusqu'à 3 h. du matin
Tél. 021/62 48 10 M. H. Aebi

22-150



En attendant Monsieur Carter

tourage étaient Conscients des dangers

L'avènement de M. Jimmy Carter à la présidence des Etats-Unis aura-t-il
des répercussions économiques dans le pays même et par ricochet dans le
monde ? C'est là une question que l' on peut se poser et à laquelle on peut aussi
répondre sans hésiter par l' affirmative.

Alors que le président Ford portait
l'accent sur la lutte contre l'inflation,
M. Carter a clairement laissé entendre,
tout au long de sa campagne électo-
rale, qu'il entendait donner la priorité
à la lutte contre le chômage. Et il sait
que cette option lui a valu les voix
d'un grand nombre d'électeurs , qu'il
s'agit maintenant de ne pas décevoir.

Deux solutions s'offrent donc à lui.
La première réside dans la création

de nouveaux postes de travail. Mais
elle est presque épuisée tant les gou-

vernements actuel et passé l'ont ex-
ploitée. L'administration en particulier
s'est engorgée et a atteint un niveau
de saturation.

La deuxième a nom relance, et cela
sur tous les fronts, c'est-à-dire la con-
sommation, les investissements et l'ex-
portation, avec pour cette dernière la
limitation simultanée des importa-
tions, tant pour équilibrer la balance
commerciale que pour stimuler la pro-
duction intérieure.

C'est là un programme aux vastes

dimensions, à la réussite hypothétique
et présentant même certains dangers
car, pour le mener à bien, il exige le
recours à un certain protectionnisme,
ce qui peut engendrer des représailles
de l'étranger.

M. Carter semble ne pas être pré-
occupé outre mesure par les
problèmes monétaires, même s'il a
laissé entendre qu'il limiterait l'indé-
pendance du Fédéral Reserve Board,
sans autre précision.

Il n'a pas caché non plus son inten-
tion de modifier le système fiscal,
mais dès 1978 seulement. Ira-t-il ,
comme il l'a dit, « chercher l'argent où
il se trouve » ou n'a-t-il avancé cela
que pour s'attacher la masse d'élec-
teurs composée par les petites gens ?
On le saura plus tard.

Par ailleurs, M. Carter entend en-
core intensifier la sécurité sociale tout
en maintenant les dépenses militaires
et malgré cela parvenir à rétablir l'é-
quilibre budgétaire.

On ne voit pas très bien comment il
parviendra à concilier tous ces objec-
tifs disparates, même si l'on tient
compte du caractère électoral de cer-
taines déclarations.

Mais M. Carter ne manque pas
d'atouts. Il y a tout d'abord le fait que
la récession est surmontée aux USA.
En cela le nouveau président entrera
en fonction dans des conditions bien
meilleures que son prédécesseur, qui
lui a dû prendre le pouvoir au pied
levé, en pleine dépression économi-
que. Et même si le chômage demeure
élevé (7,8 %), la croissance escomptée
du produit national pour cette année
est de l'ordre de 6 - 7 % , malgré l'es-
soufflement qui se ressent actuelle-
ment.

M. Ford s'est efforcé à limiter l'élan
de la reprise, avec l'appui du FRB ,
dans le but de limiter l'inflation. Cet
effort de stabilisation, qui a porté ses
fruits, ne pourra très certainement pas
être abandonné entièrement par son
successeur, qui doit lui aussi veiller à
l'harmonie des relations sociales. On
sait en effet que l'inflation provoque
immanquablement des revendications
salariales, absolument justifiées d'ail-
leurs par la perte du pouvoir d'achat
de la monnaie. M. Ford et son en-

que présente une croissance trop ra-
pide, ce qui explique leur retenue
volontaire devant une reprise trop
précipitée.

Dans son action, M. Ford a été en
général soutenu par les milieux finan-
ciers et industriels. Les syndicats ont
également approuvé sa politique éco-
nomique prudente, quoique ferme.
Ainsi il était devenu en quelque sorte
leur obligé, ce qui réduisait quelque
peu sa liberté d'action.

M. Carter lui ne doit rien ni aux uns
ni aux autres. Il a vécu jusqu'ici trop
éloigné de Washington pour être con-
taminé par les influences et les pres-
sions qui s'opèrent à la Maison-Blan-
che. Il est donc plus libre dans ses
mouvements, ce qui n'est pas négli-
geable et ceci d'autant plus qu'il est
dans son pouvoir d'imposer une
équipe nouvelle, partageant ses vues
et son programme. Mais réaliser ce
dernier est une tout autre chose.

Alors que M. Ford a, à plusieurs
reprises au cours de la campagne élec-
torale, insisté sur l'ouverture des
Etats-Unis au monde et sur le rôle
prépondérant qui leur incombe sur le
plan international , M. Carter s'est
montré plus réservé, préconisant une
politique axée sur l'intérieur plutôt
que sur l'extérieur. Pencherait-il vers
un certain isolationnisme, non seule-
ment politique mais aussi économi-
que, ce qui est concevable pour une
nation à l'autonomie aussi vaste ? Ce
serait là un revirement que l'on pour-
rait sans autre qualifier d'historique.

Et c'est précisément en cela que les
élections américaines nous concernent
car on ne voit pas très bien comment
le monde libre pourrait assumer sa
survie s'il perdait le soutien américain,
qui lui est indispensable dans tous les
domaines. La coexistence n'est possi-
ble que dans un équilibre des forces
en présence. Lorsque celui-ci est
rompu, le fort prend une position pré-
pondérante et les faibles doivent
inévitablement se soumettre à lui un
jour ou l'autre.

Par ailleurs, on ne voit pas très bien

comment les Etats-Unis pourraient
renoncer à tenir les promesses faites
aux Etats qui leur ont fait confiance.
Une telle abdication n'est guère con-
cevable. Le passé ne s'efface pas au
gré d'une élection. M. Carter ne se
serait pas mis sur les rangs s'il l'igno-
rait.

Attendons donc de le voir à l'œu-
vre, en espérant qu'il se montre à la
hauteur de sa très grande ambition.

FC

Planification financière
à l'usage des communes

La Société de Banque Suisse a
présenté au public , il y a un an, la
« Planification financière destinée
aux entreprises moyennes ». Il
s'agit d'un système de planification
financière recourant à l'ordinateur
et fournissant , rapidement et à peu
de frais , outre une analyse des
exercices écoulés, le compte de
pertes et profits , le compte de
mouvement des capitaux et le bilan
bud gétisés en plusieurs variantes et
pour cinq ans.

Les expériences réalisées ont
incité la banque à mettre cet ins-
trument de gestion - dont on ne
saurait nier l'importance pour la
direction d' une entreprise - à la
disposition des responsables de la
gestion financière des corpora -
tions de droit public. Le caractère
particulier et la structure distinc-
tive et spécifi que des finances La SBS espère que ce nouveau
publi ques ont , à vra i dire , rendu service, mis ainsi à la disposition
indispensables des changements , des communes, constituera pour
substantiels au niveau du pro- elles un outil pratique, leur don-
gramme. Ces travaux ont abouti à nant les moyens de surveiller l'état
la réalisation de la « Planification de leurs finances et de les adap-
financière destinée aux commu- ter sans tarder aux réalités du mo-
ites », laquelle a été soumise à un ment.

test pratique préalable dans une
commune de 15 000 habitants.

Ce système concrétise rap ide-
ment et à peu de frais les données
qui lui sont fournies , et permet de
contrôler la politi que financière à
long terme et d'en chiffrer les con-
séquences sous plusieurs variantes.
La présentation de la planification
a été conçue de manière à faciliter
l'accès de son contenu à un large
public.

La planification donne lieu à
l'élaboration d'hypothèses émises
en relation avec le budget. La sou-
plesse du système lui permet de
s'adapter en tout temps à l'évolu-
tion réelle de la situation , les modi-
fications intervenant dans des sec-
teurs spécifiques étant traduites
sans délai sur l'ensemble. Le sys-
tème peut ainsi être aménagé en
une planification continue.

Réformes fiscales : après les
décisions du Conseil des Etats

Au cours de la session d'automne le Conseil des Etats s'est penché sur le
paquet financier et fiscal du Conseil fédéral , alors que ce train de mesures avait
été soumis au Conseil national durant la dernière session d'été. Ainsi , la navette
entre les deux Chambres est engagée et les problèmes devront être traités pour
l'essentiel au cours de la session de décembre.

Si le Conseil des Etats a suivi la
Chambre du peup le en approuvant l'arrêté
fédéral sur une harmonisation formelle de
la fiscalité et en recommandant le rejet de
l'initiative du parti socialiste concernant un
impôt sur la richesse, des divergences de
taille subsistent à propos des questions
centrales du paquet financier : l'arrêté
fédéral sur la réforme de l ' imp ôt sur le
chiffre d'affaires et l' impôt fédéra l direct.
On peut les résumer comme suit :
- Le débat provoqué par l'impôt fédéra l

direct s'agença autour de trois éléments-
clés controversés : le taux maximum
s'app li quant aux personnes physi ques ,
les déductions sociales et la part des
cantons au produit brut issu des imp ôts
fédéraux directs. Le Conseil des Etats
fixa le taux maximum s'app li quant aux
personnes ph ysi ques à 13 °o. Le National
suivit le Conseil fédéral en proposant
14 "o. Les revenus seront imposés à
partir de 18 000 francs nets par année.
La Chambre haute suivit le National sut
ce point en refusant la proposition du
Conseil fédéral de porter ce seuil à
25 000 francs. Le Conseil des Etats ne
reprit que partiellement les propositions
de la Chambre du peup le en ce qui con-
cerne les déductions sociales pour per-
sonnes physiques . Ainsi il fixa les dé-
ductions pour les enfants et celles pour
les personnes à la charge du contri-
buable à 2000 francs. Les déductions
pour personnes mariées, en revanche ,
ont été ramenées de 4000 francs (Con-
seil national) à 3000 francs et celles pour
le travail rémunéré de l'épouse de 4000
francs (Conseil national) à 2500 francs.
A propos de l'imposition des personnes
morales, le Conseil des .Etats a repris le
projet des trois classes tarifa i res pro-
posé par le Conseil fédéra l alors que la
Chambre du peuple n 'avait retenu que
deux classes tarifaires. Proposé par le
National , l' imp ôt minimal pour les coo-
pératives du commerce de détail ne
passa pas le cap de la Chambre haute.
Celle-ci porta la part des cantons aux
produits bruts issus des impôts fédéraux
directs à 33 % °o (National 30 °o).
Le Conseil des Etats a donné son accord
de principe à l'application d' une TVA
dont le taux ordinaire serait de 10 °o et
le taux réduit pour biens de première
nécessité de 3 °o. Il a cependant décidé
que pour les six ans suivant l'entrée en
vigueur de la TVA ces taux seraient

respectivement de 9 °o et 2 ,7 "i> (Con-
seil national 10 °b et 3%) mais refusa
d'accorder le moindre traitement pri-
vilégié à l'industrie hôtelière pour la-
quelle le National avait prévu une pé-
riode transitoire de 4 ans avec un taux
de 6° o. La Chambre haute veut en outre
que les exploitations dont le chiffre d' af-
faires n'excède pas 50 000 francs soient
exonérées de la TVA (National : 30 000
francs).
Toutes ces décisions prises par le

Conseil des Etats furent précédées d' un dé-
bat d'entrée en matière guère empreint
d'optimisme. Ainsi on prête en généra l peu
de chances de succès au paquet fiscal
lorsqu 'il sera soumis à la votation popu-
laire au mois de juin de l' année prochaine ,
si d'ici-là les pouvoirs publics ne peuvent
faire état d'économies concrètes. Aussi le
Conseil des Etats a-t-il encore renforcé la
motion concernant les économies budg é-
taires présentée par le Conseil national. Les
décisions issues des délibérations du Con-
seil des Etats provoquent une diminut ion
des recettes que le Département fédéral
des finances et des douanes a estimée à
respectivement 815 et 965 millions de
francs pour les années 1978 et 1979.

Les décisions du Conseil des Etats cons-
tituent le point de départ de la navette
entre les deux Chambres. Ajoutons toute-
fois que les quatre partis gouvernementaux
se réuniront encore avant que la commis-
sion du National ne tienne séance pour
trouver « en dernière minute » un dé-
nominateur commun qui se situera
vraisemblablement dans la li gnée des
décisions de la Chambre du peup le.

On est également en droit de se de-
mander ce qui se passera si le souverain
refuse le projet des Chambres fédérales.
Pour l'heure , les hommes politi ques pré-
voient plutôt une issue négative. Une partie
de ces « réalistes » voudrait déjà envisager
une majoration substantielle de l 'imp ôt sur
le chiffre d'affaires en relation avec le
budget pour 1977 qui a été examiné par le
Conseil fédéral à fin octobre et qui prévoit
un découvert de 1.9 milliard de francs. Ces
milieux espèrent que cette modification
apporte à la Confédération des recettes
supplémentaires de l'ord re de 1,5 milliard
de francs par année. Il semble pourtant
déjà acquis que le Conseil fédéral
s'opposera à ce projet qui anticipe un refus
du •< paquet fiscal » par le peuple.

(SBS)
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Emissions de la semaine mentionnons les chimi ques dans le

5 % Aare & Tessin 1976/91 à 101 % du secteur des industrielles.
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Emissions étrangères
en francs suisses

5% % ASEA Vastera s 1976/91 à
99% % du 3 au 8.11.1976

CECA 1976/91 du 12 au 17.11.76

Notes en francs suisses
6 °'o Danemark 1976/82 à 100 %
6 '/„ °b Den Danske Bank 1976/84
53/4 SNCF 1976/82

Les bourses ont évolué la semaine
dernière dans l'ombre des élections
américaines. Le résultat obtenu , soit la
victoire de M. Carter , a provoqué
un certain doute dans l' esprit des
investisseurs américains qui voient
dans ce président démocrate un
homme rigide qui va certainement
prendre des décisions énergiques dans
le but d'améliorer les conditions de tra-
vail aux Etats-Unis. Un élément remar-
quable mérite aussi d'être mentionné ,
c'est la violente réaction du cours de
l'or qui progresse de S 4.- à S 127,25
l'once , ce qui signifie que le prix de l'or
en francs suisses a dépassé le cap des
10 000 francs. C'est surtout durant la
séance de vendredi que le métal jaune

Bourses suisses
Nos marchés helvétiques se sont

bien comportés durant ces cinq der-
nières séances. Meilleurs lundi , bien
soutenus mardi et mercredi , les cours
ont nettement avancé jeudi et plus par-
ticulièrement la veille du week-end.
D'un vendredi à l'autre , l'indice géné-
ral de la Société de Banque suisse a
gagné 5,6 points et clôture au niveau
de 286,7. Parmi les titres qui se sont
particulièrement mis en évidence ,

Croissance inégale
des réserves monétaires

Entre 1959, date du passage à la con-
vertibilité des p rincipales monnaies, et 1976
(fin juin), les réserves monétaires des p lus
importants pays industrialisés réunis dans
le groupe des Dix du Fonds monétaire in-
ternational (FMI) ont augmenté de 142 %.
En ef fe t , la somme des avoirs en or et en
devises, des réserves auprès du FMI et des
droits de tirages spéciaux (DTS) a passé de
42,6 milliards à 103,1 milliards d'unités
DTS. A titre de comparaison, la Suisse a
vu ses réserves d'or et de devises s 'accroître
de 360 % c 'est-à-dire passer de 2,1 mia à
9,6 mia DTS , montant qui correspondait à
fin juin 1976 à un peu p lus de 11 mia
dollars, ou 28 mia de francs. Les plus
fortes augmentations enregistrées pendant
la période considérée l'ont été par le
fapon (860 %), la République fédéra le alle-
mande (500 %) et la Suède (480 %), tandis
que les réserves des USA, en revanche ,
son t tombées en 1976 à 30 % au-dessous de
leur niveau de 1959. SDES

bourse. En effe t , ceux-ci ont réagi
négativement et il semble que Wall
Street aurait préféré une victoire répu-
blicaine. Cependant, cette réaction est
relative et l'on constate , en contrepar-
tie , que la devise américaine évolue ac-
tuellement d'une façon soutenue. Par
conséquent , on peut estimer que les
opérateurs laissent le bénéfice du
doute à M. Carter, mais si celui-ci
parvient à résoudre, du moins en
partie , les problèmes qui se posent à
l'économie américaine actuellement , la
bourse va certainement bien se com-
porter dans les mois à venir. Indice
Dow Jones d'un vendredi à l' autre
moins 21,86 au niveau de 943,07.

Bourse de Londres
L'octroi d'un crédit de Lstg. 3.9 mil-

liards à la Grande-Bretagne par le
Fonds monétaire international ainsi
que les diverses mesures prises par le
gouvernement , dans le but d' améliorer
la situation économique actuelle , ont
été dans l' ensemble bien accueillis par
les investisseurs britanni ques et par la
même occasion, la livre s'est raffermie.
Il n 'en fallut pas plus pour que les
cours se mettent à monter et que l ' in-
dice du financial Times enreg istre une
progression remarquable de 2(5,60
points à 305.

Bourses allemandes
Le climat boursier est redevenu sta-

ble en Allemagne à la suite de la ré-
adaptation du cours du DM dans le
cadre du fameux serpent. D'autre part ,
les prévisions économiques sont assez
bonnes dans ce pays, incitant les ache-
teurs à entre r dans les marchés. En dé-
finitive , les indices ont monté et ga-
gnent plus de 3 %.

PE

Bilan positif des ventes
de machines

Malgré les conditions de débouchés
rendues bien p lus difficiles , notamment par
la hausse du franc , de p lus en plus d'entre-
prises suisses sont contraintes de renforcer
leurs exportations. Elle cherchent par là à
compenser autant que possible le recul en-
registré sur le marché intérieur et du même
coup à garantir des places de travail. Ces
efforts se sont immédiatement traduits dans
la statistique suisse du commerce extérieur,
qui nous apprend que la Suisse a exporté,
au cours du premier semestre de 1976 , pour
près de 1,2 mia de francs de machines et
d'appareils de p lus qu 'elle n 'en a_ importé.
En 1975, l'excédent des exportations noté
dans ce groupe de marchandises dépassait
5 mia de francs après n 'avoir été que de 1,6
mia de francs en 1974 et même de 450 mio
de francs en 1973. Comme ces résulta ts le
prouven t, l'indus trie des machines et ap-
pareils a aussi contribué de manière dé-
cisive à l'amélioration de la balance com-
merciale suisse. SDES

Ou les Suisses
partent-ils en voyage ?

Malgré la récession, le goût des Suisses
pour les voyages à l'étranger ne s 'est pas
démenti en 1975 semble-t-il bien au con-
traire. A noter cependant que la dévalorisa-
tion des monnaies de pays de destination
importante comme la France et l'Italie
pourrait bien être à l'origine de l'accrois-
sement de 3,2 % du nombre des nuitées
suisses enregistré à l'ét ranger (env. 19 734
mio en 1975 contre 19124 mio en 1974).
Comme Ton s 'y attendait , la part du lion
est revenue une fois de p lus aux pays
méditerranéens qui ont absorbé en 1975,
64,7% des touristes helvétiques. Pour ce
qui est de l'Afrique, elle bénéficie net-
tement de la plus forte  augmentatio n du
taux de fré quentation entre 1974 et 1975.
Bien que les touristes suisses qui se
rendent en A f r ique n 'aient représenté en
1975 que 4,8 % du chif fre tota l, cela équi-
vaut toutefois à un accroissemen t de 29, 7 %
par rapport à 1974. Les taux de modifica-
tion affectant les autres groupes va rient en
moyenne entre p lus et moins 10 %. SDES

Les mouvements de capitaux
entre la Suisse et l'étranger

en 1975
En 1975, l'excédent de la balance suisse

des revenus a été de 6,68 milliards de
francs. Selon les indications de la Banque
nationale suisse, l'exportation nette de ca-
pitaux des banques a attein t 11 ,87 millia rds
de francs  ; en d'autres termes, l'excédent de
l'avoir des banques suisses à l'étranger s 'est
accru de ce montant par rapport à leurs
obligations vis-à-vis de l'extérieur. En outre,
les statistiques font aussi apparaître
les changements enregistrés dans les ré-
serves monétaires : : celles-ci se sont ac-
crues de 2,27 milliards de francs au cours de
Tannée dernière. A partir de ces compo-
santes des mouvements de cap itaux entre la
Suisse et l'étranger, on peutcalculer le mou-
vement net de capitaux non bancaires, car
le solde de la balance des revenus et les
mouvements nets de capitaux bancaires et
non bancaires donnent ensemble un chiffre
qui représente la modification des réserves
monétaires. D 'après ces calculs, l'impor-
tation nette de capitaux non bancaires a at-
teint en 1975 le montant de 7,46 mil-
liards de francs. (SDES)
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A vendre à Sierre
Route de Montana

appartement 3 p.
tout confort

Rentabilité assurée.
Fr. 80 000.-

I

cristallisé '* »

A louer à Sion
Avenue de Tourbillon

appartement
3'/2 pièces
Fr. 450.- charges
comprises
Libre tout de suite

Tél. 027/23 33 64
heures de bureau

36-302991

A louer à Sion centre
très jolie

chambre
meublée, indépen-
dante, confort

Tél. 027/22 22 85

36-31163

Saint-Maurice,
à louer dans petit im-
meuble bien situé
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Si possible quartier
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chiffre P 36-302982 à
Publicitas, 1951 Sion
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louer à Sion centre

studio ou
deux-pièces
meublé avec si possi-
ble balcon

Tél. 027/22 15 37
heures de bureau

36-302980
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HOCKEY SUR GLACE

Championnat de première ligue

Montana - Monthey
1-6 (0-3, 0-1, 1-2)

Montana-Crans : Favre ; Nanchen ,
Glettig ; Bagnoud , J.-P. Bonvin ; Miche-
loud, Gillioz , P. Bonvin ; Chavaz , Rol-
lier , Cl. Rey ; G. Bonvin , Nendaz , Cons-
tantin ; Chapiod , Perren , Pralong.

Monthey : Golay ; Gross , Wirz ; Bar-
man , Daven ; Perrin , Trisconi , Gass-
ner ; Ciana , Béchon , Uhlmann ; Mon-
net , Al t haus, Michellod.

Arbitres : MM. Reichen et Dubey,
excellents.

Pénalités : 3 x 2' contre Montana-
Crans et 2 x 2' contre Monthey .

Buts : 5' Michellod 0-1 ; 7' Béchon
0-2 ; 13" Trisconi 0-3 ; 38' Ciana 0-4 ; 41''
Gillioz 1-4 ; 52' Ciana 1-5 ; 55' Per-
rin 1-6.

Une équi pe de Montana-Crans sans
âme, privée de toute envie de jouer , en-
registre sa cinquième défaite consécu-
tive en champ ionnat. Rien ne va p lus
dans cette formation , qui entame la ren-
contre sur un rythme de sénateur. Une
sérieuse reprise en main s'impose car
c'est bien triste pour les spectateurs de
voir évoluer les joueurs du Haut-Plateau
de la sorte.

Pour l'équi pe bas-valaisanne. tout est
bien différent. Les joueurs prati quent un
hockey direct et précis. Comme chacun
fait son travail , il n 'en faut pas plus pour
fêter une victoire entièrement méritée.

MJK
CLASSEMENT

1. Neuchâtel 4 4 0 0 27- 3 8
2. Leukergrund 4 3 1 0  15-10 7
3. Monthey 5 3 11 31-19 7
4. Martigny 4 3 0 1 33-14 6
5. Yverdon 4 2 0 2 17-15 4
6. Serrières 4 2 0 2 22-16 4
7. Vallée de |oux 4 2 0 2 14-26 2
8. Château-d'Œx 4 1 0  3 9-19 2
9. Saas-Grund 4 0 0 4 9-34 0

10. Moritàna-Crans 5 0 0 5 13-34 0

Hockey: Chamonix reprend là tête
Une épreuve de fond à Val-d'Isère

Apres son match décevant devant Gap
(6-3), le Chamonix Hockey-Club se dép la-
çait samedi soir à Saint-Gervais pour ren-
contrer son princi pal adversaire. Beaucoup
de monde comme il fallait s'y attendre , cai
les deux clubs du Mont-Blanc sont toujours
suivis par des supportera enthousiastes. Les
Chamoniards attaquant d'entrée marquè-

Une épreuve de ski de fond dans le cadre de la semaine alpin e de Val-d'Isère
une première expérience sans aucun doute intéressante.

rent cinq buts presque coup sur coup. On
peut dire que le match se joua dans les dix
premières minutes. Saint-Gervais , mal gré
son courage, ne put se remettre de ce véri-
table coup de boutoir. Le premier tiers était
sifflé 5-1, la deuxième reprise revenait à
Saint-Gervais (0-2) et à la troisième, Cha-
monix augmentait son avantage de trois
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buts. La rencontre se soldait par 8-3 en fa-
veur du CHC.

Disons aussi que le jeu fut très correct et
contrastait avec la rencontre Chamonix -
Gap, qui fut des plus houleuses puisque le
gardien chamoniard et un joueu r de Gap
furent frapp és de pénalité de match. La
Fédération française des sports de glace
avait d'ailleurs réagi à son tour en infligeant
aux deux joueurs une suspension de deux
matches avec sursis. Quant à la patinoire de
Chamonix , elle était également frapp ée de
suspension , assortie du sursis. Ce qui est un
avertissement sérieux. Dans le cadre de
cette cinquième journée des champ ionnats
première série, signalons que Megève a
battu Grenoble 3-2 ; Villard-de -Lans bat
Gap 5-4 et Viry bat Lyon 11-4.

En champ ionnat de France juniors , di-
manche après-midi , Chamonix a battu Pra-
lognan 13-8.

POUR LA PREMIÈRE FOIS
UNE ÉPREUVE DE FOND

A VAL-D'ISÈRE

Pour la première fois , dans le cadre du
crité rium de la première neige à Val-d 'Isère ,
qui se déroulera du 7 au 12 décembre , une
épreuve de fond internationale sera au pro -
gramme. Cette compétition se disputera sur
une boucle de 7 km 500, qui sera parcourue
deux fois par les hommes et une fois par les
dames. Se déroulant à une altitude de
1800 m environ , cette première grande ren-
contre de la saison sera un test intéressant
et complétera la grande semaine internatio-
nale de ski al p in qui compte pour la coupe
du monde. Voici le programme tel qu 'il a
été établi par le comité d' organisation :

8 décembre : descente dames.
9 décembre : première manche slalom

géant hommes .
10 décembre : deuxième manche slalom

géant hommes et slalom géant dames.
11 décembre : fond dames et messieurs.
12 décembre : descente hommes.

CHAMPIONNAT DE FRANCE
DE SKI ALPIN

Les champ ionnats de France de ski al p in
féminin 1977 , qui devaient se dérouler à
Villard-de-Lans , du 7 au 12 février
prochain , auront lieu aux mêmes dates ,
mais aux Menuires , en Savoie , avons-nous
appris des milieux officiels de la fédération.
D'autre part , les épreuves masculines
auront lieu , comme prévu , aux mêmes
dates, dans la station pyrénéenne des
Agudes.

F.C.

hooioaii: puDiiciie sur les maiiiois
AUTOMOBILISME
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La LN ne marche pas !
A la suite du compromis proposé par HHEP*"

la SSR concernant la publicité sur les

nale a vivement réagi. Rappelons que la iffPP *W!Wi |̂ a' IlIlllB Sïl
SSR propose d'accepter la publicité sur 

^les maillots pour les reflets filmés de
rencontres (moins de six minutes) mais llHSHsJi ^ sKllÉ

d'une retransmission partielle (jusqu 'à
une heure).

Du côté de la ligue nationale, on in-
dique que les clubs ayant opté pour la
publicité sur les maillots avaient été réu-
nis avant même la séance de Bâle, au
cours de laquelle la SSR a proposé son
compromis. Ces clubs s'étaient par
avance opposés à cette solution. Ce
compromis n'a d'ailleurs rien de nou-
veau puisqu'il en avait été question à fin
octobre déjà, lors d'une émission de la
TV suisse alémanique consacrée à ce
sujet.

Dans un communiqué publié mer-
credi, la ligue nationale précise en
outre :
1. - La ligue nationale comprend l'atti-
tude des clubs qui ont accepté la publi-
cité sur les maillots et elle a décidé de les
appuyer.
2. - La SSR refuse au football ce qui a
toujours été toléré pour l'automobilisme,
le cyclisme et la boxe notamment, sous
prétexte que dans ces sports, la publicité
existait avant que la télévision ne s'en
empare. Pour la ligue nationale, cet
argument ne tient pas.
3.- La SRR se réfère aux instructions de
l'Union européenne de radiodiffusion
concernant la publicité. Or il n'est pas
tenu compte de ces instructions en RFA,
en France, en Belgique et en Hollande
notamment, où des rencontres de foot-
ball sont transmises régulièrement, avec
ou sans publicité sur les maillots.
4. - La publicité sur les maillots des
footballeurs n'a pas été « inventée » en
Suisse. Il s'agit d'un « article d'importa-
tion ». La ligue nationale se demande à
ce sujet pourquoi le football suisse est
seul à en supporter les conséquences. En
RFA, des difficultés semblables ont
surgi lors de l'introduction de la publi-
cité mais c'est la TV qui a finalement
cédé.
5. - Les clubs intéressés ont demandé à
leurs « sponsors » une déclaration selon
laquelle le fait de supporter financière-
ment la publicïté'sur les maillots d'une

La balle passe d'un camp à l'autre entre la SSR et la ligue nationale. Pour
l'instant, la publicité restera encore bien accrochée sur les maillots des
joueurs et les téléspectateurs devront se contenter de suivre un Winterthour
- Saint-Gall en lieu et p lace d'un Servette - Zurich, par exemple. Dommage
pour chacun !

équipe de football ne réduirait en rien
leur budget pour une publicité directe à
la télévision. Tous les « sponsors » ont
signé cette déclaration qui a été trans-
mise à la SSR.

Pour le reste, on estime au sein des

clubs intéressés que, par cette « manœu-
vre », la SSR entend détourner contre les
clubs de football le mécontentement des
téléspectateurs qui protestent parce
qu 'ils sont partiellement privés de foot-
ball.

Une voiture canadienne
de F 1 en 1977

La « Wolf WR-1 », nouvelle voiture cana-
dienne de formule 1, fera ses débuts au
Grand Prix d'Argentine en janvier pro-
chain. Elle sera pilotée par le Sud-Africain
Jody Scheckter qui quitte donc l'équipe
Tyrrell.

Walter Wolf , un magnat canadien du
pétrole , a dévoilé à Londres son bolide , d'un
coût de 40 000 livres. Autour de Scheckter ,
le milliardaire a réuni ce qu 'il affirme être
l' une des meilleures équipes professionnel-
les du moment : Peter Warr , directeur de
l'équi pe Lotus, Harvey Postlethwaite , an-
cien de l'écurie Heskeh t charg é des ques-
tions techniques , notamment.

L'écurie Wolf sera la seule à ne pas être
commanditée par une grande marque auto-
mobile. Selon certaines informations , le
transfert de Scheckter coûterait à Walter
Wolf plus de 100 000 livres.

BASKETBALL

Le Casque d'or
Au terme de la sixième journée du

championnat suisse de li gue nationale
A, les classements du Casque d'or se
présentent ainsi :

Etrangers : 1. Raga (Fédérale) 157
points ; 2. Howard (Fribourg) 145 ;
3. Gallager (Lémania Morges) 125 ;
4. Brady et Fultz (Viganello) 122 ; 6.
McDougald (Lugano) 119 ; 7. Huiiburt
(Pully) 99 ; 8. Lawrence (Pully) 83 ;
9. Wagner (Renens) 80 ; 10. Garner
(N yon) et Jordan (Vevey) 79.

Suisse : 1. Kund (Fribourg ) 73 ;
2. Stockalper (Viganello) 52 ; 3. Casoni
(Viganello) 50 ; 4. J.-P. Mabillard
(Sion) 48 ; 5. Charlet (Lémania), Girar-
det (Nyon) et Cedraschi (Fédérale) 47 ;
8. Reichen (Neuchâtel) 46 ; 9. J.-B.
Denervaud (Fribourg) 39 ; 10. C. De-
nervaud (Pully) 37.

FOOTBALL

La dernière liste
des transferts

La dernière liste des transferts publiée
parla ligue nationale comprend les noms de
Jacques Gurtner , Rudolf Wampfler (CS
Chênois), Milos Ostojic , Roger Piccand
(Lausanne), Hans Dardel (Winte rthour),
Roland Inderbitzin , Kurt Simon (Lucerne),
Domenico Amantea , Urs Kern et Roman
Wey (Young Fellows).
• Le match de champ ionnat de LNB Men-
drisiosta r - Young Fellows, interrompu , sera
rejoué le 18 ou le 19 décembre.

Les espoirs italiens décevants
La sélection italienne des moins de

21 ans a dû se contenter du match nul
(3-3, mi-temps 1-1) dans un match ami-
cal joué à Lausanne contre le Lausanne-
Sports. Devant 700 spectateurs seule-
ment , sous la pluie et sur un terrain très
gras , les jeunes Transal pins ont déçu
face à une équi pe lausannoise qui s'ali-
gna pourtant avec une majorité de réser-
vistes en deuxième mi-temps.

Stade olymp i que. - 700 spectateurs. -
Arbitre : Maire (Genève). - Buts :
23' Dizerens 1-0 ; 40' Di Bartolomei

Le tournoi juniors
de Monaco

De nouvelles règles visant à adapter le
football à l'évolution du jeu moderne
seront app li quées du 12 au 19 novembre
lors du 6' tournoi europ éen juniors de
Monaco.

Les huit équi pes partici pantes - Gran-
de-Bretagne , URSS , RFA , Hongrie ,
Yougoslavie , Italie , France et le vain-
queur de la dernière édition , l'Espagne -
pourront notamment tester cette année
l'inté rêt de la remise en touche au p ied.
Une telle innovation devrait permettre
de lutter plus efficacement contre les dé-
fenses adeptes du •< béton » et du déga-
gement systémati que du ballon en tou-
che, en fournissant aux attaques adver-
ses davantage de possibilités de renver-
ser le jeu.

Les deux autres adaptations au règle-
ment concernent l' expulsion temporaire
de cinq minutes pour tout joueur se
rendant coupable d' une charge irrégu-
lière ou d' une action d' anti-jeu , et le
mini-corner.

Le nouveau point de corner sera l' an-
gle formé par la surface de réparation et
la li gne de but pour tout ballon sortit
entre cet angle et le but.

L'expulsion temporaire a commencé à
démontrer son efficacité en 1975 lors du
tournoi de Monaco en incitant les
joueurs de chaque équi pe à temp érer
leur ardeur et à . disci p liner leur jeu.
Quant au mini-corner , il a déjà lui aussi
prouvé l'intérê t de son app lication qui
accroît le danger de but pour la défense
concédant le corner.

• ANGLETERRE. - Championnat de
première division : Coventry City -
Queens Park Rangers 2-0 ; Leeds Uni-
ted - Stoke City 1-1 ; Manchester Uni-
ted - Sunderland 3-3 ; Norwich City -
West Ham United 1-0. - Classement :
1. Liverpool 14/22 ; 2. I pswich Town
12 17 ; 3. Aston Villa 13/16.
• ECOSSE. - Championnat de pre-
mière division : Hearts of Midlothian -
Aberdeen 2-1.
• FRANCE. - Championnat de pre-
mière division (14' journée) : Saint-
Etienne - Nice 2-0 ; Bastia - Rennes
3-1 ; Troyes - Lyon 0-3 ; Nantes - Bor-
deaux 2-0 ; Metz - Nimes 2-0 ; Laval -
Lens 1-3 ; Valenciennes - Reims 5-0 ;
Sochaux - Paris-Saint-Germain ren-
voyé ; Marseille - Nancy renvoyé ; Lille-
Angers 0-1. - Classement : 1. Bastia 20 ;
2. Lyon 20 ; 3. Nantes 19 ; 4. Metz 18 ;
5. Lens 16.

1-1 ; 54' Maret 2-1 ; 61' Ostojic 3-1 ;
69' Di Bartolomei 3-2 ; 80' Di Bartolo-
mei (penalty) 3-3.

Coupe du monde
Belgique - Irlande du Nord

2-0 (1-0)
Après avoir péniblement remporté

son premier match du tour préliminaire
de la coupe du monde (1-0 en Islande),
la Belgique a fait plus nettement la déci-
sion dans le deuxième qui , à Liège,
l'opposait à l'Irlande du Nord. Elle s'est
imposée par 2-0 (mi-temps 1-0), devant
30 000 spectateurs.

Les Belges, pratiquant un football très
offensif , ont logiquement ouvert le score
à la 29' minute par Van Gool (FC Colo-
gne). Ils ont augmenté l'écart à la
52' minute par leur avant-centre Lam-
bert.

Avec un peu de chance dans leurs
essais, les « diables rouges » auraient pu
s'assurer une victoire plus large encore.
Malgré George Best, les Irlandais ont en
effet déçu. Ils n'ont en aucune manière
réédité la performance qui leur avait
permis, il y a un mois, de tenir la Hol-
lande en échec chez elle (2-2).

Classement : 1. Belgique 2/4 (3-0) ;
2. Hollande 2/3 (3-2) ; 3. Irlande du
Nord 2/1 (2-4) ; 4. Islande 2/0 (0-2).

Grèce - Autriche 0-3 (0-1)
En match international amical joué à

Kavala , devant 15 000 spectateurs ,
l 'Autriche a facilement battu la Grèce
par 3-0 (mi-temps 1-0) . Hickersberge r ,
qui joue à Fortuna Duesseldorf , ouvrit le
score pour l'Autriche dès la 11' minute.
La marque fut complétée en deuxième
mi-temps par Krankl (62') et Pezzey
(87l ). C'est la première fois depuis le
16 mars 1975 (2-1 contre le Luxem-
bourg) que l'équi pe nationale autri-
chienne s'impose hors de chez elle.

BOXE
Des championnats romands

à Yverdon
Les premiers champ ionnats romands of-

ficieux auront lieu ce week-end (13 et 14
novembre) à Yverdon.

Cette compétition se déroulera en trois
phases : tout d'abord un challenge « Club
yverdonnois de boxe » sera attribué à la
meilleure équi pe de juniors , puis un chal-
lenge •< Aimé-Leschot » reviendra à la
formation de débutants la plus comp lète et ,
enfi n , des médailles de champ ions romands
seront remises aux boxeurs de 2' série en
lice.m

Fédérale - SP Lugano
repoussé

Prévu le vendredi 19 novembre, le mate!;
de championnat de ligue nationale A Fédé-
rale Lugano - SP Lugano se disputera le sa-
medi 20 novembre 1976 dès 20 h. 45 à la
Gerra, en raison de la participation de Fé-
dérale Lugano à la coupe d'Europe.



Football : le point
Juniors A
GROUPE 1

Visp 10 10 0 0 57-9 20
Agarn 10 7 0 3 39-15 14
Chippis 9 5 0 4 23-29 10
Steg 9 4 0 5 25-34 8
Salgesch 9 2 0 7 18-42 4
Montana-Crans 9 0 0 9 14-47 0

GROUPE 2
1. Grimisuat 9 7 0 2 33-21 14
2. St-Léonard 9 6 1 2  25-21 13
3. Vét roz 9 4 2 3 26-23 10
4. ES Nendaz 9 2 2 5 20-25 6
5. Grône 9 3 0 6 23-32 6
6. Châteauneuf 9 2 1 6  23-28 5

GROUPE 3
1. Bagnes 10 8 1 1 44-16 17
2. Leytron 10 7 1 2 43-22 15
3. lsérables 9 3 2 4 24-29 8
4. Saxon 9 3 1 5  20-28 7
5. Saillon 9 1 3  5 13-34 5
6. Riddes 9 2 0 7 24-39 4

GROUPE 4
1. Monthey 9 9 0 0 61-10 18
2. St-Maurice 8 6 1 1  45-15 13
3. Vouvry 10 5 1 4  41-23 11
4. US Port-Valais 10 3 1 6 16-44 7
5. USCM 10 3 1 6 27-31 7
6: Troistorrents 9 0 0 9 3-70 0

Visp, Bagnes et Monthey sont assurés par
leur première place de participer au cham-
pionnat du printemps 1977 en 1" degré.
Pour les trois autres places, Grimisuat,
Saint-Léonard, Agarn, Leytron et Saint-
Maurice sont candidats. Pour les deux équi-
pes de Grimisuat et Saint-Léonard, terminer
au premier rang assurera la qualification
alors que le deuxième en compagnie des
autres équipes classées aux 2" rangs dispu-
tera des matches de barrage selon l'ordre
suivant :
Saint-Léonard Grimisuat  - Agarn
Saint-Maurice - Leytron

Ces matches auront lieu le dimanche 21
novembre 1976.

Juniors B

GROUPE 1
1. Raron 10 7 2 1 42-17 16
2. Brig 10 6 2 2 42-2 1 14
3. Termen 9 6 0 3 50-16 12
4. St.-Niklaus 9 4 0 5 32-30 8
5. Naters 9 3 0 5 26-32 6
6. Lalden 9 0 0 9 6-82 0
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GROUPE 2
1. Agam 8 8 0 0 68-6 16
2. Varen 8 6 0 2 25-19 12
3. Turtmann 8 4 0 4 33-21 8
4. Loc- Corin 8 1 0  7 7-42 2
5. Leuk-Susten 8 1 0  7 4-49 2
6. Steg retiré

GROUPE 3
1. Sierre 10 9 0 1 46-4 18
2. Sion 3 10 8 0 2 63-11 16
3. Chalais 10 6 0 4 36-25 12
4. Ayent 10 4 0 6 28-29 8
5. Savièse 10 2 1 7 18-60 5
6. Saint-Léonard 10 0 1 9 10-72 1

GROUPE 4
1. Bramois 8 8 0 0 50-9 16
2. Evolène 8 5 0 3 44-24 10
3. Hérémence 8 4 0 4 22-21 8
4. Salins 8 2 0 6 13-57 4
5. Nax 8 1 0  7 18-36 2
6. Vex retiré

GROUPE 5
1. Conthey 9 8 1 0  62-9 17
2. Ardon 10 6 3 1 41-21 15
3. Erde 9 5 1 3  21-19 11
4. Châteauneuf 10 4 2 4 19-20 10
5. Veysonnaz 10 1 1 8 6-58 3
6. Vétroz 10 1 0 9 21-43 2

GROUPE 6
1. La Combe 10 9 0 1 54-9 18
2. Vollèges 10 7 0 3 34-22 14
3. Full y 2 10 5 1 4 48-24 11
4. Orsières 10 5 1 4 41-25 11
5. Riddes 10 3 0 7 29-36 6
6. Saxon 10 0 0 10 6-96 0

GROUPE 7
1. Monthey 9 8 1 0  36-8 17
2. Vouvry 10 6 1 3 25-20 13
3. Saint-Maurice 10 6 1 3 31-23 13
4. USCM 10 3 3 4 21-17 9
5. Martigny 2 10 1 2 7 15-42 4
6. Vernayaz 9 0 2 7 11-29 2

Championnes de groupes, les équipes de
Raron, Agarn, Sierre, Bramois, Conthey, La
Combe et Monthey se sont qualifiées pour
l« «u,. : 1 <er  J X J.. ;_* iç kiiam}j !uiiiidi en i uegrc uu printemps
1977.

Elles seront accompagnées par les équi-
pes suivantes classées aux 2" rangs, à sa-
voir : Varen, Sion 3, Evolène, Vollèges et
Vouvry. Ces dernières équipes ont été dési-
gnées par le tirage au sort.

Ardon : assemblée générale
L assemblée générale du Ski-Club

d'Ardon s'est déroulée à la Grappe d'Or.
M. Serge Delaloye ouvre la séance et la
préside en présence de 56 partici pants. Il
y salue le révérend curé Mell y et les
membres d'honneur et fondateur Oscar
Schmidliausler et |ean-|osep h Delaloye.

La secrétaire . M"" Noëile Lambiel-Pa -
pilloud . donne lecture du protocole de la
dernière assemblée. Un rappel est fait  de
la bourse-échange qui a remporté un
certain succès l' année précédente déjà ,
succès renouvelé celte année ; un déve-
loppement fu tur  en est toutefois encore
attendu.

Du rapport présidentiel, il ressort que
le programme de la saison écoulée s'est,
dans les grandes li gnes , déroulé con-
formément au programme établi. Il re-
mercie vivement tous les membres du
comité, les monitrices et les moniteurs
ainsi que les dames bénévoles qui se dé-
pensent sans compter tout au long de la
saison.

Le chef 0| M. Pierre-Henri Monnet,  a
le plaisir de relever la tenue particuliè-
rement bonne des OJ, magnifi que résul-
tat des monitrices et moniteurs obtenu
lors du cours annuel.

Les quatre membres restan ts du comi-
té remettent leur mandat à disposition
pour la période des deux ans à venir ,
soit M"" N. Lambi el-Pap illoud , M"" M.
Vuerli . MM. S. Delaloye et P. -H. Mon-
net. L'assemblée les réélit par acclama-
tion de même que MM. Eric Bérard.
sous-chef 0| ; |ean Vuerli. responsable
techni que : Phili ppe Monti . porte-dra-
peau : |ean-|oseph Delaloye. Jean-Paul
Delacrétaz el Franci s Gillioz , mécani-
ciens.

Le club remercie les monitrices et

moniteurs , ainsi que Mlle Marylene Ro-
duit , responsable de la section sanitaire ,
qui se metten t aimablement à
disposition des OJ pour le cours à venir.

Il exprime tout particulièrement sa
vive reconnaissance à l'égard ee MM.
Stéphane Pillet , Jacques-Roland Cou-
dray et Roland Jean , pour leur activité
inlassable au sein du club d'Ardon et de
Vét roz et souhaite un plein succès au
nouveau club de Vétroz.

Au cours de sa séance, le comité a
élaboré le programme de la saison 1976-
1977, ainsi conçu :
8.12 : cours à l'intention des moniteurs ,

à Thyon , sous la conduite de deux ins-
tructeurs de l'ESS ;

27-30.12 : cours des OJ . à Thyon :
9.1. : journée de ski OJ et actifs, à

Thyon ;
16. 1 : journée de ski OJ et actifs , à Zinal

en collaboration avec le club de Vé-
troz :

23.1 : loto annuel , au Hall populaire :
29-30.1 : sortie de deux jours actifs , à

Fiesch ;
6.2 : journée de ski OJ et actifs , à Nen-

daz :
13.2 : concours 0|, à Thyon :
20.2 : concours actifs , à Thyon :
6.3 : journée de ski OJ et actifs , avec ac-

compagnants, à Torgon :
13.3 : souper annuel ;
mai-juin : sortie d'été , à fixer ultéri eu-

rement.
Le révérend curé Mell y remercie cha-

leureusement le comité pour son intense
activité au sein du club et relève parti-
culièrement l' ambiance empreinte de
sympathie qui y règne. M. Schmid-
liausler s'y associe spontanément pour
souhaiter un plein succès de la saison
1976-1977.

Verbier : convocation du SC Alpina
Tous les membres du SC Al pina Ver-

bier sont convoqués en assemblée géné-
rale annuelle qui aura lieu le jeudi 18
novembre 1976 au restaurant de la Pis-
cine, Verbier.

Ordre du jour :
1. Contrôle des présences
2. Lecture du procès-verbal de la der-

nière assemblée
3. Ra pport du président
4. Rapport d'activité des chefs OJ
5. Présentation des comptes
6. Rapport des vérificateurs
7. Champ ionnats suisses alpins 1979
8. Elections statutaires
9. Divers.

Le programme d'activité suivant sera
présenté :
8.12.76 Sélection 0| compétition

26.12.76 Concours de l'Apcav
15. 1.77 Loto du ski-club
23. 1.77 Eliminat oire Ol du Bas-Valais
6. 3.77 Concours du ski-club

Fin avril : concours OJ. Triang le de
l'amitié : Genève - Tjgnes - Verbier
Août : course pédestre Verbier - Mont-
Fort.

Le comité compte beaucoup sur la
présence de tous les membres afin de
discuter valablement l' ordre du jour ci-
dessus , et invite chacun à acquitter sa
cotisation avant l'assemblée.

chez les juniors valaisans
Juniors C

GROUPE i
1. Brig 10 6 3 1 41-15 15
2. Steg 10 5 2 3 18-22 12
3. St. Niklaus 9 3 4 2 27-20 10
4. Raron 10 4 1 5 18-21 9
5. Lalden 10 2 3 5 23-35 7
6. Naters 9 1 3  5 10-24 5

GROUPE 2
1. Salgesch 10 8 1 1 46-14 17
2. Leuk-Susten 10 7 1 2 36-âû 15
3. Sierre 2 10 6 1 3 37-16 13
4. Agarn 10 4 1 5 23-19 9
5. Chi ppis 10 3 0 7 13-40 6
6. Loc-Corin 10 0 0 10 10-62 0

GROUPE 3
1. Grône 8 7 1 0  41-3 15
2. Sion 3 8 5 1 2  48-10 11
3. Chalais 8 5 0 3 24-13 10
4. Saint-Léonard 8 1 1 6  9-44 3
5. Montana-Crans 8 0 17  9-51 1

GROUPE 4
1. Savièse 7 6 1 0  58-7 13
2. Grimisuat 8 6 1 1  57-5 13
3. Ayent 8 4 0 4 39-18 8
4. Erde 7 2 0 5 29-43 4
5. Aproz 8 0 0 8 5-115 0

GROUPE 5
1. Riddes 8 6 1 1  32-7 13
2. Leytron 8 5 1 2  32-15 11
3. Chamoson 7 5 0 2 23-18 10
4. Ardon 8 2 0 6 14-38 4
5. Châteauneuf 7 0 0 7 5-28 0

GROUPE 6
1. La Combe 7 5 1 1  22-17 11
2. Martigny 2 8 5 0 3 25-15 10
3. Bagnes 7 4 1 2  10-8 9
4: Orsières 8 4 0 4 17-19 8
5. Vollèges 8 0 0 8 5-20 0

GROUPE 7
1. Saint-Maurice 8 6 1 1 33-11 13
2. Evionnaz 8 5 1 2 28-14 11
3. Massongex 8 4 2 2 46-21 10
4. Fully 2 8 1 1 6  9-53 3
5. Vernayaz 8 0 3 5 11-28 3

GROUPE 8
1. USCM 10 10 0 0 70-6 20
2. US Port-Valais 10 7 0 3 42- 16 14
5. Monthey 2 10 6 0 4 46-19 12
4. Vouvry 9 4 0 5 24-24 8
5. Troistorrents 10 1 1 8 14-61 3
6. Saint-Gingol ph .¦>! 9 0 1 8  5-75 1

Sont qualifiées pour le 1" degré, les équi-
pes de Brig, Salgesch, Grône, Riddes, Saint-
Maurice et USCM. Viendront s'ajouter à ces
six équipes : Savièse ou Grimisuat et La
Combe ou Bagnes.

Les équipes classées aux 2" rangs dispu-
teront des matches dont les vainqueurs ac-
céderont également au 1" degré. Ces mat-
ches auront lieu dans l'ordre suivant :
Steg/Niklaus - Sion 3
Evionnaz - Savièse/Grimisuat

Leuk-Susten - La Combe/Marti gny 2/
Bagnes
Leytron/Chamoson - US Port-Valais

Ces matches auront lieu les 20-21 novem-
bre 1976.

Juniors D
GROUPE i

1. Lalden 7 5 2 0 28-8 12
2- Brig 8 5 12  26-17 11
3- Visp 7 2 3 2 16-21 7
4. Leuk-Susten 8 0 5 3 5-13 5
5. Naters 8 0 3 5 10-26 3

GROUPE 2
1- Steg 10 9 1 0 78-5 19
2. Turtmann 10 7 1 2 44-10 15
3. Sierre 2 10 6 0. 4 41-18 12
4. Salgesch 10 5 0 5 34-24 10
5. Leuk-Susten 2 10 1 1 8 3-78 3
6. Noble-Contrée 10 0 1 9 3-68 1

GROUPE 3
L Sierre 10 9 1 0 78-7 19
2. Saint-Léonard 10 7 0 3 59-22 14
3. Grimisuat 10 6 1 3 52-23 13
4 Lens 10 4 0 6 20-41 8
5. Grône 10 2 1 7 11-53 5
6. Chalais 10 0 1 9 9-83 1

GROUPE 4
1. Savièse 10 8 1 1 55-13 17
2. Bramois 10 6 2 2 48-17 14
3. Sion 2 10 6 1 3 45-18 13
4. Hérémence 10 4 1 5 20-24 9
5. Evolène 10 3 1 6 28-21 7

•6. Grimisuat 2 10 0 0 10 3-106 0

GROUPE 5
1. Vétroz 8 7 0 1 51-4 14
2. Conthey 8 7 0 1 53-8 14
3. Ayent 8 3 1 4  25-21 7
4. Savièse 2 8 2 1 5  12-31 5
5. Ardon 8 0 0 8 2-79 0
6. Châteauneuf retiré

GROUPE 6
1. Saillon 10 10 0 0 54-12 20
2. Riddes 10 8 0 2 56-23 16
3- Full y 10 5 0 5 26-20 10
4. Chamoson 10 3 0 7 17-36 6
5. Vétroz 2 10 2 0 8 16-44 4
6. Leytron 10 2 0 8 13-47 4

GROUPE 7
1. Saxon 10 8 I 1 73-14 17
2. Orsières 10 8 1 1 52-21 17
3. La Combe 10 7 0 3 46-23 14
4. Evionnaz 10 2 1 7 19-58 5
5. Marti gny 2 10 2 0 8 29-46 4
6. Full y 10 1 I 8 21-78 3

GROUPE 8
1. USCM 8 7 0 1 62-8 14
2. Monthey 2 8 6 0 2 52-12 12
3. Saint-maurice 8 5 0 3 31-29 10
4. Vouvry 8 2 0 6 14-50 4
5. Troistorrents 8 0 0 8 3-63 0
6. Vionnaz retiré

Les équipes suivantes , championnes de
groupes se sont qualifiées pour le cham-

pionnat du 1" degré, à savoi r : Lalden, Steg,
Sierre, Savièse, Vétroz, Saillon, Saxon et
USCM.

S'ajouteront à ces équipes, les vainqueurs
des matches des 2" classés dont l'ordre est
le suivant :
Brig - Conthey
Orsières - Bramois
Turtmann - Saint-Léonard
Riddes - Monthey 2

Ces matches auront lieu les 13-14 novem-
bre 1976.

Juniors E

GROUPE 1
1. Naters 8 8 0 0 41-9 16
2. Brig 8 5 0 3 40-14 10
3. Visp 2 8 2 2 4 13-36 6
4. Naters 2 8 2 1 5  17-38 5
5. Visp 8 1 1 6  20-34 3

GROUPE 2
1. Sierre 8 8 0 0 76-4 16
2. Saint-Léonard 8 5 1 2 26-17 11
3. Chalais < 8 2 2 4 16-33 6
4. Sierre 3 8 2 0 6 7-32 4
5. Lens 8 1 1 6  8-47 3

GROUPE 3
1. Sion 10 9 1 0 109-15 19
2. Bramois 10 7 0 3 85-2 1 14
3. Conthey 10 6 2 2 42-26 14
4. Sion 3 10 3 1 6 37-60 7
5. Sierre 2 10 3 0 7 38-63 6
6. Lens 2 10 0 0 10 3-129 0

GROUPE 4
1. Sion 2 8 8 0 0 81-7 16
2. Saxon 8 6 0 2 53-21 12
3. Sion 4 8 4 0 4 27-5 1 8
4. Conthey 2 8 2 0 6 13-52 4
5. Ardon 8 0 0 8 7-50 0

GROUPE 5
1. Martigny 8 8 0 0 150-2 16
2. Saxon 2 8 4 1 3  31-53 9
3. Chamoson 8 4 0 4 14-48 8
4. Saillon 8 3 0 5 28-46 6
5. Chamoson 2 8 0 1 7  4-78 1

GROUPE 6
1. USCM 8 8 0 0 96-6 16
2. Martigny 3 8 5 0 3 47-23 10
5. Marti gny 2 8 4 0 4 53-25 8
4. Monthey 3 8 3 0 5 33-48 6
5. Saxon 3 8 0 0 8 5-132 0

GROUPE 7
1. Vouvry 8 7 0 1 59-9 14
2. Massongex 8 6 1 1  27-9 13
3. USCM 3 8 2 2 4 15-20 6
4. USCM 2 | 8 2 1 5  13-17 5
5 Vouvry 2 ' 8 1 0  7 4-53 2

Les champions de groupe, Naters, Sierre,
Sion, Sion 2, Martigny, USCM et Vouvry fi-
gureront dans le championnat du 1" degré.
Us seront accompagnés des équipes suivan-
tes classées aux 2" rangs et désignés par le
tirage au sort, soit : Saint-Léonard , Bra-
mois, Saxon, Saxon 2 et Massongex.

Cyclisme - Le Tour 1977 : éventail
élargi de vainqueurs possibles...

Eddy Merckx, qui y reviendra, Fran-
cisco Moser, qui envisage d'en prendre
le départ, Freddy Maertens, qui ne dit
plus « non » comme il le faisait en
juillet dernier, n'ont pas manqué
d'apprécier le tracé du Tour de France
1977, surtout lorsqu'ils ont constaté
que les arrivées en altitude étaient
moins nombreuses et que les épreuves
contre la montre seraient plus fréquen-
tés.

Athlètes complets de la bicyclette ,
Merckx, Moser et Maertens figureront
parmi les vainqueurs possibles dans un
peu plus de huit mois. Mais Lucien
Van Impc n'a pas trop fait la fine bou-
che car s'il n'attend pas grand chose
des Pyrénées, franchies dès le début de
l'épreuve, il a pu noter que la montée
d'Avoriaz contre la montre et les deux
grandes étapes alpestres, surtout celle
qui s'achèvera à Pal pe d'Huez , lui per-
mettront de briller, à condition de
n'avoir pas trop concédé de terrain
entre Vitoria et Thonon-les-Bains.

L Espagnol Francisco Galdos qui ,
tout comme Van Impe, a assisté à la
présentation du parcours de ce Tour de
France 1977, s'est davantage réjoui. Le
départ immédiat vers l'Espagne, Aspin,

Tourmalet et Aubisque escalades des
le deuxième jour, lui ouvrent des pos-
sibilités. Et, voyant moins loin que Van
Impe, il estime qu'un grimpeur pourra
s'emparer du maillot jaune et le garder
longtemps.

Enfin, des hommes comme Bernard
Thévenet ou Felice Gimondi ne parti-
ront pas battus d'avance. En grande
condition physique l'un et l'autre ont
déjà brillé dans les classiques en ligne.
Les courses en plaine, les « contre la
montre » , ne seront donc pas spéciale-
ment redoutés par eux et les Alpes, la
dernière semaine, pourront leur être
favorables.

Plus équilibré, offrant un éventail
élargi de vainqueurs possibles, le Tour
1977 reste pourtant très mystérieux.
D'aucuns attendront beaucoup des
Pyrénées placées tout au début, car
elles pourront permettre aux
grimpeurs, encore très dispos, de prou-
ver que la race des grands escaladeurs
n'est pas complètement éteinte.
D'autres pensent que les cols des Py-
rénées, placés assez loin des arrivées il
est vrai , seront abordés avec circons-
pection mais qu'ils permettront néan-
moins à une vingtaine d'hommes de se

détacher nettement de tous les autres.
Van Impe rejoint ce dernier clan en
déclarant : « Prendre le maillot jaune
dès le deuxième jour constituera un
handicap car, par la suite, il faudra as-
sumer le poids de la course jusqu'aux
Alpes. »

Néanmoins, et les organisateurs
n'ont pas caché qu'ils l'avaient désiré
délibérément, cette expérience méritait
d'être tentée.

En 1976, les huit premières étapes
avaient été assez insipides. Cette fois,
quand le Tour reviendra en France
après son incursion en Espagne, il
pourra fort bien prendre l'allure d'une
course handicap, ceux qui auront
perdu du temps dans les Pyrénées
cherchant à revenir au niveau des
mieux classés. Et, de ce fait , l'épreuve
ne manquerait pas d'intérêt.

SI 
mûrP  ̂ altitude 2800 m.

aint-Uernard
ON SKIE TOUS LES JOURS

•)fc Cette année
»# nivellement intégral de la piste téléski
Tv galerie d'accès à la piste Grand-Saint-Bernard

Renseignements : tél. 026/4 91 10 et 8 82 86 3&-7002

Derby valaisan à Monthey
C'est en ef fet samedi après-midi , 15

novembre qu'aura lieu au collège du Re-
posieux, à Monthey, le match qui
opposera l'équipe locale, à la très dan-
gereuse équipe de Sierre 1.

Les deux antagonistes vont s'en don-
ner à cœur joie et l'on risque fort d'as-
sister à un joli match, les Montheysans
tenant à offrir à leurs spectateurs, et
supporters toujours plus nombreux, un
spectacle, qui même s'il ne se déroule
qu'en quatrième ligue, n'en est pas
moins fort intéressant.

LES MATCHES DE LA SEMAINE :

Samedi 13 novembre 1976 :
14 h. 15 Monthey 1 - Sierre 1
15 h. Monthey jun. C - Meyri n jun.C



LNA : Zurich en danger à la Maladière ?

LNB : au royaume de l'incertitude...

Grasshopper vient d'obtenir un succès flatteur à la Pontaise. Dimanche il reçoit Young Boys au stade du Hardturm. Il n 'est pas
certain que les Bernois, à l'image d 'Odermatt devant Netzer, parviennen t à faire écran devant les Zurichois.

Plus le champ ionnat avance , plus l'intérêt
diminue. La mise sur pied d'une LNB à
seize équipes n'annonce pas la réussite de
l'entreprise.

Cette aventure du genre «mammouth » ne
satisfait personne. Elle n'a rien de captivant
et les caissiers des clubs ne trouvent de loin
pas leurs comptes.

Comment rencontrer sur le plan sportif
de grandes satisfactions ? Les seize forma-
tions ne parviennent qu 'à alourdir cette im-
pression de nivellement par le bas qui nous
vaut de suivre un champ ionnat sans âme.
Quatre points de différence séparent le pre-
mier du huitième et le dernier du
neuvième !

D'une charpente auss i lourde émerge très
peu de finesse. Rien d'élonnant dès lors si
l'on s'installe au royaume de l'incertitude.

Que deviendront les trois leaders ce pro-
chain week-end ?

Pris au piège de Nordstern , devant son
public , La Chaux-de-Fonds s'en va à
Granges chercher une réhabilitation. Elle
peut l' obtenir et sa tâche risque d'être tout
aussi malaisée que celle qui attend Lugano
à l'Utogrund. Eh oui ! Depuis que Zurich a
rompu les ponts avec •< YF » les pensionnai-
res de la LNB n'évoluent plus au Letzi-
grund. Là encore le caissier doit s'en
mordre les doigts.

Pendant ce temps , Nordstern , sans forcer

son talent imposera sa loi à un Fribourg qui
ne cesse de décevoir ses plus chauds sup-
porters.

Derrière le trio des leaders , Chiasso peut
voir la vie en rose en recevant sur son ter-
rain la lanterne rouge , le FC Rarogne.
L'entraîneur Vujovic et ses joueurs traver-
sent actuellement un tunnel plus long que
celui du Simp lon. Avec La Chaux-de-
Fonds, Etoile Carouge apporte un peu de
lustre au football romand de LNB. L'é qui pe
de Garbani en recevant Gossau devrait ap-
porter une nouvelle preuve de ces excellen-
tes dispositions.

Une troisième formation , Vevey a relevé

la tête dimanche dernier. Mais lorsque l' on
se rappelle que sa victoire n 'était que Fri-
bourg il convient d'attendre confirmation.

Au bas du classement devant les deux
>< condamnés » de ce prochain dimanche on
relève les noms de Kriens et Mendrisio. Ils
seront également associés dimanche dans
une confrontation à suspense mais qui ne
risque pas d'être un hymne au football de
qualité.

Après avoir raté-son entrée sur le banc de
l'Allmend lucernois , René" . Hussy s'en va
rendre visite à Aarâuoavec le FC Lucerne.
Peut-il rêver de jours meilleur s ? Peut-être
« ben » que oui , peut-être •< ben » que non.

1E 
week-end dernier, le championnat suisse de LNA est peut-être en-
tré dans sa phase décisive. Cela n'est pas directement la conséquence

J des défaites de Sion à Zurich et de Saint-Gall à Genève face à Ser-
vette, tant ces deux échecs constituaient l'aboutissement logique de la nette
domination des deux leaders, mais bien le résultat des deux victoires de
Bâle (3-1) sur Neuchâtel Xamax et de Grasshopper (1-2) sur Lausanne. Le
classement, sans en subir de profondes modifications, a tout de même évo-
lué et la cassure s'est sensiblement précisée. La prochaine journée, même si
elle ne programme aucun choc de géants, à l'exception de Grasshopper-
Young Boys peut-être, pourrait bien définir avec une précision accrue les
contours de son image future. Il suffirait pour cela que Lausanne et
Neuchâtel Xamax perdent respectivemen t contre Winterthour et Zurich et
que Grasshopper, de son côté, dispose des Bernois. La deuxième condition
pouvant tout aussi bien se réaliser que la première, il n'est pas impossible
que l'hypothèse se vérifie dimanche prochain déjà !

Bellinzone - Servette :
un maigre espoir

L'entraineur Maurer n'a sans
doute pas encore oublié la leçon in-
fligée le 14 août dernier par
Servette. Ce 10-0 n'aura pas non
plus totalement disparu du souvenir
des joueurs tessinois. Il devrait
donc logiquement se tramer
quelque chose dans la tête des
joueurs et des dirigeants de l'équipe
d'outre-Gothard, appelée à effacer
d'une manière ou d'une autre ce fâ-
cheux résultat. Face aux énormes
possibilités des hommes de Peter
Pasmandy, leur vœu n'a hélas que
peu de chance d'aboutir concrète-
ment. Servette rentrera certaine-
ment avec les deux points.

Chênois - Bâle :
la dernière chance

Chênois vise toujours une place
dans les six premiers. Cette rencon-
tre pourrait donc s'avérer décisive
pour la suite de la compétition.
Malchanceuse à Winterthour, la
formation genevoise entraînée par
Roger Vonlanthen tentera de faire
coup double cette fois. Mais les
Rhénans, depuis leur élimination de
la coupe UEFA , présentent un léger
mieux et occupent présentement la
4e place du classement (un match
en moins). La tâche des Genevois
sera donc plus difficile encore. Un
match nul servirait toutefois mieux
les intérêts des Bâlois que ceux des
hommes de Roger Vonlanthen. De
telles perspectives ne doivent pas
être rejetées.

Grasshopper - Young Boys :
un choc important

Grasshopper et Young Boys ne
sont pas forcément à la recherche
des mêmes objectifs. Contre leur
volonté, les Zurichois sont actuelle-
ment contraints à se contenter de
conserver leur place dans le groupe
des six. Young Boys, lui , ne cache
pas ses ambitions. Le titre reste
pour l'instant un but en soi. Pour
réaliser leur vœu, les deux forma-
tions devront cependant obtenir un
même résultat : la victoire. L'impor-
tance de ce choc est donc évidente.
Donner un vainqueur tient de la
gageure !

Neuchâtel Xamax - Zurich :
sur ses gardes !

Apres être venu aisément à bout
du FC Sion, Zurich s'attaquera à un
adversaire meurtri dans sa chair :

Neuchâtel Xamax. Battus par Bâle
et de ce fait relégués à la 8e place,
les Neuchâtelois nourrissent de
secrets espoirs pour ce prochain
week-end. Le souvenir de leur vic-
toire de l'été dernier (4-1) encore
bien présent dans leur esprit, les
joueurs de l'entraîneur Gilbert
Gress puiseront là une partie de
leurs ressources morales. Malheu-
reusement, face au Zurich actuel,
ses chances de répéter l'exploit du
24 août dernier paraissent bien
minces.

Sion - Saint-Gall :
pour une deuxième victoire
Le public sédunois n'a jusqu'ici

guère eu l'occasion d'applaudir un
succès de son équipe. Les victoires
acquises sur Bellinzone (2-1), le 29
août en championnat, puis sur
Grasshopper (4-2), le 16 octobre en
coupe de Suisse, pèsent trop peu
dans la balance pour que les Valai-
sans puissent se contenter de ce bi-
lan. Mais la venue de Saint-Gall à
Tourbillon ne prend pas seulement
place dans le contexte d'une
victoire de prestige. Si Sion veut
rester dans la course pour la 6e
place, il doit à tout prix sortir vain-
queur de ce duel. Les hommes de
Sommer n'emportant pas dans leurs
valises la réputation d'être des en-
fants de chœur, le FC Sion devra
imiter Servette en prenant d'emblée
le match en main, solution recom-
mandée pour éviter toute mauvaise
surprise. Le retour de Trinchero (à
Zurich déjà) et d'In Albon les auto-
rise à penser « succès ».

Winterthour - Lausanne :
se reprendre

Sans défaite depuis le 18 septem-
bre (3-0 aux Charmilles), Lausanne
a curieusement baissé pied, diman-
che dernier contre Grasshopper (1-
2). Cette défaite contraint mainte-
nant les hommes de Miroslav
Blazevic à rester constamment sur
leurs gardes afin d'éviter le retour
de Saint-Gall, Neuchâtel Xamax,
Chênois ou Sion.

La chance de Lausanne réside
certainement dans la faiblesse ac-
tuelle de Winterthour. Même à la
Schutzenwiese, les Zurichois ne
prennent que rarement les affaires
en main ce qui facilitera la tâche
des Vaudois tout de même plus per-
cutants que les joueurs de Chênois.
La victoire doit bien évidemment
faire partie des ambitions initiales
des joueurs et de l'entraineur lau-
sannois.

G. Joris

Programme
du week-end

LNA
Bellinzone - Servette
Chênois - Bâle
Grasshopper - Young Boys
NE Xamax - Zurich
Sion - Saint-Gall
Winterthour - Lausanne

LNB
Aarau - Lucerne
Chiasso - Rarogne
Carouge - Gossau
Granges - Chaux-de-Fonds
Kriens - Mendrisio
Nordstern - Fribourg
Vevey - Bienne
Young Fellows - Lugano

Première ligue
Groupe ouest
Monthey - Bulle
Boudry - Stade Lausanne
Sierre - Martigny
Central - Meyrin
Nyon - Orbe
Fétigny - Renens

Deuxième ligue
Ayent - Salquenen
Chalais - Saint-Maurice
Full y - USCM
Savièse - Naters
Viège - ES Nendaz
Vouvry - Leytron

Première ligue
Stade... ça va « Durr » !

Le Stade Lausanne de Richard Durr au
régime du vacherin fribourgeois (Bulle et
Central) durant quinze jours hérite de terri-
bles maux d'estomac ! Il a quitté (provisoi-
rement ?) la tête du classement mais reste
pris en sandwich entre les deux adversaires
qui viennent de le battre coup sur coup.

Les Vaudois peuvent cependant brandir
l'espoir de revenir au commandement grâce
au match de retard qui les concerne (Stade
Lausanne-Fétigny prévu le 21 novembre).

Les deux k.-o. fribourgeois seront-ils sui-
vis d'une mésaventure en pays neuchâtelois
(Boudry) ? Nous ne pensons pas que Ri-
chard Durr et ses joueurs accepteront une
pareille situation. La faiblesse de Boudry
reste cependant toute relative puisque
dimanche dernier il battait Bulle.

Puisque Boudry a vaincu Bulle on peut
donc déduire que Monthey qui reçoit les
Fribourgeois possède une chance de faire
aussi bien. Les Valaisans ne pourront toute-
fois pas compter sur les services de leur en-
traîneur Camatta , expulsé sur la pelouse
d'Orbe. La tâche se complique mais tout

Kneubuhler du Stade Lausanne (à gauche) vient de connaître deux défaites f ace aux Fribour-
geois (ici Central représenté par Mauron à droite). A Boudry le soleil brillera-t-il à nouveau
pour les Vaudois ?

reste possible sur les bords de la Vièze.
A la même heure l'attention se portera

également sur le terrain des Condémines à
Sierre. L'équipe de Giletti peut difficile-
ment oublier l'affront de son premier match
de championnat : le 9-1 subi au stade d'Oc-
todure mérite un correctif. Martigny part
évidemment favori dans ce derby valaisan
qui devrait permettre malgré tout aux Sier-
rois de réagir infiniment mieux lors de cette
revanche. A défaut de victoire (pourquoi en
définitive ?) les joueurs sierrois s'appli que-
ront à obtenir un résultat plus décent que
celui de la première journée.

Le leader Central, gonflé moralement ,
fort de l'avantage du terrain peut battre
Meyrin et conserver son poste de chef de
file.

Fétigny se méfiera de Renens qui vient de
s'imposer à Nyon et... Nyon en recevant
Orbe jurera (pas trop tard on l' esp ère pour
lui) qu'on ne le reprendra plus...

En regardant de près le championnat de
1" ligue, groupe romand , garde un intérêt
complet. Deuxième ligue

La parole à Vouvry
Momentanément Leytron et Viège se

partage les honneurs. Les autres for-
mations valaisannes de II ' li gue doi-
vent se contenter de certains accessits.

Dimanche dernier , Fully et Chalais
ont raté le coche devant les deux pre-
miers du classement. Dimanche pro-
chain l'honneur d' affronter les deux
meilleurs représentants valaisans ap-
pa rtiendra à Vouvry et à l'ES Nendaz.

Les protégés de l' entraîneur Besse ,
malgré les commentaire s élog ieux
récoltés lors de la douzième journée ,
s'attaquent une fois de plus à une
mission impossible. Sur le terrain de
Viège il devient difficile d'être opti-
mistes.

Par contre, Vouvry , sur son stade
Saint-Denis peut réserver un accueil
désagréable au leader , le FC Leytron.

L'équi pe de Frochaux a fort probable -
ment perdu la guerre de la saison 76-77
mais n 'hésite pas à gagner certaines
batailles. La défaite du premier tour
(Leytron-Vouvry 2-1) incite à croire
que le mot revanche pourrait bien gar-

der toute sa signification . De toute
manière ce Vouvry-Leytron constituera
la princi pale affiche de ce prochain
dimanche en IL li gue.

Par ailleurs , le groupe des « 13
points » va certainement voler en
éclats. Savièse qui reçoit Naters et
Full y opposé à l'USCM possèdent les
meilleures chances de franchir l'ob-
stacle.

Pour Salquenen qui se déplace au
stade Saint-Jacques (Ayent) et pour
Naters l' entreprise paraît plus péril-
leuse. Toutefois les deux forma-
tions haut-val aisannes disposent du
sursis car leurs dernières prestations
méritent le respect.

Si l'USCM a des raisons de trembler
en se rendant à Fully, Saint-Maurice ne
se déplacera pas à Chalais le sourire
aux lèvres.

En consultant le classement on cons-
tate en effet que la treizième étape du
champ ionnat peut tout aussi bien
devenir un porte-bonheur ou une
sonnette d'alarme pour I USCM ,
Saint-Maurice et Chalais.
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MAGHINES
A LAVER

(Tes machines à laver aussiTI
î meilleur marché à, ..CftfV =âwwm¦ Encore un exemple ¦  ̂̂ t,WlimV" —

J&W: H!H\ HOOVER 50, 100 % automati- ! VI »¦*
que, 11 programmes , y corn- I
pris pour lingerie délicate. Ad-
jonction automatique du revi- [
talisant. Dim. : largeur 55 cm, j
prof. 60 cm, haut. 85 cm
Sur roulettes : plus Fr. 30.- ,
seulement.

le linge et la vaisselle

Rabais jusqu 'à 50 %
suite d'expositions
dans les marques
AEG - Gehrig - Philco
Hoover - Indesit - Zan-
ker , etc.

Pas d'acompte à la li-
vraison. Service après
vente impeccable.
Très grandes facilités
de paiement. Service
de location-vente.
Permanence
tél. 24 h. sur 24
au 021/23 52 28

Muraz 025/ 4 64 50
Fully 026/ 5 38 63
Riddes 027/86 48 40

et 6 autres raisons de préférer Magro MM
ménager :
• Livraison gratuite
• Garanties totales
• Propre service d'entretien et de

dépannage
• Installations selon prescriptions

officielles de sécurité
• Choix exceptionnel
• Facilités de paiement si désiré

A vendre
1 pelle Massey-Fergusson B 50
1 compresseur Atlas-Copco
1 rouleau Vibras
1 Duper 1 m3
1 camion Saurer 3,5 m3
Tél. 021/32 40 96

W

pour notre grand concours.

Les conseils de l'éducatrice
et ceux du gynécologue.

Une mode pour les belles de nuit...

En vente partout, Salle d'exposition

Garage de l'Aviation SA, Sion
Corbassières, tél. 027/22 39 24

11. 12 et 13 novembre, de 9 à 19 heures

La dramatique - Aigle

Salle de l'Aiglon, Aigle
Spectacles annuels

les 13, 16 et 18 novembre 1976
à 20 h. 30

Fleur de cactus
2 actes et 15 tableaux

de Barillet et Grédy
Mise en scène de Guy Coran

Construction scénique et décors
d'André Scheibler

Locat. : Société romande d'électricité
Aigle

Vendredi 12, samedi 13, mardi 16
et jeudi 18 novembre, 14 h. à 18 h. 30

(tél. 025/2 31 13)

Prix des places: 10-, taxe comprise
Pas de tombola

36-31080

âÉÊÊ f̂ f̂jAAmr

Visitez notre

Présentation de la gamme complète des modèles Volvo, dont la toute
nouvelle Volvo 343 et la petite Volvo 66. En outre, les modèles

standards de la série 240 ainsi que

Rue du Tunnel 3
Lausanne _ I 

la grande Volvo 6 cylindres et le nouveau
«L 1 ., break de luxe Volvo Combi 265.

i ' . '
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L'élégance fonctionnelle, basée sur un prêt-à-porter masculin de grand luxe et de classe
internationale. 
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^DEI ^NŒRE "TOUCHE DELEQANÇÊ

magazine féminin | suisse

Un document totalement inédit :
le drame de Genève sera-t-il

jamais élucidé ?

Une mère de famille comme les autres
elle raconte ses peines et ses joies. T

C'est la reine d'Angleterre... m
2C'est la reine d'Ang leterre

Des montres en or et des téléviseurs
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260 jeunes athlètes,
dimanche, au cross

de l'Avenir à Montorge
Première épreuve d'une tournée de

six courses, au terme de laquelle un
classement général par points sera établi
pour chaque catégorie, le cross de l'Ave-
nir qu'organisera, dimanche prochain, le
groupe des jeunes du Sion-Olympic,
pourra compter sur la participation de
plus de 260 participants. Ce cross aura
lieu à Montorge, entre Sion et Savièse.
Le délai d'inscription étant passé, les
organisateurs n'accepteront plus aucune
inscription sur place. Voici l'horaire de
cette manifestation :
13.00 Départ des filles (1968), 1 km
13.15 Départ des garçons (1968), 1 km
13.30 Départ des filles (1967), 1 km
13.45 Départ des garçons (1967), 1 km
14.00 Départ des filles (1966), 1 km
14.15 Départ des garçons (1966), 1 km
14.30 Départ des filles (1965), 1 km
14.45 Départ des garçons (1965), 1 km
15.00 Départ des filles (1964), 1 km
15.15 Départ des garçons (1964), 1 km
15.30 Départ des filles (1963), 2 km
15.45 Départ des garçons (1963), 2 km
16.00 Départ des filles (1962), 2 km
.6.15 Départ des garçons (1962), 3 km

Finance : 3 francs pour toutes les
catégories.

Récompenses : remises dès 17 h. 30.
Un prix-souvenir à chaque partici pant
terminant l'é preuve , plus prix-sp écial
aux trois premiers de chaque catégorie.
Remise des récompenses contre restitu-
tion du dossard.

Dossards : à retirer dès 12 heures.

Le cross Satus un samedi
La 29' édition du cross international

Satus se disputera à Genève le samedi
12 février 1977, ce qui constitue une in-
novation. Précédemment, ce cross avait
toujours lieu un dimanche.

TEHIMS : OE GUEKTHA8BÎ À BJORN BORG
D'une performance... parmi les dix meilleurs joueurs du Davies a indiqué qu'un accord avait

Apres avoir passe les tours de qua-
lification, Heinz Gùnthardt a affronté
Harold Solomon au premier tour de
l'open de Stockholm, un tournoi doté
de 150 000 dollars.

Le jeune champion suisse a pris un
set à l'Américain étant battu 6-4 4-6 6-
2. Or ce printemps aux internationaux
de Rome face au même adversaire,
Heinz Giinthardt (17 ans) avait été
écrasé 6-0 6-0. Harold Solomon, qui a
remporté le mois dernier le Grand Prix
de Maui à Hawaii , figure actuellement

monde.
A Stockholm, dans ce premier tour

du simple messieurs, Jimmy Connors
(EU) a battu Jiri Hrebec (Tch) 6-3,
6-1.

... à une activité
Mike Davies, directeur de la World

Championship Tennis (WCT), a con-
firmé que le Suédois Bjorn Borg
n'avait pas encore signé son contrat
pour la saison 1977, mais cela, a-t-il
dit, « n'est plus qu'une formalité ».

ete conclu avec Budd Steiner, agent de
Borg aux Etats-Unis, et que le contrat
devait être traduit en suédois avant la
signature.

Le champion de Wimbledon aurait ,
selon l'avis de M. Davies, exprimé son
intention de participer à neuf tournois
du championnat de la WCT, qui en
comprend douze, afin de préserver ses
chances de défendre son titre dans les
finales de Dallas. Jimmy Connors, qui
a été engagé par la WCT, prendra part
à sept tournois.

Les cycles « Koblet »
dans les courses
professionnelles

Les trois coureurs professionnels ,
Salm , Sutter et Wolfer , qui ont défendu ,
jusqu 'ici , les couleurs d'une entreprise
de meubles , seront équipés la saison
prochaine en Suisse par les cycles
« Hugo Koblet ». En profitant de la dou-
ble appartenance , les trois Suisses cou-
rent à l'étranger pour le groupe sportif
italien « Zonca-Santini ». La marque des
cycles « Hugo Koblet »a étécréée au dé-
but de cette année. Ainsi , le glorieux
nom de l'ancien « pédaleur de charme »
réapparaît dans la compétition cycliste ,
douze ans après la mort du vainqueur
des Tours d'Italie et de France, w G

m
VALAISANS EXCELLENTS A DOMDIDIER

Le tournoi organise a Domdidier a connu
un grand succès. Les lutteurs romands ont
pu se mesurer aux meilleurs éléments de
Suisse alémani que. Ce fut d'ailleurs un ex-
cellent prélude aux championnats suisses
de lutte libre qui se disputeront à Sion le di-
manche 28 novembre prochain. Voici les
principaux résultats :

26 kg : 1. Nausle Adr ian , Moossedorf ; 2.
Zurbrugg Marc , Moossedorf ; 3. |oss Eric ,
Moossedorf ; 4. Clerc Janik ,. Domdidier ; 5
Claivaz Jacques , Conthey ; 6. Reynard
Alexis , Savièse.

30 kg : 1. Zingg Robert , Moossedorf ; 2.
Dubey Alain , Domdidier ; 3. Setzu Silvio ,
Domdidier ; 4. Claivaz Régis , Conthey ; 5.
Ribord y Jean , Martigny.

34 kg : Spicher Arno , Beme-Làngasse ; 2.
Sperisen Rolf , Genchen : 3. Grossen René ,
Berne-Langasse ; puis : 8. Ribordy Lauren ,
Ma rt igny.

38 kg : 1. Zbinden Frank , Moossedorf ; 2.
Grossen André , Beme-Làngasse ; 3. Sottas
lean, Moudon ; 4. Vocat André , lllarsaz ; 5.
Delscth Gilbert , lllarsaz ; puis : 7. Reynard
Phili ppe , Savièse ; 9. Biffra re Jean-Luc , ll-
larsaz ; 10. Pillet Alexis , Martigny.

42 kg : Schlup Roland, Berne-Làngasse :
2. lollien Pierre , Savièse ; 3. Christen Will y ,
Berne-Làng. ; 4. Cacciola Salvatore. Con-
they : 8. Roh Jean-Marc , Conthey .

46 kg : 1. Sperisen Edy, Grenchen ; 2.
Jacquier Patrik , Martigny ; 3. Chardonnens
Luc, Domdidier ; puis : 7. Grissmann Phi-
li ppe, lllarsaz.

50 kg : 1. Zbinden Martin , Moossedorf ;
2. Giger Walter , Moossedorf ; 3. Putallaz
Claude-Alain , Conthey.

55 kg : 1. Fluckiger Stefan , Grenchen ; 2.
Lambiel Nicolas , Saxon ; 3. Besse Eric , ll-
larsaz ; 4. Dessimoz Christian , Conthey ; 5.
Frasserens Patrik , Marti gny ; 6. Putallaz
Charles-Antoine , Conthey ; puis : 8. lollien
Stéphane , Savièse , '9. Roh Antoine , Con-
they.

60 kg: 1. Schwitter Laurent , Saxon ; 2.
Fehr Hansruedi , Berne-Làngasse ; 3. Kauf-
mann Thomas , Moossedorf ; 4. Jollien Pa-
trice, Savièse ; 5. Berguerand Raymond ,
Marti gny.

68 kg : 1. Turini Marco , Vevey ; 2.
Bartschi Martin , Moossedorf ; 3. Nicolier
Jean-Paul , Domdidier ; puis : 6. Dubuis
Yvan , Savièse.

+ 68 kg : 1. Schurch Thierry, Domdidier
2. Biffrare Alain , lllarsaz ; 3. Fardel Chris-
tian , Martigny.

Classement par équi pes : 1. Moossedorf
2. Berne-Làngasse ; 3. Domdidier ; 4. Gren
chen ; 5. Conthey ; 6. Martigny ; 7. Vevey
8. lllarsaz - Saxon ; 9. Savièse.

Handicapés : sportifs malgré tout
Et très actifs même ces handicap és qui.

malgré leurs infirmités , ne veulent pas lâ-
cher le manche après la cognée. Ils sont
groupés en association suisse du sport
handicap et , au sein de celle-ci , quatre
équipes de basketball opérant sur chaises
roulantes , disputent un champ ionnat suisse
avec matches aller et retour. Il s'agit de
Bâle , Genève, Uster et Valais.

Le premier de ces matches opposait di-
manche matin , dans la halle de gymnas-
ti que du Bourg, le Valais à Bâle.

Il est étonnant de voir avec quelle
rap idité les loueurs se déplacent , avec
quelle agilité ils manient le ballon - ou exé-
cutent les mouvements simultanément -
avec quelle adresse ils tirent au panier.
Après une partie animée de deux fois 20 mi-
nutes , les Valaisans l'ont emporté sur les
Bâlois par 56 points à 18 (28 à 12).

Valais. - Divico Joseph. Faghérazzi Lu-

cien . Bridy Maurice, capitaine (6 points),
Berguerand Paul (20), tous de Martigny,
Barman Serge (2), Saint-Maurice , Revaz
Daniel (10), Stucki Bernard , tous deux de
Sion , Morand Fridolin (10), Saint-Léonard ,
Luisier Gilbert (8). Full y. Entraîneur : Jean-
Marc Cretton , Marti gny.

Arbitres : Mlle Nichini , Sion et M.
Bruttin , Monthey.

Bâle. - Burgunder , Hugentobler . Mosch
(8), Nietlisbach (4), Rùt t imann (2), Koch
(2), Casutt (2). ,„

Les handicapés valaisans lancent un
appe l à ceux des leurs qui seraient
intéressés par la prati que du basketball en
particulier ou le sport handicap en général,
ils peuvent s'adresser à Gilbert Luisier , à
Full y. Téléphone privé 5 35 48 ; bureau
841 73.

Notre photo montre une phase de jeu de-
vant le panier bâlois.

Ski : groupement des clubs du Bas-Valais
Les OJ de la sélection ci-dessous sont

convoqués pour un test physi que et cours
d'entraînement sur neige.

Test physique : 14 novembre 1976, à la
nouvelle salle du groupe scolaire de Marti-
gny-Ville, à 9 heures.

Cours sur neige : Lieu : Les Crosets.
Dates : 21 et 28 novembre 1976.
Transport : individuel
Rendez-vous : 9 h. 30 vers la télécabine.
Les membres de la sélection ont l'obli ga-

tion de partici per au test ph ysi que et cours
sur neige. Les chefs OJ de club qui , pour
des raisons majeures , ont des jeunes OJ
qui ne peuvent se présenter , voudront bien
renseigner le responsable OJ du Bas-Valais
(tél. 027/86 26 47) le plus rapidement pos-
sible. 1

Les .iiembres de l'équi pe valaisanne sonl
dispensés de participer au test physique du
14 novembre mais doivent prendre part au
cours mis sur pied à leur intention dans le
cadre de la sélection valaisanne.

Filles, cat. 1 : Monnet Marielle ,
Valsorey ; Buchard Romaine, Ovronnaz ;
Schwery Isabelle , Morgins : Ecceur
Christianne , Champéry ; Bressoud Natha-
lie , Torgon ; Michellod Armande , Verbier ;
Bovard Emanuelle , Morg ins ; Mathey

Joëlle , Salvan ; Bressoud Corinne , Torgon ;
Koller Nadia , Torgon.

Filles, cat. 2 et 3 : Guinard Françoise ,
Verbier ; Andeer Catherine, Verbier ; Duc
Claudine , Isérables ; Avanthey Evelyne ,
Champéry ; Exquis Nicole , Liddes ;
Eugster Corinne, Verbier ; Rieser Elisa-
beth , Bagnes ; Fournier Marie-Christine ,
Salvan ; Pillonnel Christine , Morgins ;
Vieux Sylvianne , llliez ; Koller Sabine,
Torgon ; Heitz Corinne, Salva n ; Schmidl y
Carole, llliez ; Heitz Noëlle, Salvan ;

I

Eugster Isabelle , Verbier,
Garçons cat. 1 : Berra Christop he,

Champ éry ; Revaz Florian, Salvan ; Mail-
lard Alain , Ovronnaz ; Dubosson Eric ,
llliez ; Es-Borrat Claude , llliez ; Buchard
Yves, Ovronnaz ; Mento Pierre-Anton ,
Verbier ; Revaz Gilles , Salvan ; Guinard
Daniel , Verbier ; Manta Roland, Salvan :
Mathey Pierre , Salvan ; Michellod Cédric.
Ovronnaz ; Klinger Olivier , Monthey ; Es-
Borra t Luc , llliez ; Perraudin Alexandre ,
Bagnes ; Giovanetti Fulvio. Morg ins.

Garçons 2 et 3 : Monnet Laurent ,
Riddes ; Corthay Jérôme , Verbier ; Vaudan
Phili ppe , Bagnes ; Riva Angelo , Isérables ;
Claret Joël , Morg ins ; Roduit Sté phane .
Ovronnaz ; Mathey Nicola s, Salvan ; Es-
Borra t Francis , llliez : Es-Borrat Jean-
Marc, llliez ; Riva Mario , Isérables : Duc
Nicolas , Isérables ; Bochathay Nicolas. Les
Marécottes ; Dubler José . Isérables ; Ter-
rettaz Philippe , Verbier ; Roduit Olivier .
Ovronnaz ; Mathey Lionel , Salvan ;
Morend Phili ppe , Verbier.

AVF : Communiqué officiel N° 20
© Résultats des matches des 6 et 7 no-

vembre 1976
Les résultats des matches des 6 et 7
novembre 1976 parus à notre com-
muni qué officiel du lundi 8 novem-
bre 1976 sont exacts à l'exception
de:
4' ligue
Termen - Agam R
Juniors E régionaux
Naters - Visp 2 4-1
Sion - Conthey 6-1
Saxon - Sion 2 1-5
Vouvry - Collombey-Mura z 2 4-1

@ Avertissements
Fumeaux René , US Collombey-Mu-
raz ; Cotture Amédée, Full y ; Mey-
tain Maurice , ES Nendaz ; Favre
Serge, Salgesch ; Germanier André ,
Chalais ; Zuffe rey Jean-Marc , Chip-
pis ; Hermann Olivier , Lens ; Favre
Patrice , Granges ; Beney Markus ,
Agarn ; Bàyard Casai-, Varen ; Kuo-
nen Leander , Varen ; Reynard
Patrick , Savièse 2 ; Jacquier René,
Savièse 2 ; Locher Joseph , Aproz ;
Vouillamoz René , Riddes ; Lambiel
Gérard , Riddes ; Troillet Gabriel ,
Saint-Gingol ph ; Beney Philippe ,
Ayent 2 ; Delaloye Alexandre , Ardon
Roduit Charly, La Combe 2 ; Rappaz
Christian , Evionnaz ; Nà pfli Pius ,
Visp jun. A ; Roduit Serge, Leytron
jun. A ; Ramuz Jean-Charles , Ley-
tron jun. A ; Ruffiner Jiirg, Naters ,
jun: B ; Allenbach Josef , Bri g, jun.  B
Coppex Christophe, Vétroz jun. B ;
Morand Christophe , Vétroz jun. B ;
Gay-Crosier Stéphane , Martigny jun.
B : C i n a  Jean-Michel , Salgesch jun.
C ; Clavien Joseph , Chi ppis jun. C.
Bùhler Stefan , Visp jun. A.

© Suspension pour expulsion du
terrain
1 dimanche : Cornut Jean-Michel ,
Vouvry 2 ; Kalbermatten Eric ,
Vétroz jun. B.
2 dimanches : Calzoni Robert , Chi p-
pis : Derivaz Jean-Charles , La Com-
be ; Saudan Paul-Henri , La Combe.
Ces décisions sont susceptibles de re-
cours dans les huit jours directement
auprès de la commission de recours
de l'AVF, M. Victor de Werra , Petit-
Chasseur 19, 1950 Sion et selon les
règlements en vi gueur.

© Suspension pour 3 avertissements
reçus
1 dimanche : Cotture Amédée , Full y

© Permanence des 13 et 14 novembre
La permanence du week-end sera as-
surée par M. René Favre . Sion , télé-
phone 027/22 1642
Samedi matin de 9 à 10 heures
Samedi soir de 18 à 19 heures.
Dimanche matin jusqu 'à 10 heures.

© loueurs suspendus pour les 13 et 14
novembre
Schnydri g Gino. Agarn 2 : Cigognini
Franco , Brig 2 ; Calzoni Robert ,
Chippis : Bianco Pascal , Erde : Du-
crey Michel , Full y 2 ; Cottu re Amé-
dée, Fully ; Derivaz Jean-Charles , La
Combe ; Saudan Paul-Henri , La
Combe ; Braunwalden Jean-Daniel .
Massongex 2 ; Andenmatten Roger ,
Leuk-Susten 2 ; Gruber Hans , Leuk-
Susten 2 ; Schmid' Anton , Leuk-Sus-
ten 2 ; Masserey Jean-Claude , Mon-
tana-Crans ; Bonatto Giordano ,
Monthey 2 ; Crettol Joseph , Noble-
Contrée 2 ; Mathier Rainer , Salgesch
2 ; Bruttin Marcel-André, Grône jun.
A ; Cotter Pascal , Saint-Léonard jun.

(7) Calendrier
Matches fixés
Dimanche 14 novembre 1976
Quatrième ligue
Naters 2 - Montana-Crans

Termen - Agarn 2
Turtmann - Salgesch 2
Visp 2 - Arbaz
Grimisuat 2 - Erde
Savièse 3 - Chamoson
Sion 2 - Conthey 2
Fully 2 - Troistorrents

Juniors A régionaux
Salgesch - Chippis
Grône - Châteauneuf
ES Nendaz -Grimisuat
Vétroz-Saint-Léonard
Saillon - Riddes
Saxon - Isérables

Juniors B régionaux
Termen - St. Niklaus
Erde - Conthey
Monthey - Vernayaz

Juniors C régionaux
Savièse - Erde
Chamoson - Châteauneuf
Bagnes - La Combe
Saint-Gingol ph - Vouvry

Dimanche 21 novembre 1976
Quatrième ligue
Sierre 3 - Lalden
D'autre part , les matches de
quatrième ligue qui seraient
renvoyés le dimanche 14 novembre
1976 seront fixés à nouveau au di-
manche 21 novembre 1976.
Les matches de 2' , 3' et 5' ligues qui
seraient renvoy és les 14 et 21 no-
vembre 1976 seront fixés à nouveau
le 28 novembre et le 5 décembre
1976.
Championnat des juniors régionaux
Les matches des catégories A et C en
ce qui concerne les équipes classées

au 2' rang pour l'incorporation en
1" degré auront lieu le dimanche 21
novembre 1976. Pour la catégorie D,
ils sont fixés comme suit :
Samedi 13 novembre 1976
Brig - Conthey
Turtmann - Saint-Léonard
Riddes - Monthey 2
Dimanche 14 novembre 1976
Orsières - Bramois
Ces matches se jouent en 2 x 30 mi-
nutes , sans prolongations. En cas
d'égalité à la fin du temps régle-
mentaire , le tir des penalties désigne-
ra le vainqueur.
Ces matches doivent se jouer sur le
terrain de l'adversaire si celui du
club recevant est impraticable. Les
clubs sont seuls responsables pour
prendre contact entre eux.
En cas de renvois , ils seront fixés à
nouveau au mercredi 17 novembre
1976. En cas de nouveaux renvois , ils
se joueront les 20-21 novembre 1976.
Après cette dernière date , les
matches renvoyés ne seront plus
fixés. Le tirage au sort désignera le
vainqueur.

@ Résultats complémentaires
Juniors C régionaux
Troistorrents - US Port-Valais 1-4
Juniors D régionaux
Naters - Leuk-Susten 0-0
Evolène - Savièse 0-3

@ Rectification de résultat
Juniors D régionaux du 31 octobre
1976 Orsières-Evionnaz 9-0 et non
le contra i re suite à une erreur de la
part de l'arbitre .

AVF - Comité central

Juniors interrégionaux C I
Groupe 1

Juniors inters A I
Communiqué officiel N° 13
Résultats des matches des 6 et 7 no-
vembre 1976
Lausanne - Delémont R
Fribourg - Chênois R
Servette - Neuchâtel Xamax R
Etoile Carouge - Grenchen R
Naters - Marti gny R
Nyon - Bern 3-2
Langenthal - Sion 0-1

Classement
1. Sion 12 8 2 2 31-11 18
2. Lausanne 1 1 6  4 1 25-11 16
3. Langenthal 12 7 2 3 22-14 16
4. Servette 1 1 4  4 3 22-15 12
5. Nyon 12 5 2 5 19-24 12
6. Fribourg 1 1 5  1 5 25-21 11
7. N. Xamax 11 5 1 5 20-17 11
8. Martigny 1 1 4  3 4 29-29 11
9. Bern 12 5 1 6 32-33 U

10. Etoile C. 1 1 3  4 4 17-18 10
11. Grenchen 10 4 1 5 16-18 9
12. Delémont 10 3 3 4 26-32 9
13. Chênois 11 3 3 5 23-30 9
14. Naters 1 1 0  1 10 12-46 1

Calendrier
1. Les matches du 2' tour fixés aux
21 et 28 novembre 1976 sont sup-
primés.
2. Les matches qui ont été renvoyés
sont fixés à nouveau au
Dimanche 21 novembre 1976
Lausanne - Delémon t
Fribourg - Chênois
Servette - Neuchâtel Xamax
Etoile Carouge - Grenchen
Naters - Martigny
Avertissements
Jean-Daniel Crittin , Sion ; Bourdin
Serge, Sion
Joueurs suspendus pour les 13 et 14
novembre 1976
Allemann Jiirg, Grenchen ; Lâchât
Pascal , Delémont ; Bianco Dorino ,
Lausanne-Sports ; Dupuis Charles ,
Servette. AVF - Comité central

Communiqué officiel N° 13

© Résultats des matches des 6 et 7 no-
vembre 1976
Inters ta r - Etoile Carouge R
Stade Lausanne - Concordia R
Sion - Vevey-Sports R
Servette - Monthey R
Meyrin - Marti gny 1-3
Renens - Chênois 1-1

© Classement
1. Servette 10 10 0 0 43-9 20
2. Sion 10 8 1 1 37-12 17
3. Etoile C. 9 7 1 1  36-9 15
4. Stade L. 9 5 1 3  21-2 1 11
5. Renens 10 4 3 3 18-18 11
6. Monthey 10 5 1 4 23-24 11
7. Interstar 10 4 1 5 27-26 9
8. Martigny 11 3 2 6 18-33 8
9. Meyrin 10 3 1 6 22-34 7

10. Vevey 9 3 0 6 21-19 6
11. Chênois 10 0 2 8 9-39 2
12. Concordia L. 10 0 1 9 8-39 1

© Calendrier
1. Les matches du 2 'tour fixés aux
14 et 21 novembre 1976 sont sup-
primés
2. Les matches qui ont été renvoyés
sont fixés à nouveau aux dates sui-
vantes :
Samedi et dimanche 13-14 novembre
Interstar - Etoile Carouge
Stade Lausanne - Concordia Laus.
Sion - Vevey-Sports
Servette - Monthey
Chênois - Meyrin
Samedi et dimanche 20 et 21 no-
vembre 1976
Etoile Carouge - Renens
Vevey-Sports - Stade Lausanne

© Avertissement
Ostertag Michel , Martigny

AVF - Comité central
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PAR MICHEL TOBIN

Ladakh , terre indienne, terre interdite
jusqu 'en 1974, situé à l' extrémité nord-est
de l'Inde et dernier refuge d'une civilisa-
tion tibétaine authenti que ayant entretenue
des relations très importantes avec Lhassa

^ 
au Tibet. La caractéristi que du Ladakh est
sa situation géographi que. Plateau déserti-
que entre 3500 et 5000 m d'altitude , serré
entre les deux chaînes de montagne les
plus hautes du monde : le Karakorum et
l'Himalaya. Il est partagé en deux par
l'Indus , encore un petit fleuve qui descend
des territoires sacrés du mont Kai las et du
lac Manasarovar au Tibet. Les tempéra-
tures ici sont extrêmes ; tant en été qu 'en
hiver et l' aridité du payage en témoigne ;
de par sa situation géograp hi que il ne pleut
jamais et il ne nei ge que très rarement , la
raison est là , toute proche, la chaîne de
l'Himalaya fait office de barrage sur cette
région et les quel ques nuages que l'on voit
passer se diri gent en direction du Kara -
korum.

Au pays du lamaïsme
Pour se rendre au Ladakh , il faut partir

depuis Srinagar au Cachemire, de là une
route stratégi que permet d'atteindre Leh en
deux jours (480 km), capitale du Ladakh ,
l'une des villes les plus hautes du monde.
Ce territoire fut interdit à toute pénétration
car il représente une position stratég ique
importante pour l'Inde. Bord é au nord-
ouest par le Tibet et le Sinkiang chinois
puis par le Pakistan l' armée indienne cons-
truisit une route stratégi que etlesinterdic-

Leh, le marché et femmes porta nt le costume traditionnel

Leh, le palais roya l

tions furent levées en juillet 1974 , cette
route permet maintenant d'atteindre Leh
en deux jours alors qu 'auparavant il en fal-
lait quinze à dos de poney.

Quitté Srinagar , nous remontons la val-
lée de la Sind en direction du Zoji La
(3550 m) qui est entre le Nanga Parbat
(8125) et le Nun Kun (7135 m) l'un des
points les plus bas de la chaîne de l'Hima-
laya ; ensuite le bus redescend dans la val-
lée pour arriver à Dras, important centre
militaire. Après le col , le changement de
climat est surprenant , la verdure du Cache-
mire a disparu pour laisser place à une ré-
gion très sèche, aride ; l'on aperçoit dans le
lointain quel ques nomades à la recherche
de grosses touffes d'herbe sèche qui sera le
combustible pour l'hive r ou quel ques ber-
gers en quête d'un peu d'herbe pour leur
troupeau de moutons et de chèvres, vision
merveilleuse dans cette immensité aride ;
puis nous arri vons à Kargil , première
étape. Ce village très proche du Pakistan
me rappelle les villages de Chitra l ou de
Gilgit . au Cachemire pakistanais , une rue
centrale et de chaque côté le long bazar où
les petites boutiques accotées les unes aux
autres occupent une bonne partie de cette
bourgade, mais aussi , une foule nombreuse
dans la rue. Le lendemain , nous quittons
Karg il et la route s'élève rap idement au-
dessus de la vallée de la Suru un affluent
de l'Indus en direction de cols très hauts le
Namika La (3719 m), le Fotu La (4094).
Sur les bords de la route , quelques chôrten
apparaissent pour rappeler que nous péné-
trons dans le pays du lamaïsme ; ce sont
de gros bulbes blanchit à la chaux posés sur
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de verdure entouré par les crêtes ro- les Ladakhis s'en viennent d'alentour pour
cheuses des sommets alentours. A l'entrée vendre ou troquer leur marchandise, hom-
du village, deux chôrten hauts de plusieurs mes ou femmes, ils se ressemblent tous, ils
mètres où sont accrochés les drapeaux de portent la robe de laine ocre qui descend
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ces profondes gorges. Puis derrière une A l  horizon , se découpent les crêtes de laines ont un chapeau plat triangulaire , la
courbe de la route en contrebas apparaît nombreuses montagnes dont toutes depas- pointe en avan t et recouvert de turquoises,
i» r,r»r„;„r m„„,„.i,o HK «»„I t sent les plus hauts sommets de chez nous leur nombre et la qualité permet de jugere prem er monastère tibétain , Lamayuru cu|mj nent à plus de 6000 m, puis plus l'aisance de la famille. Le spectacle est là,
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00' S'" ™ milieu de cette vil e est le centre actif , Ladakhi est gai, aimable, souriant,
tue au sommet d une petite colline il domine (A suivre.)le village composé de maisons en terre bat-
tue et où l'on peut remarquer quel ques vil-
lageois vaquant à leurs occupations , c'est-à-
dire à la recherche du combustible pour
l'hiver qui sera bientôt là ; l'hiver , ici , c'est
l'isolement presque total , la route reliant
Srinagar est fermée d'octobre à mai à
cause d'importantes chutes de neige sur les
premiers cols, le seul accès possible est en
direction de Leh. Lamayuru , première ren-
contre avec le Tibet et les lamas ; pre-
mières impressions sui; cette région.

Puis la route continue sans cesse dans
ces profondes vallées mais jamais plus bas
que 3000 m, nous arrivons à la rencontre
de deux vallées, la Khanje et l'Indus , le
célèbre fleuve qui permit le passage de
nombreux conquérants et qu 'attei gnit
Alexandre le Grand ; enfin , une vaste
plaine et c'est l'arrivée à Leh (3514 m)
capitale du Ladakh au Tibet occidental ,

Femme ladakhis et son enfant

A l 'entrée de Leh, deux « charte
fond , le palais royal.

Au nord de Leh, le col du Kardung La (5400 m)



I

+

Le gaz naturel à Ciba-Geigy

Un projet de construction d'un.- nou-
velle conduite de gaz naturel , avec
départ de la station de décompression
sur la rive droite du Rhône, et passage
sur la passerelle existante, a été soumis
par Ciba-Geigy à l'Office fédéral de
l'économie énergétique. Ce dernier l'a
transmis à divers services fédéraux, dont
l'Inspection fédérale des pipes-lines.
Celui-ci impose des normes très
précises sur le choix des matériaux.
Cette conduite est destinée à l'alimen-
tation d'une nouvelle centrale
thermique de l'usine, actuellement en
construction.

Fleur de cactus

Les Comédiens aiglons (quatre
couples) présenteront, samedi 13, mardi
16 et jeudi 18 novembre, Fleur de
cactus de Barillet et Greby, créé en
1964 aux Bouffes-Parisiens avec Sophie
Desmarets et Jean Poiret.

La « dramatique » n 'a pas lésiné pour
, monter ce spectacle en deux actes et
| quinze tableaux. Il a fallu construire
¦ une scène tournante sur celle de

l'Aiglon, car la p ièce, avec quatre dé-
I cors de base, requiert quinze change-

ments de décors. Il fau t donc féliciter
cette société de théâtre amateurs d'avoir

I non pas recherché les difficultés , mais
I de les avoir affrontées pour présenter

m une pièce où le spectateur aura de quoi
I se « dilater la rate ».

Nouveau four d'incinération

Ciba-Geigy annonce la construction
d'un nouveau four d'incinération à l'in-
térieur de son usine de Monthey. Il sera
destiné à brûler les eaux-mères de la fa-
brication du méthidathion et sera

' dimensionné de façon à recevoir
j d'autres eaux de fabrications futures.

Muni de dispositifs d'é puration des va-
peurs très poussés, ce four brûlera
plusieurs polluants , dont l' acide chlor-
hydri que, le sel, le soufre , le phosp hore.
Les eaux résultant du lavage des gaz
(750 I/h) seront traitées sur place afin
de décharger la STEP.

Relevons encore que ce four est
budgeté à 15 millions et sera prêt à
fonctionner au premier trimestre 1978,

I au moment du démarrage de la fa-
brication du méthidathion.

Refus des déchets radioactifs

Lors de leur dernière réunion, aux
Plans-sur-Bex, les syndicats, sur proposi-
tion de M. Olivier Plumettaz , syndic de
¦ Bex, ont voté la résolution suivante :

« Réunis le 3 novembre 1976 sous la
présidence des préfets, les syn di cis des
communes des districts d'Aigle et du
Pays-d'Enhaut déclarent soutenir sans
réserve la municipalité de la commune
de Bex dans son opposition au stockage
de déchets radioactifs dans la colline
du Montet.

» Cette décision est motivée par les
effets négatifs que créerait un tel dépôt
sur la région, en particulier dans le
domaine du tourisme, principale indus-
trie des deux districts. »

! J

Un atelier-école
pour opérateurs-chimiciens

Nous apprenons que Ciba-Geigy,
pour son usine de Monthey, va créer un
atelier-école pour ses apprentis opéra -
teurs-chimiciens , dans le cadre de son
école d'entreprise.

Aujourd'hui , la formation de ces ap-
prentis comprend un enseignement
théorique , de la prati que en laboratoire
et des stages de fabrication. Cette
formation devrait être complétée par un
enseignement technolog ique prati que.

Le programme à mettre au point fera
l'objet d'une vaste consultation chez les
chimistes , les contremaîtres et les
opérateurs-chimiciens , afin de permet-
tre à cette étude de déboucher ensuite
sur le projet concret de réalisation de
l'atelier. Le futur responsable de
l'atelier-école pour opérateur-chimicien
vient d'être désigné en la personne de
M. Lucien Marclay, contremaître.

Nouveau président de l'ATAV

L'Association touristique des Alpes
vaudoises (ATAV), a tenu récemment
une importante séance, sous la
présidence de M. Olivier Chevallaz. Ce
dernier, directeur de l'Office du
tourisme de Château-d'Œx, qui a quitté
ce poste, a été remplacé à la tête de
l'ATAV par M. Andrewilli , directeur de
l'OT de Villars.

L'usage de la taxe de séjour a été
évoqué par les syndics d'Ollon et de
Leysin qui ont également relevé ce que
sont les tâches des municipalités dans
un contexte touristique.

Pour le maintien de l'ASD
et de l'AOIVlC

Traitant du rapport de l'Office
fédéral des transports concernant la
suppression de l'ASD (Aigle-Sepey -
Diablerets), le pré fet d'Aigle , M. P.
Mayor , a relevé qu 'un rapport établi en
commun par les communes intéressées
à l'ASD, réfutant les arguments de
l'OFT et demandant le maintien de
cette ligne telle qu 'elle existe aujour-
d'hui , a été approuvé à l'unanimité par
les syndics concernés et transmis au
Conseil d'Etat. Un rapport identi que
tendant au maintien de l'AOMC est ac-
uellement en préparation. Les syndics

du district d'Aigle se sont prononcés
pour le maintien du rail.

Contact autorites et enseignants

En début de semaine, les autorités
aig lonnes et le corps enseignant du chef- m
lieu ont eu leur traditionnelle p rise de
contact de début d'année scolaire. Le
municipal Gillieron et M""' Laurent ,
présidente de la commission scolaire ,
relevèrent le rôle des autorités scolaires,
tandis que le syndic Pirolet souligna
l'importance du rôle du corps
enseignant. Le syndic a relevé
également que le nouveau collège,
comprenant seize classes, n 'est pas un
placement improdu ctif, puisqu 'il permet
de former les citoyens de demain. Ce
fut ensuite la visite des nouveaux
locaux, très spacieux , mais sans luxe
inutile ; le sous-sol est réservé aux
salles de travaux manuels.

Fleurs en cage...
COLLONGES. - Comme beaucoup de ses frères de la p laine, le village du Pied-
d'Arbignon , sait se faire coquet et accueille ses hôtes avec des fleurs. On en met
partout grâce peut-être au vice-président qui, depuis longtemps , montre
l 'exemple. En effet , l'établissement horticole qu 'il dirige fournit la matière pre-
mière au cours des saisons. Voyez ces fleurs d 'automne « en cage » qui, ces jours
derniers, ont pris leur p lace au soleil. Photo NF

Dolorès à Vérossaz
Le dimanche, lorsqu 'elle porte sa

mantille de dentelle noire, elle me
rappelle les dames espagnoles d'un
certain âge que je voyais gravir et
descendre l'escalier monumental de
la cathédrale de Burgos. Elle en a le
volume et la démarche un peu solen-
nelle, le port de tête et le regard as-
suré. Sans canne, avec le temps qu 'il
faut , plutôt que le sentier rocailleux
de la Roselière, elle choisit la route.

A propos de ce long parcours , qui
l'oblige à s 'arrêter pour reprendre ha-
leine, elle me dit un jour : « Ah !
Quel dommage ! »

Chaque fois que j 'emprunte le
même itinéraire, je pense à ce regret
que je partage.

Lesoleil de Vérossaz se lève tard et
se couche tôt. On pourrait croire qu 'il
paresse comme un petit rentier, heu-
reux de raccourcir sa journée oisive
et de prolonger les rêves de la nuit.

Eh bien, non ! Notre soleil a d'au-
tres soucis. Il sait que les Vaudois ont
beaucoup p lus besoin que nous de
lumière et de chaleur. Il leur dédie
ses premiers et ses derniers rayons. A
l'aube et au crépuscule, tandis qu 'un
voile laiteux adoucit au village le re-
lief des choses, nous voyons, côté
Villars, des fenêtres si vivement em-
brasées qu 'elles ont l'éclat d'un astre
tombé du ciel. Là-bas, le soleil an-
nonce son arrivée et son départ avec
ce baiser de feu.

Nous sommes trop bons p rinces
pour envier ces faveurs solaires. Il
nous reste la vue sur un paysage où
nous pouvons suivre, matin et soir,
une double conquête ; la lumière qui
déloge implacablement l 'ombre en
ses bas repaires, la montée de l'om-
bre qui traque la lumière jusqu 'à l'ex-
trême pointe des sommets.

Notre distraction ne nous permet
pas d'observer ce combat journalier.
Mais l'étranger s 'arrête et découvre,
au cours de sa promenade, tous les
points p ittoresques dé notre observa -
toire. S 'il voulait ranimer notre ini-
tiative, il marquerait ces endroits pri-
vilégiés d'un piquet vermillon que de
loin nous prendrions pour une
amanite fausse oronge au temps des
champignons. Ce serait la p lace d' un
banc rustique. Une idée qui fera son
chemin !

Une moraine à l 'échiné ondulante
coupe le p lateau. Avant de glisser
dans un vallo n, éventrée par la route
qui l 'a tranchée, elle se soulève mol-
lement. A cet endroit, le regard se
promène sur une vaste région, de la
plaine aux montagnes.

Qui ? Pourquoi ? On l'ignore.
C'est là que les passants matineux vi-
rent un canapé ! Il attendait les
p iétons fatigués. Bien que touché par
la retraite, mis à part quelques res-
sorts gémissants, il avait encore
bonne mine.

Il n 'aurait pu rêver plu s noble f in
de carrière. Un canapé en pleine
nature ! En toutes saisons, o f f r i r  aux
poètes, aux amoureux ingénus, aux
solitaires accablés et aux infirmes un
repos rembourré, quelle prestigieuse
destinée !

Lorsque j ' appris la nouvelle , je
voulus m 'accorder quelq ues instants
de contemp lation sur ce meuble inso-
lite où, sans doute, le sujet captivant
d'un sermon pouvait naître. Par
exemple : « Ayez pour votre pro -
chain l'accueil affectueux d' un ca-
napé ! »

A mon arrivée sur les lieux , le ca-
napé avait disparu. La montée
m'avait essoufflé , j 'étais un peu las.
J e m'assis sur le terrain dur où quatre
trous rappelaient les quatre p ieds
d'une présence fugitive.

J 'eus le soup ir de ma visiteuse :
« Ah ! Quel dommage ! »

Aujourd'hui encore, un mystère
entoure le placement et le dép lace-
ment de ce canapé champ être. On
aurait chanté les mérites deses dona-
teurs anonymes. Il n 'est plus qu 'un
souvenir dérisoire.

f e  me dis, pensant à la f in  sans
gloire des faux  grands hommes :« Le
pauvre ! Il a raté sa sort ie ! N' oublie
pas la tienne ! » g Voirai

de Sa
Séance d'information

Les citoyennes et citoyens sont cor-
dialement invités à participer à la
séance d'information qu'organise le
parti radical demain vendredi 12 no-
vembre, à 20 h. 30, à l'hôtel des Al-
pes. Objets de cette séance : rapport
des conseillers sur la législature
1972-1976, votations fédérales, élec-
tions du 5 décembre.

Le comité du PRD

Produit de la plaine

COLLOMBEY-MURAZ. - A vec le blé, le maïs a fait  son apparitio n en culture
intensive depuis que la p laine a été assainie par l'application du p lan Wahlen, il
y a de cela une trentaine d'années.

Bien que cette culture ait souffert  quelque peu de la sécheresse cette année,
la récolte a été relativement bonne. Le maïs peut être utilisé comme f o urrage en-
silé pour le bétail , ou en tant que graminée pour les moulins, qui en retirent ou
de la farine ou de la « semoule » pour les célèbres plats de polenta.

Pour ces enfants , c 'est un p laisir que de tenir en mains ces p ivots, dont les
grains encore quelque peu laiteux sont agréables au palais. Photo NF

ce Comme un boomerang »
Le dernier film de José Giovanni

MARTIGNY. - Une fois de plus , le cinéaste
José Giovanni , qui habite Les Maré cottes ,
dans son chalet « Le Deuxième Souffle »,
sera au cinéma Etoile pour accompagner la
sortie de son dernier film ; « Comme un boo-
merang ».

Après « La Rapace » en 1970, « La Scou
moune » en 1973, « Deux hommes dans la
ville » en 1974, >< Le Gitan » en 1975, voici
maintenant « Comme un boomerang » dont
le thème princi pal est l'impossible réinser-
tion des repri s de justice dans la société ,
même lorsque ceux-ci se sont rachetés.

José Giovanni a choisi comme interprètes
de son œuvre : Alain Delon , Charles Vanel ,
Cari a Gravina , Louis Julien , Suzanne Flon.

C'est mercredi 17 novembre prochain , à
20 h. 30, que José Giovanni présentera
« Comme un boomerang » au Casino Etoile.
A l'issue de la projection , il animera un débat
auquel partici pera le public.

LES AMIS DE PLAN-CERISIER
VONT SIÉGER

MARTIGNY: - Les vendanges sont termi-
nées ; le nouveau remp lit les verres qui se vi-
dent. C'est l'époque que choisissent chaque
année les amis de Plan-Ceris ier pour tenir
leurs assises, sous la présidence de M. Ber-
nard Lonfat. Samedi 20 novembre prochain ,
on les verra envahir la salle du restaurant , dès
14 heures, pour entendre les différents rap-
ports d' act ivité du comité. On passera ensuite
aux élections statutaires et à l'établissement
au programme d'activité 1977.

Ordre du jour important pour ceux dont on
connaît l' attachement et l'intérêt qu 'ils por-
tent à la sauvegarde de ce site exceptionnel.

Fête de la bière
5-30 novembre à Villeneuve

Restaurant du Port
Tél. 021 /60 14 46
Mets de brasserie

jusqu'à la fermeture
Bonne ambiance

Ariette Glardon

Bar-dancing La Soute
Tél. 021/60 14 45

Mets chauds jusqu 'à 4 h. du matin
Ambiance et gaieté avec l'orchestre

Latinos et la fameuse bière
Kronenbourg pression et bouteille

Georges Glardon

Le fœhn prive
Martigny-Est

de courant électrique
MARTIGNY. - Hier matin le foehn
soufflait très fort sur Martigny. Vers 11 h.
30 il a arraché la toiture d'une baraque de
campagne à la Pointe qui , dans sa chute,
provoqua des dégâts à la ligne d'alimen-
tation en électricité voisine , privant tout
une partie des quartiers est de courant.

Une équipe des SI est immédiatement
intervenue et le contact a été rétabli vers
12 h. 30, au grand soulagement des ména-
gères qui purent, à diner, servir chaud.
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-* K «.̂ M»̂ ^ ^̂  magnéto-cassette et 2 hauts-parleurs)
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â% William karlen
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Le confort dans l'élégance
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*̂" ^̂  "̂  ^" ¦ sons engagement

1630 BULLE ï»«îïï*

Si vous cherchez un cadre reposant pour vous détendre de vos tracas quotidiens ,
vous trouverez dans nos collections de sièges garnis et habillés par des maîlres
tapissiers : l'élégance , le confort et la finition de luxe qui donneront à votre
Intérieur la classe d'une personnalité de goût. Cette haute qualité , devenue
introuvable , exisle chez Gobet meubles de style, le fabricant spécialisé , a des
prix encore raisonnables.
Attention : notre exposition se trouve dans une villa sans vitrines. Vous y serez
reçu par une équipe de personnes dynamiques qui sauront vous conseiller dans
l'aménagement de votre intérieur. Livraison franco domicile dans toute la Suisse.

Ouverture : tous les Jours, sauf dimanche, le samedi sans Interruption.

Meubles de style S. A. Nom el pfénom :
' Rue :

„ . ,,, „ . „ 3e m'intéresse aRue du Vieux-Pont 1 
Tél. (029) 2 90 25 

t

chalet
30 à 50 places dans station de
ski .
Période 26.12.76 au 5.1.77

H. Nidecker , 1180 Rolle
Tél. 021/75 14 67

appartement 31/2 pièces
appartement 2% pièces

A louer à Martigny
quartier bien situé

Date d'entrée à convenir

Pour traiter s'adresser à :
Agence Imm. Armand Favre, Sion
Tél. 027/22 34 64 36-207

A louer à Sion
Rue du Scex

appartement 41/2 pièces
appartement 31/2 pièces
studio

Date d'entrée a convenir
Pour traiter s'adresser à :
Agence Imm. Armand Favre, Sion
Tél. 027/22 34 64 36-207

A louer à Sion
à l'avenue Maurice-Troillet

appartement
de 31/2 et 4/2 pièces

Dès Fr. 319.- + charges

S'adresser à :
Régie J. Pellet
Tél. 027/22 16 94

appartement 4 pièces
(120 m2 surface) complètement
remis à neuf. Confort moderne. •
2 WC , balcon, cave , galetas, jar-
din agrément. Situation sud ouest

Tél. 027/23 16 29 ou 027/22 1426
36-31164

A louer, sur le coteau

appartement 3 pièces
à personne pouvant faire des heu-
res de ménage dans la maison

Ecrire sous chiffre P 36-31111 à
Publicitas, 1951 Sion

A louer à Sion A lOUet
proximité immédiate » Oî*»»»de la gare, poste, MM, 3 OlOlt
piscine

Rue de Lausanne
logements
neufs très studio
COnfOllableS Loyer tout compris

Fr. 260.-
Studios non meublés
dès Fr 320 - appartementcharges comprises j  o,, "
Studios meublés de 3 , pièces
dès Fr. 385.-
charges comprises Fr. 430.-
4-pièces
dès Fr. 510.-
plus Fr. 60.- charges Tél. 027/22 60 82

Grand parc 2000 m2 A louer à Sion
au sud, magasin de
quartier , école enfan- studio
Conditions à discuter, meublé
Libres tout de suite ou
à convenir. Fr - 300-- charges

comprises , 6 chaînes
Rens. et visite TV ' P|ace de Parc
sans engagement Libre tout de sui>e
tél. 027/22 66 23
heures de bureau Tél. 027/22 34 16

36-702 (heures de bureau)
36-31134

joli
appartement vigne
2 2 pièces de 1300 m2cuisine équipée, 3- ÏÎ , ?" H-T ,
étage ascenseur , bal- |

u '*« dit La
con, place de parc 8
Fr. 250.- par mois
Libre tout de suite ou Til nnB ,0 1Q en
printemps ! 977 între^Tfolt
Tél. 027/31 28 44 13 h) 

, c,n11,,36-31068 36-401124

A vendre, Chippis, au-dessus
du café de l'Industrie

appartement
4 chambres, cuisine, bain
confort moyen
Fr. 35 000.-

Pour tous renseignements
s'adresser
Agence Marcel Zufferey
Sierre
Tél. 027/55 69 61

36-242

le kilo i

VIANDE HACHÉE
DE BŒUF

Rayon de MARTIGNY à BRIG

MANDARINES

sans pépins

100 g ma m *m¥ *at

SAUCISSONS
DE PAYERNE

550¦
VIANDE POUR
CONGÉLATION
ET SALAISONS

Le moment est venu de vous
adresser à votre boucher
Coop.

Qualité et prix...
C'est la règle d'or de Coop
en viande fraîche

' ii



Lettre à mon petit ami François
Cher François,
Souviens-toi ! Lors de ton passage au ré-

cent Comptoir de Martigny, tu t 'es approché
de moi. timidement, mais gentiment et poli-
ment. Et tu m'as dit :
- C'est vous Monsieur Set ? Vous savez à

Sembrancher, à l'usine d'électricité, avec
ma maman, on élève dans le poulaille r une
jeune chevrette. Vous pourriez pas faire une
photo ?

Et puis aussi timidemen t que tu étais
venu, tu es parti.

Eh bien, comme tu peux le constater, cher
François, je n 'ai pas oublié ta visite. J 'ai
donc le plaisir aujourd 'hui de publier la
p hoto de Bella. Ta maman m'a raconté son
histoire.

Ensemble, lors d' une promenade de
famille dans la région du Mont-Brun , vous
l'avez trouvée complètemen t déshydratée ,
abandonnée. Elle pesait à peine 900 g. Elle
n 'était pas seule. Malheureusement , son
compagnon d 'infortune , un tout jeune mâle,

est mort le jour même.
Bella , vous l'avez ramenée à votre

sympathique basse-cour. Puis ta maman Ta
nourrie, à la cuillère d'abord , au biberon
ensuite. L'ancien garde-chasse A lfred
Michellod vous a prodigué ses conseils tou-
jours excellents, et finalement , vous avez
encore reçu l'autorisation du Service canto-
nal de la chasse, sur intervention du sergent
Rossier, bientôt brigadier à Martigny, de
conserver cette jeune chevrette. Aujourdhui ,
Bella est une bête heureuse. Il suffit de la
voir s 'ébattre avec son meilleur compagnon ,
le chat Mickey, la voir effaroucher les ma-
gnifi ques oies de ton papa pour savoir
qu 'elle n 'a p lus l 'envie de regagner seule la
forêt !

Et voilà , comme tu me Tas demandé....
l'information est faite ! Une information
joyeuse, inédite. Merci !

Bien à toi. Set

Photo N F

Aux Toutes: 20 millions de m3

BOURG-SAINT-BERNARD. - Au barrage d'Orsieres, probablement jusqu'à la fin
des Toules, propriété des Forces motrices avril. Encore quelques jours, une chute de
du Grand-Saint-Bernard, le plein est fait ! température, et cette photo montrant le bar-
En effet , le lac artificiel prend ces jours son rage « plein à ras bord » ne sera peut-être
allure la plus imposante. Il faut dire qu'il plus qu'un souvenir ; car généralement, la
contient quelque 20 millions de un d'eau, et surface du lac gèle dès les premiers grands
que cette réserve suffira à alimenter l'usine froids.

DES MAISONS POUR LE FRIOUL

BOURG-SAINT-PIERRE. - Chacun se
souvient encore de la tragédie qui a ébranlé
le Frioul. Aujourd'hui encore , diverses
actions continuent en faveur de la région
sinistrée. C'est ainsi que nous avons rencon-
tré lundi , sur l'artère internationale du
Grand-Saint-Bernard, deux trains routiers
Iransportant chacun une maison de bois
pour le village de Buia . près d'Udine. Ces
maisons ont été commandées à une entre-
prise yverdonnoise par un comité d'action
local, qui a déjà eu le plaisir de recevoir
quel ques bâtisses du même gen re par l'en-
tremise de Caritas. Quant aux deux chauf-
feurs, c'est un voyage de quelque 1200 ki-

lomètres « aller-retour » qu 'il effectuent
depuis bientôt quatre mois , chaque
semaine, en direction de la zone sinistrée.

A la société de laiterie
SEMBRANCHER.  - L 'assemblée de la
société de laiterie se tiendra le lundi
1 5 novembre prochain, dès 20 heures, au
bâtiment scolaire.

1.3.40
Biscuits
mél.
1 ko 7.9

Ce n'est qu'un au revoir
MARTIGNY. - De nombreux saison-
niers vont retourner chez eux pour y
passer l'hiver. Les Espagnols ori ginaire s
de Galice prendront congé des leurs
restant en Suisse, au cours d' une petite
fête qui se déroulera dans leur cercle de
la me de la Délèze. samedi prochain
15 novembre, en Fin d' après-midi.

•Estimado socio.
Por mediacion de la présente la

Directiva de La Casa de Galicia, le
comunica que el dia 13 de Noviembre
abra una asamblea en nuestro local a
las seis de la tarde para hacer una des -
pedida a los temporeros con un discurso
del Sr. Indalecio Garcia Carreras.

Y al mismo tiempo le invitamos a un
aperitivo, esperando sean nombrosos en
dar acto de presencia.

Cordialmente.
La Directiva

I
!
!
I
I
I
I
1
I
I
I Journée des migrants

MARTIGNY. - A l'occasion de la jour-
née des mi grants qui aura lieu le di-
manche 14 novembre prochain, une
messe sera célébrée à 17 heures en

I 
l'église paroissiale. Elle réunira les
membres des trois communautés
suisse, italienne et espagnole. Tous sont
invités à manifester par cette prière
commune leur sympathie et leur solida-

I
rité mutuelles. On aura le p laisir d' y en-
tendre le chœur des jeunes.

*I
I

Domenica 14 novembre, in occasions
délia giornata delT emigrazione. sarà
celebrata alla chiesa parrochiale , une
messa aile ore 17 che riunirà le tre

communità , svizzera, italiana e
spagnola. Sono invitati tutti per un fra-
tema dimostrazione di simpatia e soli-
darietà.

•
A la ocasiôn del dia dedicado al emi-

grante , el proximo Domingo dia 14 del
présente tendra lugar en la l glesia
Parroquial a las 5 de la tarde una misa
concelebrada por las comunidades ,
suiza . italiana . y espaiïola.

Todos cordialmente estan Uds. invi-
lados en dar acto de presencia por esta
réunion en comunidad. con simpatia y
su solidarida tendremos el p lacer de ser
favorecidos con el conjunto animado a
este acto relig ioso por el ¦ Coro de la
Juventud ».

Remue-ménage autour du Pré-de-Foire

en direction de la gare du Bourg.
Notre photo de gauche montre l'élargissement côté poste avec la fonta ine monumentale ; à droite, du centre du
carrefour , vue de la route du Levant

MARTIGNY. - Aux plus lointaines ori-
gines de la bonne châtelainie , quand les
antiques quartiers formaient encore une
communauté unie, le vieux Bourg était tout
entier blotti au pied du Mont. Là où se
dessine le Pré-de-Foire actuel , il n'y avait
que des maisons isolées, entourées de jar-
dins, de champs, de vergers. On y décou-
vrait notamment un certain nombre
d'« oches » (propriétés fertiles entourées de
clôtures formées de haies vives). La Ville
faisait mauvaise figure à côté de ce Bourg
riche et cossu, presque aristocrati que.

Le Pré-de-Foire , comme son nom l'in-
dique, était fort animé. On y tenait des
réunions, on y célébrait des fêtes, on y or-
ganisait des kermesses. On y a même
planté un arbre de la Liberté en 1798, un
autre en 1831.

Lors de la fusion du Bourg avec la Ville ,
la nouvelle administration, après qu'il eut
été amputé d'une belle surface destinée au
passage de la route de détournement, le
transforma en agréable parking arborisé.
Un important carrefour fut aménagé dans
le triangle délimité par la poste, le café de
la Poste et l'hôtel Parking. Une fontaine
représentant l'envol du quartier, œuvre du
sculpteur Jean Collaud, des plates-bandes
fleuries, lui donnent un air de gaité.

Mais voici qu'à la suite de la construc-
tion de la route du Levant - une déviation

avant la lettre - il est en train de subir jusqu'à la douane sans qu'ils touchent le
d'importantes modifications pour per- centre de la cité.
mettre aux poids lourds venant du Grand- Une grosse amélioration à laquelle une
Saint-Bernard, de s'engager facilement entreprise de la région met ces jours-ci la
dans la nouvelle artère qui les conduira dernière main.

AVEC LA FANFARE
MUNICIPALE DE SALVAN

On se souvient que la Fanfare municipale très positif, d'importantes décisions ont été
de Salvan organisa, le dernier week-end de prises, sur proposition de la commission
mai, le 46' Festival des musiques du Bas- musicale, pour le renouvellement de
Valais. Les 1200 musiciens qui se rendiren t l'instrumentation, ce qui donnera plus de
sur les hauts du Trient à cette occasion
n 'ont pas oublié le charmant accueil qui
leur fu t  réservé par toute la population.

Vendredi soir, l'assemblée générale a pris
connaissance avec intérêt des différents rap-
ports relatifs à l' exercice écoulé. Dans son
allocution, le président André Coquoz retra-
ça les grandes lignes de l 'activité de la
saison 1975-1976 , en soulignant notamment
le remarquable effort  accomp li par tous les
membres en cette année du festival. H féli-
cita chaleureusemen t les 13 membres
n 'ayant manqué aucune rép étition et remer-
cia en termes choisis le directeur, M. fean
Monod , bourgeois d'honneu r de Salvan , pour
son inlassable activité depuis trente et un
ans, et le président du comité d'organisation
du festival , M. César Revaz , pour le magni-
fique succès de cette organisation.

Le résultat financier de l'opération étant

valeur encore à cette société forte de 56
membres.

Le programme de la saison 1976-1977 a
également été arrêté. Parmi les nombreuses
pres tations prévues, nous relevons entre au-
tres la participation au 10O anniversaire de
l'Association cantonale des musiques valai-
sannes, le 11 juin 1977 à Sion et au 80 an-
niversaire de la fanfare  La Lyre de Chêne-
Bougeries, à Genève, les 18 et 19 juin 1977.

Nul doute qu 'avec l'équipe dirigeante
actuelle composée de MM.  André Coquoz ,
président , Claude-Louis Bochatay, vice-
président, Francis Revaz, secrétaire, Ami
Fournier, caissier, Bruno Délia Torre, mem-
bre et MM. Jean Monod , directeur, J acquy
Revaz, sous-directeu r et J ean-Marie Four-
nier, chef tambour, la Fanfare municipale
de Sa lvan connaîtra encore de nombreux
succès.

Vente
de la paroisse protestante

MARTIGNY. - Samedi dernier , la paroisse
protestante de Marti gny organisait son tra -
ditionnel marché aux fruits et lé gumes de la
place centrale. Ce prochain week-end est
réservé à la vente paroissiale , qui se dérou-
lera selon le programme suivant :

Samedi 13 novembre , dès 19 heures , ren-
contre avec le pasteur G. Paschoud . anima-
teur de Riesi (Sicile), salle de la rue d'Oche.

Dimanche 14 novembre , 9 h. 30, culte
puis vente de travaux exécutés par la com-
munauté de Riesi. 11 heures , apéritif à la
salle communale ; 14 h. 30 vente ; 18 h. 30,
repas en commun.

Club des aines
SALVAN. - Mercredi prochain 17 novem-
bre , nous vous invitons à une brisolée à
Gueuroz.

Le curé vous attend à l'église , à 13 h. 30.
pou r un office dans le cadre de la mission
paroissiale. Un car partira de la p lace de
Salvan à 14 h. 30.

Veuillez vous inscrire jusqu 'à dimanche
soir 14 courant , chez les responsables de
chaque village .

Prix : 10 francs par personne, car et bri-
solée.

A bientôt. Votre club

Jean-Rene Bory
en Octodure

MARTIGNY. - Nous avons signalé ,
dans notre édition de mardi , la confé-
rence que donnera à la salle Supersaxo
de Sion, M. Jean-René Bory.

Signalons à l'intention des Mart igne-
rains qu'ils pourront l'entendre chez eux
le lendemain, 12 novembre (vendredi), à
20 heures, chez M. Louis Moret , chemin
des Barrières 3, au bord de la Dranse.

Rest. Botza, Vétroz
Tous les vendredis

Soirée choucroute
avec accordéon

Dimanche
Lapin du pays à la crème

Polenta
Fromages de nos alpages

Goûter valaisan

Tél. 027/36 13 01



Dès
maintenant, il

existe une montre
aussi précise que
la Certina Quartz...

¦ + m

Quartz
affichage

La Certina Quartz, c'est la précision à
99,9998%. Dans une conception éprouvée
et perfectionnée qui résulte des plus récentes
découvertes de la technologie de pointe.
Avec la fiabilité absolue que lui confèrent le
savoir et l'expérience d'un des noms les plus
prestigieux de l'industrie horlogère suisse:
Certina.

Que vous préfériez l'indication de l'heure
par aiguilles ou affichage digital, la Certina
Quartz est le parfait symbole de l'avant-garde

vraie Certina

La perfection dans la technologie d'avant-garde

Certina Quartz à aiguilles, à partir de Fr. 495.-.
Certina Quartz LCD, avec affichage digital

permanent des heures, des minutes et signal
des secondes , indication du mois, de la date
et des secondes par poussoir, éclairage sup-
plémentaire, à partir de Fr. 375.-.

Chez votre horloger spécialisé 0 conces-
sionnaire Certina.

l£
i

¦ 
/

ertina

draital.
technologique. Avec toutes les qualités d'une

ô
spécialisés
Les horlogers

recommandent
Certina.

Brigue
U.Ostertag

Crans-sur-Slerre
A. Taramarcaz
Windsor S.A.

Martigny
H. Langel

Monthey
R. Langel

Saas-Fee
K; Herbort

Sierre
Buro & Fils

Sion
E. Kohler

Saint-Maurice
L. Tomasi
suce. G. Centannl

Verbier
F. Ribordy

Viège
R. Bertholjottl

Zermatt
G. Muther
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Enchères publiques
Les hoirs de feu Louis-Philippe Mayor de Philippe à
Bramois vendront aux enchères publiques volontaires,
qui se tiendront

au café de l'Industrie à Bramois
vendredi 12 novembre 1976 à 20 h.
l'Immeuble ci-après décrit sur la commune de Sion-
Bramois :
Parcelle No 22532, fol. 214, Cassières, pré de 3054 m2
Il s'agit d'une place à construire.

Les prix et conditions seront donnés à l'ouverture des
enchères.

P.o. Jean Marléthod, notaire
36-31127

AOSTE/ltalie

tél. 0039-165/41491

Rue Gramsci 32, tél. 0039-165/2289
(au centre d'Aoste, près du palais du
Gouvernement)
Reg. Sogno Saint-Christophe

vous offre la qualité du meuble
Garantie et service après vente
assuré. Douane et livraison à domicile

à notre charge

jpMË wÊÈ cv couv|NOlSE SA

la Suisse

Les photos
instantanées

Polaroid
font olaisir.

Les nou-
veaux appa
reils EE*dè
photos in-
stantanées
à 'Exposition «ail ^
Electronique vous
donnent de superbes photos
en quelques secondes.

Déjà à partir de
Déjà à partir de 59.-
Démonstratlon chez :
Photo Granges & Lerch
Saint-Maurice
Avec ta nouvelle garantie
Polaroid de 3 ans.

POLAROID

A vendre
pour Fr. 1900- seu-
lement, rendu sur pla-
ce : 2 lits gigognes
avec duvets et oreil-
lers, 1 armoire, 1 petit
meuble à chaussures,
1 guéridon, 2 fauteuils
tournants parfait état ,
1 meuble radio
tourne-disque ancien
1 sellette, 1 table à
rallonge en noyer,
4 chaises, 1 vaisselier,
1 radio électrique,
vaisselle et divers
à donner.
L. Salomon, Renens
Tél. 021 /34 33 63
Dès 20. heures :
021/34 33 62

Procredit
Comme particuliervous recevez
de suite un prêt personnel

pas de formalités
discrétion absolue

Aucune demande de renseignements à n
l'employeur, régie, etc. OkJ

Je désire nT \,

Nom Prénom i

Rue No |
NP/Lleu |

A retourner aujourd'hui à: '

Banque Procrédit
1701 Fribourg, Rue de la Banque 1
Tél. 037- 811131 !
920'0O0 prêts versés à ce jour

A vendre

très beau lot
d'étain
poinçonné 95 %

une collection
de channes
9 pièces, 5 litres à
1 décilitre

une fontaine
une soupière
un plat
un seau
à Champagne
une cafetière
6 gobelets
un vase
à fleurs
Le tout : Fr. 1300 -

Tél. 027/22 32 93
36-8214
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MIGRQS
Tambour de câble avec lampe
3 fonctions dans un seul appareil: lu-
mière claire, 10 m de prolongement
électrique de 3x1 mm2, connexion élec-
trique.

i\". ¦¦ ¦

A

Socle de prises
4 prises tripolaires, cordon de raccorde
ment de 5 m TD 3x1 mm2 avec fiche tri
polaire. Approuvé par l'ASE.

Baladeuse en caoutchouc
avec 5 m de câble Td 2x1 mm2 et fiche
Cordon de rallonge 3.80
5m, 2x1 Tdf. noir ou blanc.

TR. âT *» o af\ M ICI il uc J I I I  i u JA I M un ai

Xs**  ̂
Cordon de rallonge 3.80 polaire. Approuvé par l'ASE

D«.i.^a... A fl..«».i> aiiti> 5m , 2x1 Tdf , noir ou blanc. K KK M
Baladeuse fluorescente Enrouleur arlantahlp 4 —8 watts , 220 volts , câble de résistance Enrouleur aaaptaoïe *.-
de 5m , fiche avec fusible fin 200mA. W L t Ê W ê m f ^L W^%êm̂Isolation totale. Approuvée par l'ASE. laff l II iKI

LEYTRON T% m TSalle de la Coop W ^g  MMV (Jç |g o,0r«eSV,e

de
ès

d2o1n n30o emb e ¦ Wr^. 1 J Saint-Martin tw**n*

ele de tenueoio.un ITKX
dans sa catégorie*

I
H-G |

Un modèle de sfyling: la Polo a une forme compacte
moderne qui présente de gros avantages pratiques. Vous le
constatez aussitôt en parquant aisément ses 3,5 m de long.
Pour charger vos bagages c'est encore plus facile: le large
hayon arrière donne accès à un compartiment de coffre
variable. Pour vous asseoir à l'intérieur, pas besoin de gym-
nastique inutile. Et 5 personnes y trouvent largement leur place.

Un modèle d'économie: la Polo se contente de 7,3 litres
d'essence normale (DIN) au 100 km, d'une vidange tous les
15000 km seulement. Elle bénéficie en outre du diagnostic
VW par ordinateur, ce qui signifie pour vous des économies
considérables de temps et d'argent.

Ses moteurs sont étonnants de puissance, de robustesse,
de fiabilité et de durée: 40 ch (900 cm3). Nouveau: 52 ch
11100 cm3). Nouveau: 60 ch (1100 cm3).

Remarquable de par sa sécurité: la Polo possède une trac-
tion avant, une suspension à roues indépendantes, ...
un système de freinage antidérapage, des zones
d'absorption de choc avant et arrière, un
habitacle avec cellule de sécurité, des H

pneus à carcasse radiale métallique, etc.
Remarquable de par son confort: la Polo est équipée com-

plètement. Vitre arrière chauffante, ceintures de sécurité auto-
matique, appuis-tête réglables, rétroviseur intérieur anti-
éblouissant, essuie-glace 2 vitesses, etc.

Remarquable pour son prix: la Polo M, 900 cm3, 40 ch, ne
coûte que Fr. 9990.- (+frais de transport).

' Coupon-information
Veuillez me faire parvenir le prospectus Polo

Nom: 

Adresse:

NPA/Localité| NPA/Localité: |
mmmmi_ i Prière de découper et d'envoyer à:

mT*̂ i/H P̂ V^  ̂
AMAG, Agence générale, 5116 Schinznach-Bad.

_ ____ _ _« 
^mm _̂ 

»_ 
Leasing pour entreprises et commerces.

>̂ _pr ^  ̂ ^*W Renseignements: tél. 056 / 430101.

V W. La marque la plus diffusée en Suisse. Garantie: 1 an sans limitation de kilomètres
»̂„̂ ,, w...... ™—.,. '̂ ^m m̂rv^̂ ^^̂ w Intertours-Winterthur:

HÉf% „_ 
:""""'w"î -.̂ v Prestation d'assurance pendant2ans,

'WR^̂ ÊWÈËÈÊÈÈÈÊÈÉËÊÈËÈ  ̂ incluse 
dans 

le 

prix 

de la voiture.

Do*?*»
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1\m 'SÊON I N'oubliez pas:HDENNER¦¦» 
J que pourchaque cartouche de cigarettes suisses vous obtenezi

les KeTïSicitïrS "N BON DE TABAC DENNER d'une valeur de 85 centimes.
, in oc i Ce bon vous sera remboursé si nous gagnons le procès, que nous avons intenté à l'industriede-19.35 heures ¦ suisse du tabac.

-19.55 heures ___ _¦»»¦—¦____¦__> ••\ MMMf des cigarettes portugaises etfinlandaises pour Fr.l.-le paquet
¦̂¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ ¦¦¦¦ i ~r seulement.

verres MenfCldenf seulement
Dentifrice 115 q au lieu de _% CAélirnine la plaque 

3̂  j l^V

|

4^*|| 
¦¦ au lieu de seulementGillette 2#s o _f C

• G II Rechanges 5 pièces _fc**ïyl

• Super Silver ifeflSt ^J O A
Lames à raserDispenser 10 pièces|^ # Jf 

^̂

I a u  lieu de seulement

UDle ¦•Techmatic 2ï*5 Ô OC
¦ - _ ¦ _  Rechange 5 tranchqnts _fc •_¦ !*#lyophilisé

r» "̂* !"» #» r* *"«4-^ ii-»n

Ui_riiJ auVcû tlc seulement

pour les machines XIï JFV. Il ¦'M Uf ,
à laver la vaisselle 4000 g M A M t  • _f T̂
Classe de toxicité 5S. Observer
la mise en garde sur l'emballage

au lieu de seulement

au lieu de seulement

Gold
I

ouiio v-mcn ic ¦ la mise en garae sur lemc1009 °09 iKleenexde 5*303u lieude iflfe4tt

seulement
&5CC Facial tissues

seulement ement
_ .. l:_..au lieu de #*8(ï

e*r\* ¦ I *% _y* ** M J>

au lieu de UU llcU

seu 100 feuilles doubles
9 C U I C I I I C I I I ¦%• • j .* M. ̂  1 litre seulement

I KIO|U TIn IO au lieu de 1% 
| 
A

I Vino superior de Espana ~<Af?9\M- Àm © ¦ %0
+ dépôt -.40r  ̂ 7Lavada matic

pour toutes les machines à laver la vaisselle
Expertisé et recommandé par l'IRM
^̂ r̂ ^̂ ^̂ ^ ^̂  ̂ "_r_L  ̂ _t-_f_T

li !"̂ 3SS_M au "eu dé ^OU.
^ipïp'̂ i Prix d'essai

U 195I f P̂* 800 g l# JF*#
I Lavada matic rinjage
I * éclat seulement

i 1.50Mm 250 g ¦ 9** w
Classe de toxicité 5S. Observer la mise en garde sur l'emballage.

ISolomatic
I pour les machines à laver la vaisselle AŴ  

^
mx mm

I Classe de toxicité 5S. Observer -y e n  _K k ^mj 
"¦

I la mise en garde sur l'emballage./OU ÇJ ___ 9 Ar mÊW

I Cabaret A QÙ
I Mélange de biscuits 500 g ¦• _r %J

•

Nescafé Gold I
espresso I
au lieu deM.35.

seulement

200gV » jf3 j

Nescafé Gold

10.95
sans caféine

au lieu de J2î9St
seulement

au lieu de Jl̂ SSl
seulement

200 g W mj f m )

Jacobs
Cronat Gold1009 out*mseulement

5.45
sans caféine

au lieudeOsrS
seulement

h«S Hag café |
», dora ¦ '- .'"- Onko I

au lieu deS^Stt au lieu de 6«8§ m
seulement seulement K

# •95 îoo g 5#85 I
sans caféine 

«M- au lieu de^Sft
au lieu cJelOiSO au lieude l-h£5

seulement seulement seulement

8+60 20 1L45 5»50|5.90
jjjgjBT B̂) (jjgTSaSilil

Oignons *™P«
40 pièces

seulement seulement

i ,„ 1.10 3,501

Confiture
«plus de fruits - moins de sucre»
Framboises/

Groseilles rouges
au lieu deT^

seulement

|P "B i
225g W

Nouveau: Genève Lausanne Corsier Sion Martigny Fribourg Yverdon
¦lullo — 36, rue Prévost-Martin — 4 , chemin d'Entre-Bois s/Vevey 7, rue des Cèdres 51. route de Fully 55, Pérolles 8, rue des Remparts

(Plainpalais) (Bellevaux) . .. Relier10-16, — 43, rue de Lausanne — 143. avenue de Cour *' ayBn B "e B Monthey Neuchâtel PorrentrUV Pavemeroute de Rlaz (Les Pâquls) (Le Reposolr) J ' _ * *
— 81 rue de Lyon — 90, rue de Genève />...„ „ 20, avenue de la Gare — 43, rue des Sablons 16, rue Achllle-Merguln 12/14, rue de Lausanne

(Charmilles) (Sébelllon) varuuge — 31, clos de Serrlères
15, avenue Prallle

Bienne
44, rue de la Gare
17, rue de la Poste
place de la Croix
rue Alfred-Aebl
(avec produits frais)

Moutier
2, rue du Moulin

La Chaux-de-Fonds
place de la Gare

J^OC 95



De Valère
à Tourbillon
La retraite !

La retraite, c'est tout d'abord , pou r
la plupart des gens, l'espérance d'at-
teindre les 65 ans. C'est aussi un
point de mire avec la mise en p lace de
diverses réalisations, et une certaine
garantie de vivre une vie sans trop de
soucis.

Et pourtant, une fois l 'âge de la re-
traite arrivé, bien des gens sont em-
barrassés, voire désaxés, car la tran-
sition est brutale.

Chacun, cela est humain et com-
préhensible se sent diminué, se sent
devenir inutile à la société.

Souvent, ce sont ces personnes, qui
pendant de longues années n 'ont
cessé de répéter « vivement l 'âge de
la retraite », qui ont le plus de peine,
le moment venu, de s 'y accommoder!

Il faut donc préparer, petit à petit
et méthodiquement sa retraite et un
nouveau régime de vie. Si certains y
arrivent, pourquoi les autres n 'y par-
viendraient-ils pas aussi ? Pas plus
tard qu 'hier, j 'ai été témoin de la ren-
contre de deux nouveaux retraités.
Le premier, qui avait été ouvrier
d'usine, disait à son ami :« Je n 'ai ja-
mais autant trava illé, que depuis que
j 'ai arrêté de travailler ? » Cette a f -
firmation, que Ton pourrait prendre
pour une boutade, est logique. Ayant
cessé son travail à l'usine, ce retraité
s 'occupe de ses vignes et il n 'a pas le
temps de se demander ce qu 'il va
faire. -gé-

J.-J. Balet nous revient
SION. - Aujourd'hui U novembre, le 4'
concert de l'abonnement du CMA nous
permettra d'assister à une soirée exception-
nelle : l'orchestre de Ribeaup ierre , placé
sous la direction d'Arpad Gerecz , dialo-
guera avec le jeune pianiste valaisan Jean-
Jacques Balet , dans le 1" concert de piano
de Beethoven.

Elève d'Aline Baruchet-Demierre , fraî-
chement sorti du Conservatoire de Paris ,
J.-J . Balet se trouve au début d' une carrière
qui peut s'annoncer prometteuse. Sa visite
en Valais nous plaît tout particulièrement et
nous osons espérer qu'un nombreux public
viendra l'apprécier demain soir. Ce concert
qui annonce par ailleurs des oeuvres de Men-
delssohn et Dvorak , aura lieu en l'église de
la Trinité et non au théâtre de Valère ,
encore toujours indisponible en raison de
l 'installation du chauffa ge.

Ce soir à 20 h. 30 pour un magnifi que,
concert ! N. Lagger

André Reynard
Savièse

Vente
Location de chalets
appartements

Tél. 027/22 34 67

Dubuis Norbert
& Fils

Entreprise postale
et privée

Savièse
Tél. 22 13 01

Café-rest. Le Chalet
Binii-Savièse

Dimanche 14 novembre
Brisolée ; vin nouveau
- Son menu gastronomique
- Sa grande carte

- Salle pour sociétés - noces

Famille Germain Roten

Développement de l'enfant
la valeur des tests

SION. - Mardi soir, à la salle du foyer du centre scolaire de Saint-Guérin, M"e Marie-
Louise Bertrand, assistante médico-pédagogique, a parlé plus spécialement des tests
qui sont appliqués par le service médico-pédagogique, dans le cadre du cycle des
conférences sur le « développement de l'enfant ». Les parents, lorsqu'il est question
de test, se posent mille questions. Il faut savoir qu'il existe des milliers de tests dont
certains sont appliqués dans un but de sélection.

Un test est un problème ou une situation
standardisée proposée à un sujet et dont le ré-
sultat obtenu est comparé ensuite avec les ré-
sultats réalisés par d'autres sujets. Le test sert
de critère objectif pour déterminer le rende-
ment ou le comportement d'un enfant ou
d'une personne.

Le test de niveau mental

L'enfant , de sa naissance à son adolescen-
ce, subit une évolution , quant à son dévelop-
pement physique et intellectuel. Son intelli-
gence potentielle va se construire étape par
étape. Selon les travaux du professeur Piaget ,
le bébé acquiert à 8 mois la conservation de
l'objet. De 16 à 18 mois , il est capable de ré-
soudre certains problèmes pratiques. Jusque
vers 6 ans l'enfant a une forme de raisonne-
ment particulière , sans logique. Dès cet âge il
accède à un raisonnement plus sensé, plus lo-
gique. Si les résultats des di ffé rents tests su-
bis sont en-dessous de la moyenne, l'enfant
connaît des problèmes qu 'il faudra appro-
fondir avec l'aide du médecin ou de spécia-
liste.

Les tests pour explorer le langage
ou les motivations de l'enfant

Ces tests sont appliqués soit dès la pre-
mière année d'école enfantine ou à l'école
primaire si l'enfant présente certaines diffi -
cultés de comportement.

Les tests de la personnalité
ou projectifs

Ces tests visent à mettre en évidence cer-
tains conflits . Il y a par exemple une grande
quantité de tests projectifs sous forme de des-
sins, qui permettent de se faire une idée des
difficultés que rencontre l'enfant. Le dialo-
gue qui s'est instauré à la suite de cet exposé a
démontré tout l'intérêt que les nombreuses
mamans ont porté au problème des tests et du
développement des enfants.

L'école des parents de Sion organisera le
22 novembre prochain une séance sur les
jeux et le bricolage. Dès le 18 janvier pro-
chain un nouveau cycle de conférences sous
le thème « parents et enfants face à l'école »
sera organisé. Nous aurons l'occasion d'y
reven r

La TVR tourne « Carres du Valais » a Drone i

Service postal régulier Sion
Savièse - Binii - La Zour

SAVIESE. - D'entente avec la Direction des
été prolongée Jusqu'aux Mayens-de-la-Zour,
après. Cet horaire a été étudié en fonction
aussi pour permettre aux promeneurs et
région des Mayens-de-la-Zour.

PTT, la ligne postale Sion - Savièse a
suivant l'horaire que nous publions cl-
du transport des élèves des écoles et
aux sportifs de découvrir cette belle

Les Seebams entourant les « vedettes »
Jacky Lagger et Michel Moos.

DRONE. - Depuis trois jours, une équipe de
la TV, avec trois cars, et une vingtain e de
personnes, ' tourne différentes séquences
dans le hameau de Drône, à l'extérieur,
dans un café et dans la salle de la Société
des hommes de Drône. L'émission, intitulée
Carrés du Valais pass era sur le petit écran
le 8 janvier 1977, lors d'une émission desti-
née à la jeunesse. Le producteu r Jean-Paul
Bourquin et le réalisateur Christian Lia rdet ,
ont invité pour cet enregistrement J acky
Lagger, chanteur, compositeur et interprète ,
qui présentera dans un décor particulie r les
six chansons suivantes : L'Etranger , Fan-
tôme, Dame Nature , Gros papa Noël , Petite
Julie , et Gaudriole.

L'attraction de cet enregistrement a été
Michel Moos interprétant avec beaucoup de
charme et de conviction la chanson inédite
Gros minet ! Ont également parti cipé à cet
enregistrement Les Seebams, les danseuses
de M"" Mévillot , le chanteur Michel Vergè-
res, Zoé Fil et Cottagnoud et Gérard Veren ,
dans leurs sketches et histoires à la sauce sa-
viésanne et vigneronne.

1 

Horaire d'hiver - Mayens-de-la-Zour
Valable : décembre, janvier , février, mars + vacances de Noël

505 D + V 515 D + V 521

Sion gare 640 1135 1640
Sion nord 644 1140 '644
La Mura z 648 836 1145 1649
Ormône 652 840 1150 1654
Roumaz 654 842 1153 1657
St-Germain/Savièse 656 845 1155 1700 1700
Granois 700 848 ' 1158 1705 1705
Chandolin/Savièse »;

M̂m V Binii 706 855 1209 1713 1713
^W*  ̂Mayens-de-la-Zour 720 999 1230 172 7 1727

Drône »2
310 512 518 526

Mayens-de-la-Zour 740 1048 1257 1257 1728 1728
Binii 750 1100 1309 1309 1740 *3
Granois 758 1108 1315 1315 1748
Chandolin/Savièse
St-Germain Savièse 801 1112 1319 /326 1752
Drône
Roumaz 844 1115 1322 1329 1755
Ormône 846 1118 1325 1331 1758

¦fa , La Mura z 850 1121 1330 ;335 1801
^9  ̂ Sion nord 855 //25 1335 1340 1805

Sion gare 900 1130 1340 1345 1808

"1 Période de vacances et dimanche dé part de Chandolin pour Mayens-de-la-
Zour à 835 et changer à Granois.

"2 Période de vacances (en semaine) départ de Drône pour Mayens-de-la-Zour
à 835 et changer à Saint-Germain.
Dimanche départ de Drône pour Mayens-de-la-Zour à 822 et changer à Saint-
Germain.

"5 Tous les jo urs semaine + dimanche.

Flaitafica rprnmnftnçp nmir M*8 7&7tfa fîiitarvii7

Dernière heure I_ 
j

Le feu à Eyholz
L'œuvre d'un
pyromane ?

¦ EYHOLZ. - Cette nuit, après 1 heure, I
I le feu s'est déclaré au centre d'Eyholz , I
¦ près de Viège.

A 2 heures, les pompiers des deux lo- 1I calités luttaient contre le sinistre mena- .
çant de s'étendre à un troisième rural. I

On est très inquiet à Eyholz où on |¦ croit que ces incendies soient le fait ¦
I d'un pyromane.

En effet , c'est le troisième incendie
que l'on enregistre sur le territoire de |
| cette commune en un mois.___ — -I

Nouveaux lieutenants
Nous apprenons avec plaisir que trois Va-

laisans viennent d'obtenir leur brevet de
lieutenant à l'Ecole d'officiers des troupes
d'aviation et de DCA à Diibendorf. Il s'ag it
de Bernard Amacker , étudiant en droit ,
Sierre, Bernard Delaloy e, étudiant en droit ,
Monthey, et Alain Tscherrig, maître d'école
secondaire , Sion-Berne. Nous félicitons ces
jeunes lieutenants.

SION. - En 1967, M""' Zazife Guleryuz , qui
venait de s'établir dans notre ville , exposait
une série de tableaux dans un local à Tivoli.
En 1972, la galerie Vieux-Sion , présentait
une riche exposition dont certains portraits
étonnants d'expression et d'ambiance. Pro-
chainement , une nouvelle exposition aura
lieu dans cette même galerie. Le public
découvrira l'immense travail accomp li par
l'artiste et la qualité de ses œuvres.

M""' Guleryuz a exposé également à
l'étranger. Elle a participé, par exemple, au
concours annuel organisé par la revue de
l'Association culturelle La Légion violette
qui donne la possibilité aux personnes qui
s'intéressent aux arts de présenter leurs tra-
vaux.

Le jury de ce concours vient d'informer
l'artiste qu 'elle a gagné le premier prix dans
la catégorie « Figuratif classique ». Ce prix
décerné pour le portrait « Azize » qui n'est
autre que sa propre fille lui sera remis le 12
décembre prochain à Paris. M"" Zazife Gu-
leryuz est invitée au XI 1' Grand Prix inter-
national d'art contemporain de Monte-
Carlo. A cette occasion , elle présentera le
portrait de la princesse Grâce de Monaco et
les tableaux Nostalgie et Jasmin. Il y a lieu
de relever également que l 'UNICEF lui a
acheté les deux toiles intitulées « Père Noël
à Istamboul » et « Petite tisseuse ».

Nous félicitons chaleureusement M"'^
Guleryuz pour les succès obtenus , et nous
nous réjouissons déjà de découvrir sa rjfô"̂
chaine exposition à Sion.

Avec le rgt aérod 1
« Subito pronto »

SION. - Nous avons annoncé hier que le
régiment aérodrome 1 était entré en ser-
vice en Valais le 8 novembre, pour
effectuer ses trois semaines de cours de
répétition.

Le premier exercice, sous le thème
« Subito » avait pour but la préparation
rapide des avions et la mise en place si-
multanée de tous les moyens de défense
des aérodromes. '

Cet exercice a parfaitement réussi.
Malgré des circonstances difficiles (par
exemple 35 cm de neige fraîche sur les
aérodromes de la vallée de Conches), les
premiers avions munitionnés et prêts au
combat ont décollé le lundi à 16 h. 08,
soit le jour de la mobilisation. A ce mo-
ment-là les positions de défense des aé-
rodromes étaient occupées par la DCA
et l'infanterie. C'est une preuve évidente
d'efficacité.

Le régiment aérodrome 1, commandé
par le colonel W. Diirig, participe aussi
aux manœuvres du 1" corps d'armée. Il
se compose de troupes romandes et de
Suisse alémanique.

Pour réserver votre
emplacement publicitaire
dans notre rubrique

GASTRONOMIE >
il suffit d'appeler
le 027/21 21 11
PUBLICITAS. SION



Gouttières
montage simple, sys-
tème d'emboîtage,
avec tous les acces-
soires
prix dérisoires

' Tél. 021/37 37 12

MACHINES
A LAVER
linge et vaisselle
automatiques
neuves, avec légers
défauts émail

GROS
RABAIS
Pose gratuite
Vente-location
dès

Fr. 30.-
par mois

Pas d'acompte
à la livraison
Réparations toutes
marques

san
SION
027/23 28 83
Martigny
026/2 45 19

Brigue - Institutsbûhne 1976

«Wenn der Junge Wein
blûht»

Comédie en trois actes de
Bjôrnstjeme Bjôrnson

Représentation dans la halle
de gymnastique St. Ursula

Vendredi 12 novembre
Mardi 16 novembre 20 h. 15
Samedi 20 novembre

Vente des billets :
Papeterie Loretan, Brigue
Tél. 028/3 10 80

36-122012

Vends

briquet
Dupont
homme

En argent
Etat de neuf

Fr. 280.-

Tél. 026/2 60 41
le matin

36-31115

A vendre

chambre
à coucher
complète Fr. 600.- et
1 cuisinière
électrique
3 plaques, four et
gril Fr. 150.-

Tél. 027/22 58 77
heures des repas

36-302990

Si vous venez à Lau-
sanne, venez donner
un coup d'oeil chez
nous

antiquités

Nous avons un beau
choix de meubles an-
ciens, vaisseliers, ar-
moires, crédences ,
bahuts, tables ron-
des, rectangulaires,
chaises, fauteuils, ca-
napés, bureaux et di-
vers

A. Caruso
Antiquités-décoration
Av. de la Harpe 12
lausanne
Tél. 021/26 36 12
20 m avant feux
av. de Cour

A vendre pour
Fr. 790.-
seulement, rendu sur
place, occasion uni-
que, meubles simples
pour mayens

L. Salomon, Renens
Tél. 021 /34 33 63
Dès 20 heures :
021 /34 33 62

Trouvé
porte-monnaie en
daim vert, vers l'église
du Sacré-Coeur

Tél. 027/38 16 35
36-31135

A vendre

des scions
de Gravensteln,
Golden et Jonathan
Watson

Paul-Marie Dorsaz
pépiniériste, Fully
Tél. 026/5 37 09

36-401122

A vendre plusieurs

truies
pour la boucherie,
pas trop grasses, pro-
venant de la campa-
gne ainsi que plu-
sieurs porcs de
100 kg

Paul Gabriel
Saint-Maurice
Tél. 025/3 65 71
le soir

36-31139

en niver :

MICHELIN X

Il y a de fortes chances que vous connaissiez par expérience
personnelle les avantages incontestés des pneus radiaux

leur adhérence exceptionnelle sur tous les revêtements et
par tous les temps ,
- leur kilométrage légendaire.
Vous conviendrez que ces avantages gardent toute leur
importance en hiver. Le pneu d'hiver MICHELIN X M + S 8

, vous les garantit et vous offre en plus, grâce à son profil
|̂  spécialement étudié et à sa gomme adaptée aux tem-
m pératures hivernales:

- une sécurité maximum par pluie, neige ou verglas,
fl| - un confort sur route sèche remarquable pour un

, pneu d'hiver.
Pourquoi donc chercher ailleurs l'éventail de qua-

tmm ,̂ lités que vous ne trouverez réunies que dans le

Valais:
à glaciers.vivre avec les

m

i

Heinz Liithi, pilote des glaciers, Sion

Depuis toujours, les glaciers ont
exercé une grande fascination
sur les alpinistes et les skieurs. Il
réalise leurs rêves, en les trans-
portant dans cet étrange monde
des glaces. Et parfois , il va
même les rechercher , car les vols
de recherche et de sauvetage
font partie de son cahier des
charges.
Un métier important, plein de
responsabilités. Un métier
aussi caractéristique du Valais que
la Bière Valaisanne.

Bière Valaisanne.
La bière qui tient

ce que le Valais promet

H Jfi ! La bière suisse
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Maison Alphonse Orsat S.A.
Martigny
cherche, pour la période du 15.11
au 31.12.1976

dames
pour la confection des emballages
de fête.

Tél. 026/2 24 01
36-5004

Direktions-Sekretàrin
^uf den 1. Februar 1977 wird bei uns die Stelle der
Direktions-Sekretàrin frei. Es handelt sich um eine Ver-
trauensstellung mit unter anderm folgenden Tàtigkei-
ten:
- Korrespondenz in deutsch und franzôsisch; selb-

stândig oder nach Diktat
- Betreuen der Direktionsakten
- Protokollfùhrung
- Fiihren des Terminkalenders

Wir setzen voraus:
eine gut abgeschlossene kaufmannische Lehre oder
gleichwertige Ausbildung sowie mindestens fùnf Jahre
praktischer Erfahrung, rasche Auffassungsgabe, ferner
gute Umgangsformen , Zuverlassigkeit und Sinn fur
gepflegte Korrespondenz.

Wir bieten ein angenehmes Arbeitsklima, dazu eine den
Aufgaben und der Erfahrung entsprechende Entlôh-
nung mit guten Sozialleistungen.

Auf Wunsch erteilen wir gerne telefonisch Auskiinfte
(028/6 81 51 intern 2415).

Wir freuen uns auf Ihre Bewerbung mit Foto und allen
ùblichen Unterlagen
LONZA AG, Elektrlzltâtswerke, Personal
Bahnhofstrasse , 3930 Visp.

36-012697

Fiduciaire sérieuse établie en Valais
cherche

organisations immobilières
entreprises, ingénieurs
architectes

disposés à collaborer financièrement pour
la promotion de terrains bien situés dans
stations valaisannes.
Ne seront prises en considération que les
offres sérieuses.

Ecrire sous chiffre P 36-901599 à Publici-
tas, 1951 Sion.

L'avenir appartient au représentant I
Entreprise avw: une importante équipe de représen-
tants cherche encore quelques

représentants
doués d'initiative, même débutants. Seuls les repré-
sentants décidés à consacrer toutes leurs forces au
service de l'entreprise sont priés de s'annoncer. Les
représentants seront formés et seront constamment
soutenus dans leur activité par le chef des ventes.

Nous offrons : fixe, remboursement de frais, commis-
sions, prestations sociales modernes.

Etrangers seulement avec permis C.

Les candidats sont priés de retourner le coupon
rempli à

O

Paul WIrth, machines de nettoyage des
tapis et des sols pour l'industrie et le mé-
nage
5316 Glpplngen

_
NF

Nom : Prénom : 
Rue : 
Localité : 
Date de naissance : Profession : 
Entrée : Tél. : 

La Peugeot offre une puissance, une secunte
et une endurance quasi imbattables. Non
seulement elle le démontre en gagnant
les rallyes les plus durs mais elle le prouve

inlassablement chaque jour. Plus d'un
million de fois chaque jour

PEUGEOT
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Les Grands Magasins
Coop City - Sion
cherchent , pour entrée tout de su
ou à convenir

première
ravon fruits et légumes

iere vendeu
avon charcu

un chef bouche
bi vous désire
ambiance agr
des avantages
entreprise, faits
rendez-vous au

ands Magasins Coop-City, place d
di, 1950 Sion.

z travailler dans un
iable en bénéficiar
sociaux d'une grand
s vos offres ou prene
027/22 90 35.
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3 berlines avec boîte automatique en option.
504 TI: moteur à injection 2 litres. NOUVEAU : direction assistée
504 GL: moteur à carburateur 2 litres.
504L: moteur 1,8 litre pour essence normale,
3 breaks : 5 portes, 5 à 7 places, Charge utile jusqu 'à 670kg.
Moteurs 1, 8 ou 2 litres. Option boîte automatique sur
break GL et Familiale.
504 V6: Coupé et Cabriolet, 2, 7 litres.

city

Championne (T
Plus d'un million d'automobilistes exigeants ont fait de la 504
le modèle 2 litres le plus diffusé en Europe.
Ce succès prodigieux n'a cependant rien d'étonnant si l'on

énumère les avantages de cette voiture : Moteur puissant
mais discret. Suspension à 4 roues indépendantes, vrai tour

de force technique qui se traduit par un confort et
une tenue de route exceptionnels. Equipement

raffiné et fonctionnel. Robustesse hors de pair, , rço ._

Le garage Inter-Auto SA
1860 Aigle
Agence Fiat - Mercedes-Benz
Lancia - Autobianchi

cherche

un responsable
pour son magasin de pièces dé
tachées

Travail intéressant et varié pour
une personne disposant d'une
certaine expérience
Locaux modernes. Ambiance
agréable. Prestations sociales
d'une grande entreprise

Prendre rendez-vous par télépho-
ne au 025/2 33 81

Hôtel Royal, 3963 Crans
engage pour la saison d'hiver

1 secrétaire-
réceptionniste

1 femme de chambre
1 portier
1 commis de bar

Tél. 027/41 39 31

M

Je désii
Berlines
m:

Iresse :

3 recevoir une documentation sur
D Breaks n Coupé et Cabriole

ij 
à: Peugeot-Suisse S. A., 3000 Bern

Home d'enfants région Bas-Valais
cherche

demoiselles ou dames
pour aider aux travaux de ménage

Vie de famille. Ambiance agréable

Tél. de 12 à 14 h. au 026/2 42 10
36-31109

La Société coopérative Concordia
1906 Charrat , cherche

sommelière
responsable ou gérante

pour son café
Faire offres jusqu'au 16 novembre
Pour tous renseignements :
tél. 026/5 31 77 le matin de 8 h.
à 12 h. 36-401118

Fiduciaire cherche pour un de
ses clients

représentant qualifié
ayant une bonne expérience dans
le domaine de la vente aux petits
et grands magasins. Secteur de
travail : Valais et Tessin

Offre sous chiffre D 18-335.499 X
Publicitas, 1211 Genève 3
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Rôti de porc
îomtinn

V2 kg au lieu de lieu de

¦

Chicorée pain «tftl
de sucre 1 ¦jll ldu Pays kg || I

EN ACTION dans tous nos rayons de fleurs

lamen San Remo

BQ

1 SACHET ENGRAIS LONGFRESCH GRATUIT

os rayons de fleurs  ̂
chèvres Sr*"'"

A 1 vachepour la garde et la „/»»•-«,?«,
W* t ri w boucherie portantebouquet mélange ¦ «,2%v- « » »  79
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1 SACHET ENGRAIS LONGFRESCH GRATUIT

A vendre ou
Suis acheteur de à échanger

36-31125
Oeillets de
de San Remo

Cake
Salvatore

" " 300 G
au lieu de

2.80

Derrière moi, Sylvie Berthier dormait d'un
sommeil agité et je répandis un peu de chlo-
roforme sur le mouchoir.

J'entrai dans Paris un peu après onze heu-
res du soir par la porte de Saint-Ouen. Il ne
faisait plus très chaud et j 'avais le visage bouil-
lant de la morsure du vent. Sans hésiter, je
pris la rue Championnet sur ma droite et

PfllftOtt

Pintade
fraîche v2 kg

Pommes
Jonathan
au valais kg
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k. 

Nous achetons

machines
à coudre
toutes marques, mê-
me en mauvais état

Tél. 021 /37 70 46

Dans nos poissonneries de Sion et Sierre

/ 2 k9 " "au lieu de

ensuite la rue Vauvernargues. Puis, une autre
rue, attira mon attention par son calme. Je
m'y engageai et stoppai une cinquantaine de
mètres plus loin devant une porte cochère.

J'appuyai sur le bouton d'ouverture et me
trouvai à l'entrée d'un immeuble dans la-
quelle ne perçait pas la moindre lueur. Je
revins dans la rue et vérifiai qu'aucun
passant ne se profilait à l'horizon, puis,
je soulevai ma petite passagère qui murmura
quelques paroles indistinctes et la déposai à
l'intérieur de l'immeuble après avoir récu-
péré mon plaid. Il ne faisait pas froid et elle
n'en avait que pour quelques minutes à rester
là.

Puis, je me sauvai à toute allure et des- che et c'est une élève de Mortefontaine.
cendis en trombe jusqu'à Ja gare Saint-Lazare. — Comment le savez-vous ?
J'entrai dans une brasserie et composai — Parce que c'est moi qui l'ai amenée I
Odéon 44-20 après m'être renseigné dans un hurlai-je. Et grouillez-vous un peu ! Elle a
annuaire. une crise d'appendicite ! N'oubliez pas l

— Police judiciaire ? demandai-je à l'homme Sous le porche, 16 rue des Carrières 1
qui me répondit : A suivre

— Oui, monsieur, que désirez-vous ?
— Je vous téléphone au sujet de l'enlève-

ment des pensionnaires de Mortefontaine !
lançai-je.

— Je vous écoute...
Il n'avait pas l'air plus excité que cela

et je réalisai qu'ils devaient recevoir des cen-
taines d'appels de tous les déséquilibrés de
France.

— Je crois que j'ai trouvé une des petites
filles 1

— Quel est votre nom ?
— Qu'est-ce que ça peut vous faire 1 écla-

tai-je. Allez au 16 de la rue des Carrières dans
le i8°. Il y a une fillette qui dort sous le por-

Filet de
plie frais

Vient de paraître...
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Tant que nous vivrons
(roman de Maurice Métrai)

t

Lorsque la guerre et l'hérédité tuent
l'amour. Un vibrant réquisitoire contre

la violence et l'alcoolisme. <

Relié, 172 pages Fr. 21 .—
En vente uniquement

dans les bonnes librairies
les kiosques Naville ou chez l'éditeur

Editions La Matze
Guy Gessler, Pré-Fleuri 12, Sion

PIONEER
P20 P40
4,1 kg 51 cm3 6,3 kg 65 cm3

rkv P50
\ L̂r ^^7,4 kg 82 cm3

à chaîne de '̂ , ¦<& TU
haute qualité TL ^V ^^

chaque bu i qet *i^& ^L

aWQINIEEHSAJfr
Grande *«<d̂ r

BAISSE
5 CV „..790'.— 690.-
7CV ;L3tt).— 1160.-
8 CV« 1400 -̂ 1340-

Fleisch SA
1907 Saxon
Machines agricoles - 026/6 24 70

J. Niklaus-Stalder
Sion
Grand-Pont - 027/22 17 69



Hier, une soixantaine de membres de la section de langue française de l'Asso-
ciation suisse des transporteurs par câble assistèrent sur le Haut-Plateau à une
importante démonstration de sauvetage.

Sur une télécabine de la région de Crans-
Montana , une panne survient. De nombreu-
ses personnes sont bloquées le long du
câble. Comment les dégager de cette situa-
tion ?

Par des démonstrations prati ques , des
hommes étant vraiment dans la cabine sus-
pendue dans le ciel , plusieurs moyens d'in-
tervention furent présentés.

L'« hél i poma », tout d'abord , constitué
d'une longue tige de métal qui s'accroche au
RI par des griffes. La vitesse de l'engin est
réglée par de petites hélices fouettant l' air.

Le sauveteur accède ainsi à la cabine à
secourir.

Le « cyclopoma » se présente un peu sur
le même modèle, mais dans ce cas, deux

roulettes freinent la progression de l'appa-
reil.

Très rapidement , l'employé de l'instal-
lation arrive à pied d'oeuvre et , grâce à une
corde, permet aux gens en difficultés de re-
gagner la terre fe rme.

Les responsables des télécabines de la
station de Crans-Montana choisiront l'un ou
l'autre engin , selon le modèle accepté par
l'Office fédéral des transports.

Le matin , on procéda également aux es-
sais d'un système un peu similaire , le « Roll-
gliss ».

L'après-midi fut consacré à deux
démonstrations. Une en cas de panne de
téléphérique , où les problèmes se posent
moins, la cabine disposant d'un treuil et

étant accompagnée a chaque voyage.
L'autre consistait à venir en aide aux vic-

times d'une panne de télésiège. Là, une per-
che de dix mètres permet très rap idement
d'évacuer les usagers.

Incidents rares

•< Jusqu 'à maintenant , on avait toujours
des problèmes si on avait une cabine blo-
quée à évacuer rapidement » , devait nous
déclarer M. Henri Amoos, directeur du télé-
cabine des Violettes.

En effet , si ce genre d'incidents est rare ,
les Français furent les premiers à mettre au
point un système rapide d'intervention.

Quelques défauts , inhérents à toute nou-
velle découverte, pourront , sans problème ,
être supprimés .

Les partici pants de l'Association suisse
des transports à câble , ont suivi sur le Haut-
Plateau , en plus de la très intéressante
démonstration d'hier , des cours sur l'entre-
tien des câbles, sur les moyens de transport
et sur l'électricité.

On notait à cet exercice prati que , la pré-
sence de M. Paillard , contrôleur de l'Office
fédéral des transports , M. Henri Amoos ,
directeur de la télécabine des Violettes , et M.
Edouard Rey, directeur de la télécabine du
Signal-Cry d'Err.

A droite, une fois à la cabine, le sauvetage est aisé.
A gauche, un employé s 'apprête à gagner la cabine sinistrée

Nettoyage d'automne a Sierre

nona - avenue de Fra nce - chemin des Ven-

Le service de la voirie procédera , selon
l'horaire suivant , au ramassage des déchets
encombrants , à l' exception de ceux de cons-
truction , du verre et des bouteilles.

Jeudi 11 novembre 1976 : route de Sion ,
de la place Beaulieu jusqu 'au garage Ami-

uanges - rue ue la romaine - rouie aes Lia-
des - route de l'Hôpital - rue Saint-Georges
- route de la Bonne-Eau.

Vendredi 12 novembre 1976 : avenue du
Marché - route de Villa - rue Saint-Charles -
rue des Mazots - chemin de la Treille -
montée du Manoir - rue du Trift - rue
Sainte-Catherine - route de Saint-Ginier -
ruelle du Manoir - route des Longs-Prés -
chemin des Pruniers.

Lundi 15 novembre 1976 : route de la
Monderèche - avenue des Platanes - chemin
des Condémines - chemin de l ' industrie -

chemin des Pins - Promenades de Leuche-
lettes.

Mardi 16 novembre 1976 : impasse de la
Roseraie - route du Mont-Noble - route de
Maison-Rouge - route de Lamberson - che-
min du Devin - route de PAncien-Sierre -
Marais d'Itagne.

Mercredi 17 novembre 1976 : Sous-Gé-
ronde - chemin des Peupliers - chemin du
Lac - route de Transit.

Jeudi 18 novembre 1976 : Granges et
Noës.

La population est invitée à respecter stric-
tement l'horaire ci-dessus ; les véhicules de
ramassage ne repasseront pas dans le même
secteur.

Les déchets seront déposés dans les ben-
nes à ordures que la voirie placera dans les
quartiers d'une manière bien visible.

Service des travaux publics
de la ville

Le château de Venthône toujours
en vole de restauration

Le château de Ven thône est encore en
réparation.Avis aux abonnés

d'électricité de Conzor,
Mollens, Montana,

La Côte, Carrière de
Comogne , village de

Randogne, La Combaz
Afin de permettre d'effectuer des tra -

vaux sur les lignes à haute tension prin-
cipales vous desservant, une interrup-
tion de courant aura lieu le jeudi 11 no-
vembre, de 14 à 16 heures environ.

Nous prions les abonnés de prendre
leurs dispositions et espérons que cette
interruption ne leur causera pas trop
d'ennuis.

Services industriels de la
commune de Sierre

Grosse affluence a la foire
de la Saint-Martin à Viège

nnlilts.,:

Le téléphérique Gamsen-Mund
fête son 25e anniversaire

Nous avions déjà présenté, il y a quel-
ques mois les travaux de réfection du châ-
teau de Venthône.

Cet édifice, véritable richesse architec-
turale de la région, une fois restauré, sera
le cadre idéal pour des manifestations
artistiques et autres événements culturels.

Actuellement en chantier, la tour de
Venthône retrouvera sous peu toute sa
splendeur. Il convient ici de féliciter les
responsables de cette action.

VIÈGE. - La foire de la Saint-Martin
est pour Viège ce que le marché de
Saint-Gall est pour Brigue. U s'est
donc créé une rivalité, évidemment très
bénéfique pour les deux manifesta-
tions. Preuve en a été donnée hier en-
core dans la cité industrielle haut-
valaisanne.

Cette fois, les Brigois ont été largement
dépassés par leurs « concurrents ». En effet ,
pour la circonstance, rarement a-t-on vu
tant de monde à Viège. Grâce à une nou-
velle voie de détournement, par laquelle
s'est déroulée la circulation automobile
éloignée du centre d'attractions commercia-
les, la manifestation s'est même étendue
jusque sur la route cantonale, en prenant
des proportions inquiétantes même, pour
la sécurité du trafic.

On évalue à des milliers le nombre de
personnes qui y ont pris part, soit comme
marchands, soit comme acheteurs ou cu-
rieux. L'échange y a connu en outre une
activité particulière. Les propriétaires des
vallées latérales y vendent tout d'abord, à
bon prix parait-il, soit un porc, une chèvre ,
un mouton ou une vache, avant de faire
provision d'articles utiles pour l'hiver. A
première vue donc, de part et d'autre, on a
fait d'excellentes affaires. Sans compter
que, grâce à une honorable quantité de
pièces de bétail : une trentaine de vaches,
plus de cent moutons, quelques douzaines
de chèvres, notamment, la foire de Saint-
Martin 1976 n'avait vraiment plus rien à
envier à ces bonnes foires d'antan. It,

Centrale électrique de Gletsch :
étude déposée auprès du
Département fédéral des

transports et communications
BERNE. - Le Département des travaux
publics et des forêts du canton du Valais
a remis au Département fédéral des
transports et communications et de
l'énergie, au mois de mai dernier, une
étude datant de février sur les possibili-
tés de réalisation d'une usine à accumu
lation par pompage à Gletsch, en le
priant de l'examiner conformément à la
loi fédérale sur l'utilisation des forces
hydrauliques.

Répondant ainsi à une question ordi-
naire du conseiller national Akeret
(UDC ZH), le Conseil Conseil fédéral
ajoute que cette étude prévoit la cons-
truction sur deux paliers fonctionnant
en parallèle d'une usine à accumulation
par pompage combinée avec une accu-
mulation saisonnière. Au palier de To<
tensee-Oberwald, les apports du Rhône
et, éventuellement, ceux des affluents de
la rive droite du Rhône entre Gletsch et
Muenster seraient amenés dans le
Totensee. Au palier de Gletsch-Ober-
wald , les eaux du Gerental seraient as-
semblées dans une accumulation saison-
nière d'environ 60 à 100 millions de m.3
à Gletsch. Pour les deux paliers, il y
aurait une centrale souterraine et un
bassin inférieur communs à Oberwald ,
avec restitution de l'eau turbinée au
Rhône. D'autre part, entre Oberwald et
Gluringen, on renoncerait à une utilisa-
tion des forces hydrauliques.

Enfin , en ce qui concerne les entrepri-
ses de l'économie énergétique qui sou-
tiennent le projet, le Conseil fédéral
précise que l'étude en question a été
élaborée par « Alusuisse Engineering
SA » sur mandat du consortium d'études
« Département des travaux publics du
canton du Valais - Lonza - Alusuisse »
et que ce consortium recommande la
création d'une société de partenaires.

air <:

Une vue de la manifestation qui a attire des milliers de personnes

MUND. - Il y a vingt-cinq ans aujourd'hui
que le village de Mund , doté d'un simp le
chemin muletier , était relié à la plaine par le
téléphéri que actuel , qui relie la localité à
partir de Gamsen. On se souvient encore de
ce 11 novembre 1951, lorsque la première
cabine fit son apparition dans le village ,
saluée avec la joie que l' on devine par la
population toute entière. Grâce à cette voie
de communication , Mund n 'a prati quement
plus connu les affres du dépeup lement.
C'est pourquoi , l 'Etat lui apporta son sou-
tien matériel , en 1953 déjà , lorsque l'entre -
prise rencontra les premières difficultés
pour nouer les deux bouts. Cette partici pa-
tion cantonale s'avéra d'ailleurs opportune.
L'expérience le prouve actuellement : le vil-
lage du safran ne serait certainement pas ce

qu 'il est sans l'existence de l' entreprise jubi-
laire.

Bien que la route carrossable arrive
maintenant au pied du village , l' exp loitation
du téléphéri que ne sera pas abandonnée
pour autant. Parmi ses usagers , outre les
écoliers , on dénombre 40 ouvriers des usi-
nes de la Lonza. De fidèles passagers qui
préfèrent cette « direttissima » à la voie rou-
tière qui sépare Viège d'une vingtaine de
kilomètres. Aussi longtemps que les moyens
financiers et les installations actuelles le
permettront , le téléphéri que continuera
donc sa navette , en compagnie de deux fi-
dèles employés que nous félicitons : MM.
Anton Noll et Léo Stup f , au service de l'en-
treprise depuis le premier jour de son exis-
tence.

Importants travaux sur la route
Sierre - Montana

•-gsss&ja;
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A l 'entrée de Montana, on ret

En plus des travaux dont la route Sierre
- Montana a fait l'objet dans la région de
Venthône , cette liaison est actuellement
quelque peu perturbée par des chantiers.

A Mollens tout d'abord , où la chaussée
est ouverte pour permettre la pose de
tuyaux , la circulation a été ralentie.

recouvre la route de bitume

De plus , à l'entrée de Montana , en arri-
vant de Bluche, des signaux lumineux rè-
glent le passage des véhicules en raison de
la réfection de la route .

Ouvriers et responsables s'activent afi n
de lerminer rapidement ces travaux indis-
pensables.

Judicieux système
d'entraînement

NATERS/BLATTEN , - Chausser des mini-
skis surmontés de roulettes pour gravir cer-
taines routes en pent e afin de se préparer à
la pratique du ski de f ond, est devenu chose
courante dans le Haut- Valais. A la porte de
l'hiver, ces mordus de la spécialité redou-
blent d'activité. On les rencontre un peu
partout, sur les routes des vallées latérales
et même sur l'artère internationale du
Simplon. Nous nous sommes entreten us
avec l'un d'eux : M. Wemer Sigenthaler,
mécanicien aux CFF , engagé dans une véri-
table course contre la montre, entre Naters
et Blatten. Un parcours de quelque 8 kilo-
mètres, particulièremen t sélectif, qu 'il con-
naît comme sa poche pour le franchir au
rythme de cinq fois par semaine, à l'allure
des plus grands champions de la discip line.
Il affirme toutefois ne pouvoir atteindre sa
vitesse de croisière normale qu 'après 500 km
ainsi parcourus sur l'asphalte. Pour l'heure,
il en est à sa 20V borne, mais compte bien
accomplir son programme d 'entraînement
complet pour le début de la saison des gran-
des randonnées, avec de p lus longs skis et
sans roulettes...

Pour ce pur amateur du Ski-Clu b Ober-
goms, rien ne vaut la pratique de ce sport
nnur p trp /7iicc/ hip n n l'niçp mit rnmtttnnrlp s
d'un train que sur les pistes de fond...
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Programmez-la:
Vous lui indiquez l'heure de mise en
fonction.
Elle vous obéit.
Vous lui indiquez l'heure d'interruption
Elle vous obéit.
Electroniquement.

C'est la chaîne compacte à programmes
de RADIO TV STEINER.
1 tuner 4 ondes, 1 ampli, 1 tourne-disques
1 magnétophone à cassette, 1 réveil
digital programmable.
Avec 2 enceintes acoustiques Hifi
(DIN 45500) ITT
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Le brandy le plus apprécié au monde
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1201 Genève, Chantepoulet 13. Tél. 022 32 49 08
8001 Zurich. Talstrasse 62. Tél. 0127 34 33
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5 jours a choix
sans obligation d'achat

vous recevrez ce superbe lustre en cristal véritable.
Par son style, il complétera harmonieusement le
charme de votre intérieur. Hauteur 33 cm, 8 bras.
43 cm + 1 chaîne réalable de 40 cm.
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Art. 2690
3 bras, 0 45 cm. Fr. 128.- 30 jours net ou
Fr. 135.60 en 6 mensualités

Art. 2690
3 bras, 0 45 cm. Fr. 123.- 30 Jours net ou

Fr. 135.60 en 6 mensualités
5 bras, 0 47 cm, Fr. 175.— 30 jours net ou

Fr. 189,20 en 8 mensualités
6 bras, 0 50 cm. Fr. 19S.— 30 jours net ou

Fr. 210.80 en 8 mensualités
8 bras, 0 61 cm, Fr. 290.-30 jours net ou

Fr. 319.— en 10 mensualités

Appliques assorties : 1 bras Fr. 36.-. 2 bras Fr. 69-
Demandez sans engagement notre catalogue de mé-
nage et sport.
METROSA S.A., vente par correspondance
Case postale 555,1701 Fribourg, tél. 037/34 18 65

Les occasions
BMW

de la semaine
BMW 1600, 1970, bleue
BMW 1800, 1970, blanche
BMW 2002 A, 1970, bleue
BMW 2800, 1970, bleu métal.
BMW 2002, 1970, blanche

moteur changé
BMW 2002 TU , 1974, verte
BMW 320 i, 1976, rouge met.
BMW 320, 1976, brune met.
BMW 3.0, 1974, verte
BMW 520, 1975, toit ouvrant

blanche
BMW 320, 1976, verte

Garage des Alpes S.A.
Avenue des Alpes

La Tour-de-Peilz
Tél. 021/54 33 91

22-1491

Meubles rembourres
à très bas prix
Salons complets tissu et cuir
Canapés 3 et 2 places
Fauteuils et poufs

Une visite s'impose
Et, bien sûr, franco domicile

Rue de la Dixence 19
Tél. 027/22 19 06 36-4624
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Les machines wB
de qualité professionnelle g|

Choix de set
à prix chocs !

Peinture et
décoration
Bois découpé
Quincaillerie
Outillage
Jardinage
Electricité
Conseils DO-IT-YOURSELF

OBI

Blouson (cocktail>, ceinture
élastique, broderie polyester
blanc Gr. 36-46 39.90 Gr. 36-46 59.90

performance!Chaque prix: une

0\\V\MXTTE J
Fribourg. Genève. Lausanne, Monthey, Morges, Nyon, Rolle, Sierre, Sion, Vevey, Yverdon

H HX M X  QX QX QXHX

LMA
HEIMBERG l ZURICH WMROCHE VEVEY - CORSIER PESEUX v HEIMBERG ZURICH

Centre commercial Centre commercia l Centre d achat 
^^  ̂

beim 

Perry-Markt Einkaufszentrum
MAGRO ES-CRET CAP 2000 /  ̂ Blumlisalpslrasse 63 Letzipark

Tel 025 ," 84 2S Avenue Relier 42 T"?6 ?̂"?, 7-f nS, Tel "33/37 16 04 Baslerstrasse 50
Tel. 021 51 77 97 Autobahnauslahrt Tel . 01/52 15 24

Thun-Nord

A vendre Avendre 
A vendre 

A Ve"dre A vendre

BMW 2002 JeeP bus VW CortinBMW 2002 JeeP bus VW Cortina GT
agricole Combi

mod. 1974, 30 000 km Lancia FulVÏa modèle 1967
modèle 48, .... . 1971. Moteur neuf

Etat de neuf en parfait état de lOUU fc équipé pour l'hiver Fr. 800.-
marche expertisée

Béta coupé
Tél. 027/22 00 17 Tél. 027/38 26 37 Tél. 027/23 48 47
heures des repas le soir après 19 h. Tél. 027/38 10 05

Tél. 027/36 17 30
36-302976 36-302978 36-302971 36-302975 36-302973

year. Il est fait
e anl

r Wm9&m8BË3ÊffmÊ8i..
Machines Agriculteur
à rnurirA Catholique, céliba-
«i Luuure ,aire cinquantaine,
neuves de démons- a||ure j eune et mo_
tration, cédées avec deme, sobre et sym-
tres gros rabais pathique. cherche , en
Garantie 10 ans vue de mariage, gen-
Occasions avec 1 an ti||e dame ou veuve
de garantie simple, aimant vivre
P aï, yy \in en campagne (pas de
Z. , :;; ¦" travaux des champs)Bernlna 22 280.-
Slnger aut. 415.-
Facilités de palemenl
Envoi 15 jours gratui
tement à l'essai

Agence Vigorelli
1004 Lausanne
Tél. 021/37 70 46

Ecrire sous
chiffre OFA 5433 L à
Orell Fussli, Publicité
SA, case postale
1002 Lausanne

Jupe <cocktail >, velours
noir, brun, vert, marine

MAERIt
CIONJ.I IVDIPD
. Tél. 027/31 28 94 A

A
•̂ ¦̂

Citroën GS
Club 1015
1974, 25 000 km

Tél. 027/36 23 15
027/63 12 01

36-2848

M%

Achat
immédiat
«cash»
voitures toutes mar
ques et exclusivités
dès 1970
Tél. 021/62 48 74
de 11 à 21 heures
AUTO-KLOTI
Chexbres-Puldoux

Faites la comparaison
Performance et Prix

HAMOGS
lavu-vurrus
à partir du r
IV. 2950.—
HAMO Kxpruss \
lav'e-vûissellu
. vorrus
à partir du fr
IV. 4700.— JI
I lAMOTDS 1000
luvu-vuissullu
à passajiu
à punir du
IV. nNno.—

MAftia SA
140. route du Solcurc 6̂ \2500 Bienne 6 v\
Vente et service après-vente assurés par

SANAG SERVICE S.A

3930 VIEGE Téléphone028 6 29 77
Josef Staub. Balf 'iinstrasse 10

l^ons

I
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Jeune cuisinier
aimant la tine cuisine, cherche place
dans hôtel ou bon restaurant, pour la sai-
son d'hiver à Verbier ou autre station.
Faire offre, avec salaire sous ch. PZ-
308252 à Publicitas, 1002 Lausanne

Restaurant du Port de Pully
Tél. 021/28 08 80

cherche pour entrée tout de suite
ou date à convenir

jeune fille
pour s'occuper des enfants

Pas de cuisine

orchestre
champêtre

pour fêtes de fin d'année

Tél. 021/36 81 88

GO
ous chercnon
nmoléter notre

ames
xtîlesonfectioi

«ndeuse

_ caisses .maladte, a 
a

Pub, Crans-Slerre
Tél. 027/41 54 59 (à partir de
16 heures)
cherche

barmaid
pour ta saison d'hiver.
Entrée tout de suite. Connais-
sance de l'allemand demandée

36-31154

Alimentation Végé
aux Mayens-de-Riddes
engage

une vendeuse
Congés 1 jour par semaine plus
le dimanche
Studio à disposition

Faire offre ou téléphoner à la
Centrale PAM, 1951 Sion,
027/22 91 33

36-7407

pour début 197

LA FONTE ELECTRIQUE SA
BEX

Produits chimiques minéraux

cherche, pour entrée immédiate ou à convenir

- ouvriers de fabrication
Travail en équipe

- un électricien
ou mécanicien-électricien
pour service d'entretien

- une aide pour le laboratoire
qui recevra sa formation chez nous
Horaire normal ou à temps partiel

Les demandes de renseignements et les offres peuvent
être faites par écrit ou par téléphone au 025/5 22 18.

22-3565

Café-restaurant-bar 0rchestre cherche
/

batteur

couple hôtelier et

Cherche saxophoniste

établissement Téi. 027/22 oe 46
entre 19 et 20 h.

de moyenne importance dans le 36-31131
Bas-Valais 

Barman-
Faire offre écrite sous chiffre sommelier
P 36-31064 à Publicitas, 1951 Sion 28 ans, français-alle-

mand, cherche em-
ploi à Crans-Montana

Cherche pour la saison d'hiver
ou a I année

sommeliersauimiieiieie TéI. 027 ,431955
36-302984

pour le 1" décembre 
Logée si désiré
Congés réguliers cherchons.̂
Tél. 021/36 81 88 servlceman
On cherche

Faire offres :
deux sommelières

_ Garage Argentine
pour hotel-restaurant de la Gare oilon
à Tavannes.

Tél. 025/7 33 13

Pour renseignements : " : ~
Tél. 027/23 29 51, interne 15 Ï^^Î^T^R_3119R dynamique, cherche

oc—o i t £.0 place comme

Pension d'Ovronnaz cherche pour secrétaire
la saison d'hiver ou à l'année français, allemand,

• Cil anglais, italien.
jeUne Illie Entrée tout de suite

pour le service des groupes et ai- ou à convenir

D̂ t
'
aScceptée. Bon gain l̂ ^ggg -

Vie de famille Publicitas, 1951 Sion

Tél. 027/86 23 72 36-31138
On cherche région du
Centre

Cherchons pour entrée début dé-
cembre vigne

.... à travailler
jeune fille aux deux tiers ou en

sachant l'allemand, pour travail location,
dans commerce journaux, à
Crans-sur-Slerre. ™. 027/tt 98^ 

^
le soir

Ecrire sous chiffre P 36-31155 à
Publicitas, 1951 Sion. 36-302983

Hotel-brasserie a Martigny
cherche 0n ctlercne

pour Crans

linaère - us: S.
femme de chambre p°^ant ,aire le 

mé
nage

fille de buffet
(parlant français) Tél. 027/41 25 55

sommelière ae-amc

027/21 21 11
jeune homme ou ' 
Ij i|_ Foyer Saint-Joseph, Sierre
llll© cherche

VosTéi 026 2 25 27 annonces :

Commerce de Sion engage pour 
^̂ ^̂ ^s|5§t5vremplacement 3 semaines a^B ̂ ¦Z?*Ù\A

pour livraisons. Permis de
conduire

Tél. 027/22 33 06

Calé-restaurant
Croix-Blanche,
Aigle

cherche

sommelière
Nourrie. Logée

Tél. 025/2 24 64
36-31045

36-2620 aide de cuisine

vendeuses

Verbier-Station Entrée immédiate ou à convenir
Super marché cherche

S'adresser à la direction
_ i_ . Tél. 027/55 54 55 36—31009

pour la saison d'hiver.

Entrée début décembre

Tél. 026/7 12 48

sommelière
Débutante acceptée.
Nourrie, logée, semaine de cinq
Jours, bon salaire.

Calé des Ormeaux
La Tour-de-Trème
Tél. 029/2 84 09 17-123592

ONTANA
ENTRE

En vue de l'ouverture prochaine du

SNACK «Montana Centre»
nous engageons

1 serveuse
1 cuisinier

Téléphonez pour un rendez-vous
au 027/22 91 33
Centrale PAM à Sion

Jeune fille, formation
cmmerciale, cherche
emploi
pour décembre. Bu-
reau, boutique de vê-
tements, bar à café ou
autres
Ecrire sous
chiffre P 36-31117 à
Publicitas, 1951 Sion

Jeune fille
au pair
cherchée par famille
anglaise avec deux
enfants (une fille de
3 ans et demi et un
garçon de 6 ans)
Chambre indép3n-
dante. bon salaire

Ecrire à :
M™* Michael Rogers,
5, av. de Budé
1202 Genève

18-335687

L'hôtel Primavera,
Montana

cherche à partir du
15 décembre 1976

un jeune
commis
de cuisine
Tél. 027/41 42 14

36-31046

Homme 40 ans,
cherche place à la
demi-journée comme

chauffeur
livreur
ou aide de cuisine

Ecrire sous
chiffre P 36-31029 à
Publicitas, 1951 Sion

infirmière assistante

ARCH

36-7407

Charpenterie-menuiserie
région Bex - Aigle

cherche

un contremaître
Date d'entrée : début 1977.
Appartement à disposition.

Tél. 021/62 39 53
de 8 h. à 16 h. 30

22-30454

VERBIER
On cherche

une vendeuse
(si possible bilingue allemand-
français)

une fille de ménage
un boulanger-pâtissier

Date d'entrée à convenir

Pâtisserie de la Poste
chez Martial, Verbier
Tél. 026/7 24 15 -7  28 80
(appartement). 36-31130

Nous cherchons pour entrée tout de
suite

vendeuse
pour notre département mercerie et
machines à coudre
Travail indépendant
Semaine de 5 jours

Se présenter au Centre de couture
Bernina, Constantin Fils SA, rue des
Remparts 21 à Sion

36-3006

Concierge
10 ans dans la même place cher-
che emploi à Montana-Crans

Ecrire sous chiffre 89-40877 aux
Annonces Suisses SA «ASSA»,
1951 Sion

Madame,

investieren Sie
von neuem:
Ihren Tatendrang
Ihre angeborene Frôh-
lîchkeit
Ihre Freude am Mitmen-
schen und Reussieren!
- Ihr Alter liegt zwischen 25-45 Jah-

ren
- Ihr Wohnsitz befindet sich in Sierre-

Sion oder Umgebung
- Sie gewàhrleisten - bei freier Zeit-

einteilung - einen tàglichen Einsatz
von 4-5 Stunden

- Sie sind im Besitze eines Autos so-
wie Telefons und kbnnen einen auf
deutsch geschriebenen Text zur
Genuge interpretieren.

Ihr von kompetenter Stelle legitimier-
ter Aufgabenkreis bringt Sie taglich in
Kontakt mit Personen aus den Schwei-
zer Sportkrelsen und ermôglicht Ih-
nen ungeahnte Erfolgsaussichten.

Wir freuen uns auf Ihren baldigen An-
ruf unter
Nr. 022/43 55 30 (Burozeit)
und stehen Ihnen (sowie Ihrem Gat-
ten) gerne zu einer ersten Kontakt-
nahme zur Verfûgung.

OSB AG, 1227 Genève-Acacias
Rue Boissonnas 9.

44-3552



Chandolin

La cabane
du Ski-Club de

Veyras ravagée
par un incendie
La cabane que possède a Chandolin le

Ski-Club de Veyras - placé sous la prési-
dence de M. Edmond Chevey - a été, hier,
vers 17 heures, la proie des flammes. Un
incendie que l'on suppose dû à un court-
circuit , a en effet ravagé les dortoirs et la
toiture de ce bâtiment édifié dans le haut
de Chandolin. Le NF avait présenté à plu-
sieurs occasions cette magnifique créa-
tion des sportifs de Veyras. Rapidement
alertés, les pompiers, qui disposaient des
véhicules des sapeurs-pompiers du val
d'Anniviers, intervinrent.

Le commandant des soldats du feu de
Chandolin, M. René Salamin, se rendit
également sur les lieux du sinistre. Fruit
de trois ans de labeur, cette cabane était
actuellement en voie d'achèvement. Il
restait encore quelques finitions à exécu-
ter dont des peintures. Tous les membres
du Ski-Club de Veyras avaient contribué
à sa construction, sacrifiant de nom-
breuses heures de loisirs pour aider et
participer aux différents travaux . On
espérait bien, aux fêtes de Noël, inaugu-
rer cette nouvelle réalisation.

Les Services industriels de la ville de
Sierre avaient installé, dans une partie de
la cabane du Ski-Club de Veyras, une sta-
tion transformatrice. Cet incendie , on
s'en doute, a provoqué l'émoi de la popu-
lation de Chandolin , de Muraz et de
Veyras, de nombreux habitants de ces
deux derniers villages ayant de solides
liens d'amitié avec le club de ski.

La police a ouvert une enquête pour dé-
terminer avec précision les causes de cet
embrasement.

Hier sur le petit écran
Les actualités reparlent de M" " Claustre

sur le ton de l'espoir cette fois. Les dernières
nouvelles sur le petit écran remontent au 30
juin dernier où la TVR nous avait présenté, en
exclusivité mondiale, une interview de la
malheureuse captive par des journalistes
français. Ce qui m 'avait alors f r a p p é dans son
témoignage, c 'est qu 'elle semblait prendre
fait et cause, da ns une certaine mesure en
tous les cas, pour les rebelles du Tibesti, char-
geant de tous les maux le Gouvernement
fran çais, grandement responsable, à ses yeux ,
de sa captivité. La révolution , disait-éllè,
entre autres , si je me souviens bien, est en
marche au Tibesti et rien ne pourra l'arrêter.
Or, il semble bien d'après les dernières infor-
mations que le leader, le moteur de cette
« révolution » ait mis les voiles avec la caisse
et que ses troupes aient perdu le goût de fair e
des otages... La « révolution » aurait-elle mis
soudain, contre toute attaque, la marche ar-
rière ? M"" Claustre serait la dernière à s 'en
plaindre.

Un sujet d'étonnement à « Un jour , une
heure ».

On semble beaucoup se préoccuper du sort
du brigadier Jeanmaire. Ces droits d'accuser
ne seraient-ils pas compromis par la p ublicité
faite à l'affaire et puis cette rente qu 'on lui a
supprimée, est-ce bien juste ? Tant de solli-
citude pour un espion à la solde des Soviéti-
ques m 'a beaucoup touché, comme aura
sans doute beaucoup réconfor té le brigadie r
jeanmaire dans sa cellule, à supposer bien
sur qu 'il ait droit à la TV...

Beauco up de p laisir à « Sp écial cinéma ».
Un bon film de Truffaut  et d'excellents
numéros de critiques français , p leins de ver-
ve, d 'in telligence et de drôlerie, surtout
lorsqu 'ils n 'étaient pas d'accord, c 'est-à-dire ,
la plupart du temps. Le tandem Charensol-
Bory était tout particulièrement irrésistible.
Dommage qu 'on n 'ait pas plus souvent l'oc-
casion de goûter à leur talent !

(R)

Pas de
« coup de force »

à Bally S. A.
ZURICH. - La société Syndikats SA, ac-
tionnaire de CF. Bally SA, n'a pas l'in-
tention de demander la modification du
conseil d'administration de Ball y. Cette so-
ciété, qui s'occupe de l'achat et de la
gérance de partici pation , déclare dans un
communiqué qu 'elle a retiré ses plaintes au
sujet de la vérification des dossiers de
droits de vote et au sujet de la contestation
des décisions prises par l'assemblée
générale du mois de juillet dernier. Elle
n'est donc pas , dans ce sens, en opposition
avec l'administration de Bally et n 'a pas
l'intention de demander une réunion extra-
ordinaire de l'assemblée générale pour
imposer une modification des actuelles
dispositions statutaires qui rendent difficile
l'enregistrement d' actions transférés à des
tiers.

A la fin du mois d'octobre . 25 °o des ac-
tions en possession de la société Syndikats
SA ont été enregistrées , selon un accord
conclu préalablement. La collaboratio n
avec le conseil d'administration de Bally a
repris, indi que finalement dans son
commun iqué la société Syndikats SA.

t
Monsieur Antoine FOLLONIER-GEORGES , à La Forclaz ;
Madame et Monsieur Antoine FOLLONIER-FOLLONIE R et leurs enfants , à

La Forclaz ;
Madame et Monsieur Pierre GASPOZ-FOLLONIER et leurs enfants , à La

Forclaz ;
Monsieur et Madame Antoine FOLLONIER-GEORGES et leurs enfants , à

La Forclaz ;
Madame veuve Georgette PITTELOUD-FOLLONIER et ses enfants , à La

Forclaz ;
Madame veuve Alice GEORGES-FORCLAZ et ses enfants , aux Haudère s ;
Monsieur et Madame Antoine GEORGES-FOLLONIER et leurs enfants , aux

Haudères ;
Madame et Monsieur Alphonse FOLLONIER-GEORGES et leurs enfants , à

La Tour ;
ainsi que les familles parentes et alliées , ont la douleur de faire part du décès de

Mademoiselle
Catherine GEORGES

leur chère belle-sœur, tante , marraine , grand-tante , cousine et amie , décédée
accidentellement à l'âge de 77 ans , munie des sacrements de l'Eglise.

L'ensevelissement a lieu à l'église d'Evolène , le vendredi 12 novembre 1976, à
10 h. 30.

Ni fleurs , ni couronnes ; pensez à la chapelle de La Sage.

Cet avis tient lieu de faire-part.

Madame Eugénie SIERRO-LOGEAN , à Vétroz ;
Monsieur et Madame Victor SIERRO-BENDER , leurs enfants et petit-enfant ,

à Full y et Bâle ;
Madame et Monsieur Charles SAUTHIER-SIERR O , leurs enfants et petit-enfant ,

à Vétroz , Sierre et Liddes ;
Monsieur et Madame Clovis S1ERRO-BEROUD et leur fille , à Magnot ;
Madame et Monsieur Gérard DËLY-SIERRO et leurs filles , à Orbe ;
Madame et Monsieur Fernand CL1VAZ-SIERRO et leur fils , à Fully ;
Madame et Monsieur Antoine CLAIVOZ-SIERRO et leurs enfant s , à Pont-de-la-

Morge ;
Monsieur et Madame Jean-Pierre SIERRO-CONSTANTIN et leurs filles , à Full y ;
Monsieur Victor MAYORAZ-LOGEAN , à Hérémence ;
Madame et Monsieur Gilbert SEPPEY-MAYORAZ et leurs enfants , à Héré-

mence ;
ainsi que les familles parentes et alliées , ont la tristesse de faire part du décès de

Monsieur
Pierre Louis SIERRO

survenu à Vétroz , le 10 novembre 1976, à l'â ge de 84 ans , muni des sacrements
de l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu à l'église de Vétroz , le vendredi 12 novembre 1976,
à 10 h. 30.

Le deuil ne sera pas porté.

Domicile mortuaire : Les Fontaines , Vétroz.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part.

Madame veuve Albertine TORRENT , à Arbaz ;
Monsieur et Madame Gabriel TORRENT-BONV IN et leurs enfants , à Arbaz ;
Madame et Monsieur Henri CON STANTIN-TORRENT et leurs enfants , à Sion
Madame et Monsieur Gérard REY-T ORRENT et leurs enfants , à Crans ;
Madame et Monsieur Fernand BRIDY-T ORRENT et leurs enfants , à Savièse ;
Madame et Monsieur Aristi de BONVIN-TORRENT et leurs enfants, à Sion .
ont la douleur de faire part du décès de

Monsieur
Henri TORRENT

menuisier

leur cher fils , frère, beau-frèr e et oncle, enlevé à leur tendre affection à l'â ge de
48 ans.

L'ensevelissement aura lieu à Arbaz. le vendredi 12 novembre 1976 , à 10 h. 30.

Visites jusqu 'à 23 heures.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part.

t
La fanfare La Villageoise de Dorénaz

a le profond regret de faire part du décès de

Monsieur
Jean CERCHIERINI

frè re de M. Hermann Cerchierini. membre actif.

L'ensevelissement a lieu aujourd 'h ui  à Vernayaz

t
La famille Hubert BRUTTIN-ALLEGRO , leurs enfants et petits-enfants , à Grône

et Sierre ;
La famille Pierre ELSIG-ALLËGRO et leurs enfants , à Pull y ;
La famille Stéphane ALLËGRO-SIMON-VERMOT et leurs enfants , à Delémont ;
Mademoiselle Marie-Bernard ALLEGRO , à Nazareth ;
La famille Jean-Claude HARVENGT -ALLÊGRO et leurs enfants , en Belgi que ;
Monsieur et Madame Félix ALLËGRO-BRUTTIN , à Grône ;
La famille Jean-Bernard THEYTAZ-ALLEGRO et leur fille , à Grône ;
Mademoiselle Pauline CECCHI , à Sion ;
La famille Félix KALBFUSS-CECCHI et leurs enfants , à Sion ;
La famille de feu Eugène HUGO-ALLËGRO , à Grône ;
La famille de feu Maurice ALLËGRO-REMERMIER , à Grône ;
La famille de feu Antoine PANCHARD-ALLËGRO , à Sion ;
La famille de feu Pierre JACQUELINO-ALLËGRO , à Sion ;
Madame veuve Joséphine BROGLIO-ALLËGRO , à Sion ;
La famille de feu Joseph LARGEY-ALLÊGRO , à Grône ;
ainsi que les familles parentes et alliées , ont la grande douleur de fa i re part du
décès de

Madame veuve
Mathilde ALLÉGRO

née CECCHI
tertiaire de Saint-François

L'ensevelissement aura lieu à Grône , le samedi 13 novembre 1976.

Messe de sépulture à l'église paroissiale de Grône , à 10 h. 30.

Domicile mortuaire : Hubert Bruttin-Allé gro , à Grône.

Visites : vendredi 12 novembre dès 17 heures.

Selon le désir de la défunte , ni fleurs , ni couronnes, mais pensez à l' action de
l'hô pital français de Nazareth et aux missionnaires de Grône.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part.

t
La société de chant La Cécilia de Grône

a le pénible devoir d'annoncer le décès de

Madame veuve
Mathilde ALLËGRO-

CECCHl
maman de Félix et Marie-Paule Brutt in-Allé gro , belle-maman de son dévoué
président Hubert Bruttin , grand-maman de Jean-Phili ppe et Anouk Bruttin ,
membres actifs.

Le Ski-Club de Grône
a le pénible devoir d'annoncer le décès de

Madame veuve
Mathilde ALLÉGRO

CECCHI
maman de Marie-Paule Bruttin-Allé gro et de Marie-Bernard , belle-maman de son
dévoué président Hubert Bruttin , grand-maman de Jean-Marie et Nicole Balles-
traz-Bruttin et Jean-Philippe Bruttin.

Madame Valentine TERRETTAZ-MONNET , à Chemin-Dessus ;
Monsieur et Madame Fernand TERRETTAZ -TERRETTAZ et leur fille Maril yn ,

à Marti gny ;
Monsieur et Madame Georges TERRETTAZ-CRETTON et leur fille Nadine ,

à Marti gny ;
Madame Alice SCHINDLER , à Genève ;
Les familles de feu Josep h TERRETTAZ-BEFFARD ;
Les familles de feu Alexis MONNET ;
ainsi que les familles parentes et alliées , ont la profonde douleur de faire part du
décès de

Monsieur
René TERRETTAZ

leur très cher fils , frère , beau-frère , oncle , cousin et ami , enlevé à leur tendre
affection le 10 novembre 1976, après une longue maladie , à l'âge de 50 ans , muni
des saints sacrements de l'E glise.

L'ensevelissement aura lieu à l'église paroissiale de Marti gny, le samedi 13 novem-
bre 1976, à 10 heures.

Le corps repose en la crypte Saint-Michel à Marti gny-Bourg, ouverte de 17 heures
à 20 heures.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part.



Nouveau greffier
au tribunal de Martigny
MARTIGNY. - Tout le monde en Octodure a
connu son père , comptable et bras droit de
César Bompard. Joseph, un homme excep-
tionnel de gentillesse et de qualités. Il nous a
été enlevé malheureusement trop tôt.

C'est son fils, Jean-Dominique , né le 4 avril
1947, nota ire depuis juillet dernier , qui a été
désigné pour remplacer, au poste de greffier
du tribunal de Marti gny, M. Gabriel Troillet ,
qui s'installe à Monthey, à la place de M. Paul
de Courten.

Jean-Domini que Cipolla a été choisi par
notre aréopage cantonal pour de fran-
ches qualités qu 'il a manifestées déjà au
cours de ses études. Il a débuté au collège
Sainte-Marie pour se manifester ensuite à
Champittet avant de poursuivre ses études au
collège de Saint-Maurice. Et puis , ce fut l' uni-
versité de Fribourg.

Jean-Domini que Cipolla , après le décès de
M' Camille Abbet , juge d'Entremont , dou-
blait M' Jean-Louis Bruchez au pup itre du
greffier , pendant que ce dernier remplaçait le
défunt sur le siège du juge.

Cette distinction fera certainement p laisir
à tous les amis marti gnerains de Jean-Domi-
ni que Cipolla , à ses nombreux autres disper-

ses dans tout le Valais et ailleurs. A leurs féli-
citations chaleureuses , nous joignons les
nôtres.

Promotion à la SBS de Monthey
MONTHEY. - Nous venons d' apprendre
avec plaisir que le conseil d'administration
de la Société de Banque Suisse a nommé M.
André Biagg i , né en 1948, mandataire com-
mercial à partir du 1" janvier 1977.

M. Biagg i est entré à la SBS en 1970, tra-
vaillant successivement auprès des sièges de
Zurich et de Londres.

Au cours de ces stages , il a acquis un excel-
lent bagage professionnel et de très bonnes
connaissances linguisti ques.

Depuis août 1974, M. Biagg i travaille au-
près de l'agence montheysanne en qualité de
responsable des services bourse , émissions ,
titres , placements , et de collaborateur du ser-
vice clientèle privée.

Nous le félicitons chaleureusement et lui
souhaitons , ainsi qu 'à sa famille , un avenir
heureux.

Cette promotion prouve que l' agence mon-
theysanne de la SBS se développe de façon
harmonieuse et prospère.

Flatteuse nomination
pour un prêtre valaisan

BR1GUE/SION. - L'abbé Johann Rote n,
ori ginaire de Bri gue, actuel directeur du
séminai re de Sion , vient d'être appelé par la
Conférence des évêques suisses à fa i re partie
du conseil de formation. Nos félicita tions.

La Société de gymnastique de Sierre
a le pénible devoir d' informer ses membres du décès de

Monsieur
Marcel FOURNIER

ancien président et membre d'honneur

Pour les obsèques, prière de consulter l' avis de la fami l l e .

L'Association valaisanne des entrepreneurs
a le profond regret de faire part du décès de

Monsieur
Marcel FOURNIER

membre de l' association.

L'ensevelissement a lieu à l'é g lise Sain te-Cather ine  à Sierre . aujourd 'hui  jeudi
11 novembre 1976, à 10 h. 30.

Mademoiselle
Bernadette CHESEAUX

profondément touchée par les nombreux témoi gnages de sympath ie  et d' affect ion
reçus lors de son grand deuil , vous remercie très sincèrement de votre présence,
de vos dons de messes, de vos envois de couronnes , de fleurs , de vos messages
de condoléances, et vous prie de trouver ici l' expression de sa profonde et vive
reconnaissance.

Saillon , novembre 1976

Le Tribunal fédéral admet les recours
pour des motifs de procédure

LE DOSSIER RETOURNERA AU CONSEIL D'ETAT
VERBIER. - Les trois recours de droit
public déposés devant le Tribunal fédé-
ral contre l'altiport de la Croix-de-Cœur
ont abouti hier à la cassation des déci-
sions du Conseil d'Etat valaisan du
4 août 1976. Précisons d'emblée que
Téléverbier n'était pas partie au Tri-
bunal fédéral.

En effet , ce projet avait été approuvé par
l'Office fédéral de l' air selon les critères du
droit fédéral sur la navigation aérienne. Le
Tribunal fédéra l a cependant décidé que le
projet doit également être soumis à la pro-
cédure cantonale d'opposition et d' autori-
sation selon le droit de police de construc-
tion.

La Commission cantonale des construc-
tions (CCC) en avait décidé autrement , le
22 juillet 1976, en prétendant que les oppo-
sitions soulevées relevaient de la compé-
tence de l'Office fédéral de l'air et non pas
de la sienne. Il en résulta des recours , mais
le Conseil d'Etat déclara , le 4 août 1976, que
ces moyens étaienl irrecevables. Il considé-
rait en effet que l' octroi du permis d' amé-
nager un alti port relevait de la compétence
exclusive de l'Office fédéra l de l' air.

La nouvelle a provoqué évidemment la
satisfaction des opposants, mais aussi un
certain désappointement dans le bassin

entremontant et marti gnerain , bien que l'on
ne se faisait pas beaucoup d'illusions sur la
tournure que prendrait cette procédure.

Me Tissières
au

La décision du Tribunal fédéral remet-
elle tout en cause ?

Ecoutons à ce sujet M' Tissières :
« J e m'attendais à ce verdict du Tribunal

fédéral. Je l'ai affirmé depuis le mois d'août
déjà. II ne changera rien au fond du pro-
blème. Il ne s'agit que d'une question de
procédure. L'Etat du Valais ne pourra pas
revenir, à mon avis, sur l'approbation
formelle du projet d'alti port à la Croix-de-
Cœur. Ainsi , la Commission cantonale des
constructions et le Conseil d'Etat du canton
du Valais devront à nouveau se prononcer.
Je me plierai à leur décision avec confiance
et sérénité. Si , contré' loute attente , nos au-
torités, changeant d'avis , devaient se pro-
noncer contre le projet d'altiport , les tra-
vaux exécutés à ce jour garderaient toute
leur utilité. Ils amélioreraient les conditions
de sécurité de l'actuelle place d'atterrissage
en montagne de la Croix-de-Cœur. Cepen-
dant, dans ce cas, cette place ne serait
soumise à aucune réglementation spéciale.
Ainsi, le règlement d'exploitation très
restrictif que nous avions déjà élaboré ne
serait pas applicable. Je le regretterais , car il
nous permettrait de lutter efficacement
contre les nuisances.

On devrait également renoncer au vol à

Sur la ligne du Simplon

Assurer le trafic
BRIGUE. -On sait que l' interruption du tra-
fic ferroviaire international , provoqué par un
éboulement dans la galerie Rio Rido . entre
Varzo et Preglia , cause pas mal de soucis aux
diri geants ferroviaires de Suisse et d ' I tal ie .
En ce qui concerne la gare de Bri gue, toute-
fois, le trafic marchandises international
n 'est pas comp lètement paralysé. Les convois
en provenance de Vallorbe sont tout de
même diri gés sur la gare haut-valaisanne ,
triés, recomposés de véhicules susceptibles
de pouvoir ent ier  en Italie par Chiasso. puis
exp édiés à la gare frontière tessinoise , via le
BLS et le Gothard. L' opération , qui occupe
du personnel mis dans un état d 'inactivité par
la force des choses et permet de dégorger les
voies de garage encombrées, peut en outre se
faire , grâce à la compétence reconnue dans
ce domaine à l' administrateur du service des
marchandises de Brigue M. Ernest Tschcrri g.
Son exp érience , nous a-t-on dit à la direction
de Lausanne , lui permet de déterminer , avec
l' aide de ses collaborateurs , les wagons pou-
vant franchir  une autre gare frontière que
celle fi gurant sur leurs bullet ins d' accompa-
gnement.

Comme on le voit , en trafic internat ional
surtout ,  il ne suffit pas que les t ra ins  roulent .
Encore faut-il que leurs véhicules et leurs
contenus répondent à certaines exi gences in-
connues en traf ic  interne.

ELECTIONS COMMUNALES
Avant le dernier round agaunois
SAINT-MAURICE. - La situation politi que
s'est maintenant clarifiée en vue des pro-
chaines élections communales. Des onze
conseillers communaux actuels (six PDC ,
trois radicaux et deux socialistes), trois
avaient annoncé qu 'ils ne désiraient pas se
représenter : MM. François Glassey, vice-
président. Josef Monnay. tous deux dé-
mocrates chrétiens et M. Aimé Favre , radi-
cal. Les huit autres acceptent un nouvelle
candidature , à savoir : au PDC , M. Roger
Udriot , président, M"' Lil y Rey-Bellei.  MM.

Raymond Berguerand et Rap hy Morend ; au
parti radical , MM. Michel Critt in et Miche l
Rausis et au parti socialiste , MM. René
Perren et Raymond Pui ppe.

D'autre part , le juge , M. Gérald Pui ppe
et le vice-juge . M. Marcel Mottet. ont infor-
mé le comité du PDC qu 'ils acceptaient
également une nouvelle candid ature .

Afin d'affûter leurs armes, les sympathi-
sants du PDC se retrouveront samedi soir à
l'hôtel de la Dent-du-Midi pour une chou-
croute garnie.

M. Antoine Zufferey satisfait
d'une compétence enfin

reconnue à l'Etat du Valais
Nous avons pu atteindre , au sortir de la séance du Grand Conseil ,

M. Antoine Zufferey, président du Conseil d'Etat , qui nous a fait la
déclaration suivante :

- « Se fondant sur une décision antérieure du Tribunal fédéral
concernant un téléphérique dans le Haut-Valais , le Conseil d'Etat ne
s'est pas estimé compétent pour trancher des oppositions à un projet
bénéficiant d'une autorisation de l'Office fédéral de l'air, en 1971
déjà.

J'apprends sans déplaisir que cette compétence nous est reconnue
aujourd'hui. Nous pourrons donc, à l'avenir , nous prononcer sur des
cas analogues. Le dossier de l'altiport de la Croix-de-Cœur va donc
nous revenir ; il sera soumis à la Commission cantonale de construc-
tion et suivra la procédure habituelle en la matière » .

« Ce verdict ne changera rien
fond du problème »
voile à la Croix-de-Cœur. Or, il s'agit d'un
sport pratiqué par les jeunes, peu coûteux,
surtout si les planeurs peuvent prendre l'air
à l'aide d'un treuil.

Si le projet de la Croix-de-Cœur devait
être abandonné à la suite des pressions
exercées sur nos autorités par les opposants
de Genève ou d'ailleurs, les Valaisans de-
vraient vraisemblablement renoncer doré-
navant à tout équipement d'avant-garde. M

se trouverait toujours un comité pour en
empêcher la réalisation. Le tourisme et , en
particulier, l'économie des vallées alpestres
en subiraient les lourdes conséquences.

Je ne puis cependant croire que nos auto-
rités se laisseront influencer par les oppo-
sants à notre projet. Elles connaissent les
procédés qu'ils utilisent. Il nous ont con-
traints à rechercher certains d'entre eux de-
vant les tribunaux ».

QU'EN PENSE-T-ON A LA COMMISSION
CANTONALE DES CONSTRUCTIONS ?

Nous avons pu joindre dans l'après-midi
le chef du service du contentieux de la
Commission cantonale des constructions ,
qui a bien voulu nous déclarer ce qui suit :

« N'ayant pas encore reçu les considé-
rants du Tribunal fédéral , nous ne pouvons
nous prononcer sur sa décision. Nous sup-
posons toutefois qu'en l'absence de disposi-
tions claires sur la navigation aérienne, le
Tribunal fédéral a laissé un espace pour le
droit cantonal , ce qui revient à dire que
l'autorisation de l'OFA serait sujette à l'ap-
probation du canton ».

Que va-t-elle faire ?
« Une première question s'impose : la

légitimation active des opposants est-elle
établie ? Dans ce domaine, nous disposons
d'une jurisprudence très claire et nous al-
lons tout d'abord nous employer à savoir si
les opposants habitant à 3 ou 4 kilomètres
de la réalisation étaient en droit de... faire
opposition. En second lieu, nous nous at-
taquerons aux problèmes des émissions de
bruit où des enquêtes sérieuses ont déjà été
faites. Pour l'instant , nous ne pouvons en
dire plus ».

Les opposants satisfaits
Naturellement , l'Association pour la

sauvegarde de la lé gion de la Croix-de-
Cœur était très contente hier soir !

Dans un communiqué , l' association
exprime sa satisfaction au sujet de l' arrêt
rendu par le Tribunal fédéra l dans « l'affaire
qui l'opposait à Téléverbier SA et au
Conseil d'Etat valaisan ». Elle déclare en
outre que :

« Les travaux qui ont débuté le 22 juillet
1976 et qui ont dû être arrêtés le 7 septembre
1976, ont été ainsi effectués illégalement ,
ceci uniquement dans le but de démoraliser
l'opposition, qui devenait de plus en plus
forte en Valais ».

A propos de ce communi qué , précisons à
nouveau que Téléverbier n 'était pas partie à
Lausanne hier. D'autre part , si les travaux
ont dû être suspendus , il fa l lai t  préciser
qu 'il s'agissait d'une volonté délibérée du
constructeur , la phase 1976 étant achevée. A

ce sujet , il semble que l'association oublie
que lors d' un premier recours , le Tribunal
fédéral a refusé l'effet suspensif.

Nous lisons plus loin dans le communi-
qué :

« L'association va poursuivre son action
afi n de faire échec à tout projet dispropor-
tionné, réalisation de prestige inutile, dont
les conséquences écologiques pour les
populations concernées sont incalcula-
bles ».

Ni plus ni moins !
Lorsque l'association réaffirme

que les travaux ont été exécutés
dans l'illégalité , elle n'a pas l'air de
tenir compte que Téléverbier SA
était en possession de toutes les au-
torisations légales. Il serait « incon-
venant » de revenir sur ce chapitre.

Que va-t-il se passer ?
On serait tenté d'écrire : rien ! En effe t ,

les travaux prévus pour la phase 1976 sont
déjà longtemps achevés. Depuis , la nei ge est
venue , et comme le déclarait M' Tissières,
hier , les travaux ne pourront reprendre
avant juin  1977. Entre-temps , bien sûr , une
nouvelle procédure va s'engager. D'ores et
déjà , M. Aeschbachcr a déclaré hier soir sur

les ondes de la Radio romande que - le
Conseil d'Etat valaisan maintiendra certai-
nement sa position , et que nous recommen-
cerons alors à recourir dans la légalité au-
près des instances fédérales. Le comité de
sauvegarde de la région de la Croi.x-de-
Cœur axera cette fois son action sur le
respect du plan d'aménagement de la com-
mune de Riddes , approuvé en 1973 ».

En Valais , dans le bassin marti gnerain et
entremontant , on espère que cette fois l' au-
torité cantonale , plus précisément la Com-
mission cantonale des constructions va se
saisir très rap idement du dossier et va cette
fois fa i re savoir de manière claire et précise
sa position. Car, finalement , force est d'ad-
mettre que Téléverbier , nanti de toutes les
autorisations fédérales et cantonales néces-
saires, fait aujourd 'hui les frais de ce
malentendu procédurier.

P.-S. - Nous venons d'apprendre
qu 'est en train de se créer un «Comité
valaisan pour la sauvegarde du Vieux-
Carouge et des intérêts écologiques de
la ville de Genève ». Pourquoi pas ?...



Fribourg : élection
des préfets par le peuple

UNE POLITISATION INUTILE?
FRIBOURG . - Jusqu'à maintenant, les
préfets des sept districts fribourgeois
étaient élus par le Conseil d'Etat , selon le
même système que celui appliqué en
Valais.

Mais pendant la dernière législature, le
parti radical a réussi à faire accepter au
peuple fribourgeois une initiative,
tendant à faire élire les préfets par le peu-
ple, les cercles électoraux étant identi-
ques aux districts.

On peut certes se demander quelles
sont les raisons qui ont incité les radicaux
à lancer cette initiative , d'autant plus
qu'ils ne présentent finalement aucun
candidat à une fonction de préfet , ce qui
est pour le moins étonnant.

Après leur initiative , qui va politiser ce
débat, les radicaux renoncent ; c'est
encore un de ces paradoxes auxquels le
parti radical a habitué ses électeurs, et
aussi tout le canton. Ce n'est pas la preuve
d'une planification politique suivie, de la
part de ce parti.

Dans le canton de Fribourg, la fonction
de préfet est liée à des compétences bien
plus importantes que celles qui sont
l'apanage des préfets valaisans. Outre le
rôle de représentation du Conseil d'Etat ,
Us ont toute une série de tâches adminis-
tratives.

On peut bien estimer que leur élection
par le peuple les plonge dans des compé-
titions politiques, et que cela n'est pas par
définition favorable à l'exercice de leur
mandat, au service de toute la population
de leur district.

Dans quatre districts, l'élection sera
tacite, un seul candidat ayant été présen-
té, soit le préfet sortant.

En Gruyère, M. Robert Menoud, PDC,
préfet depuis 1963, est opposé à M. Ber-
nard Verdon, candidat socialiste.

Dans le district de la Broyé, M. Georges
Guisolan, PDC, préfet en charge, se voit
opposer un candidat socialiste, M. Michel
Borgognon.

Pour ces deux préfectures , le résultat
du scrutin ne semble faire aucun doute,
les candidats du PDC devant aisément
l'emporter.

Par contre dans le district de la Sarine
(chef-lieu Fribourg), la situation est diffé-
rente. Le préfet , M. Laurent Butty, ayant
démissionné, la lutte semble ouverte,
dans une certaine mesure. Le PDC pré-
sente une très bonne candidature, en la
personne de M'Hubert Lauper, syndic de
Belfaux et haut-fonctionnaire au
Département de justice. Mais les socia-
listes ont choisi M. Félicien Morel , ancien
professeur, devenu syndicaliste, élu au
Conseil national lors des dernières élec-
tions fédérales, au détriment des
radicaux, et qui est une des têtes du parti
socialiste fribourgeois. On peut cepen-
dant penser que pour être élu, M. Morel
devrait recueillir de nombreuses voix
d'appoint des autres partis, mais que les
radica«x ne lui accorderont guère ce sou-
tien, étant donné le ton extrêmement dur
que le parti socialiste a adopté à leur
égard, tout au long de cette campagne
électorale. G.Z.

Grand Conseil fribourgeois

Le budget sous la loupe

M. Pierre Ruff ieux a été élu président du
Tribunal cantonal pour 1977 avec 103 voix

FRIBOURG. - Le Grand Conseil fribour-
geois a procédé hier matin à l'examen des
budgets du Département des travaux pu-
blics , de celui de l'instruction publi que et de
celui de la santé publi que et des affa i res
sociales ainsi que des institutions qui y sont
rattachées . Des députés représentant les

districts du sud du canton , particulièremenl
la Gruyère et la Veveyse, ont demandé que
l'on développe rapidement les dernières
classes du collège de Bulle et ils demandenl
à cet effet une augmentation de la subven-
tion pour 1977.

En outre , le Grand Conseil a procédé à
l'élection du président du Tribunal canto-
nal , du chancelier d'Etat et d'un juge sup-
pléant pour le Tribunal cantonal.

sur 103 bulletins valables. Le chancelier
d'Etat Georges Clerc a été réélu à sa fonc-
tion par 109 voix sur 110 bulletins valables.
Quant à M.Pierre Nordmann ,avocat , il a
été élu juge suppléant auprès du Tribunal
cantonal par 76 voix sur 85 bulletins vala-
bles.

• LAUSANNE.- Le plus clair de la séance
d'hier matin, au Grand Conseil vaudois, a
été constitué par le débat sur le rapport du
Conseil d'Etat au sujet de l'état des travaux
et des intentions gouvernementales dans
la réforme de l'école vaudoisc. Après une
bonne vingtaine d'interventions, l'assem-
blée a pris acte du rapport. Le gouverne-
ment préconise un temps d'arrêt au moins
jusqu'en 1980.

Permis de conduire... de sécurité
BERNE. - Les permis de conduire suisses falsifiés sont devenus un article de
commerce très recherché. Ils sont fabri qués soit au moyen de permis en blanc volés, I
soit entièrement confectionnés et munis du timbre officiel. L'Association des chefs de
service cantonaux des automobiles a donc décidé d'utiliser dorénavant pour la
confection des permis de conduire du papier de sécurité afin d'éliminer dans une
grande mesure la possibilité de falsification.

Selon les indications du Département fédéral de justice et police, les offices
cantonaux des automobiles pourront distribuer dès le 1" janvier 1977 les nouveaux
permis de conduire et permis d'élève conducteur. Les anciens permis devraient tous
être remplacés jusqu'en 1987. Il est possible que cet échange se fasse déjà en cinq
ans, car les offices des automobiles utilisent de plus en plus des ordinateurs.
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Echecs : 22e Olympiade à Haïfa

De l'or pour les USA
HAIFA. - Dans la ronde, la plus drama-
ti que de l'histoire de ces champ ionnats , les
Hollandais ont dû finalement laisser la pre-
mière p lace aux Américains , alors que tous
les espoirs leur étaient permis. A 19 h. 55
(heure israélienne), la partie entre le Hol-
landais Kuji pers et le Finlandais Sara abou-
tissait à un match nul. et cela après plus de
quinze heures de jeu.

La tendance récessive
s'affaiblit

dans le secteur
de la construction

En 1975. on a constniit en suisse pour
20,246 milliards de francs, ce qui correspond
à 18,7% de moins qu 'en 1974. Au cours de
cette même année, les projets de construc-
tions ont passé de 27.795 milliards de francs
à 22„531 milliards de francs, diminuant
ainsi de 18,9 °o. Il en résulte que l 'indicateur
que constitue « la valeur des projets de
construction rapportée à l'activité effec-
tivement déployée par ce secteur l'année
précédente » est tombé en 1975 au-dessous
de 100 % pour s 'arrêter à 90,5 °'o. Pour
l'année en cours, on s 'attend à voir monter
à nouveau cet indicateur aux environs de
100 % et cela en raison d'une diminutio n
moins marquée des projets de construction
en 1976 (-10.3 %). Ainsi la tendance
récessive s 'est affaiblie ; on est cependant
encore loin des valeurs des années précé-
dentes. Selon les milieux de la construction.
cette branche est en situation d'équilibre
lorsque le rapport mentionné ci-dessus s 'ins-
crit à 115% environ.(SDES)

Ainsi , les Hollandais devaient renoncer à
la première place, et cela avec la différence
minimale d' un demi point. Si Kuji pers avait
gagné sa partie , la médaille d'or aurait été
attribuée aux Hollandais , à égalité de points
avec les USA , mais présentant 'un meilleur
résultat global par équi pes, puisqu 'ils
n 'avaient perdu aucune rencontre .

Les Américains ont donc remporté la mé-
daille d'or, qu 'ils avaient obtenue pour la
dernière fois à Stockholm en 1957.

Les équi pes de l'Est s'étaient abstenues,
et on peut le regretter. Mais cette absence a
certainement rendu ces jou tes plus ouvertes,
et plus passionnantes.

LES PARTIES PRINCIPALES
DE LA DERNIERE RONDE

USA - Pays de Galles 5.5 - 1 .5 : Finlande
- Hollande 1-5 : Angleterre - Autriche '2 ,5 -
1.5 : Canada - Argentine 2-2 : Australie -
RFA 1.5 - 2.5 : Israël - Paraguay 2.5 - 1.5 :
Suisse - France 5.5 - 0.5 : Colombie - Hon-
dura s 5-1 : Venezuela - Norvège 1.5 - 2.5.
etc.

Le classement final
USA 57 points : Hollande 56.5 : Angle-

terre 55.5 : Argentine 55 ; RFA 51 : Israël
29.5 : Suisse 29 ; Canada , Colombie 28 :
Chili.  Italie. Finlande. Norvège. Autriche.
Paraguay. Suède . Pays de Galles, Australie
27,5 ; Islande. Nouvelle-Zélande , Phili p-
pines 27 . etc.

Ce sont les Antilles néerlandaises qui se
sont classées au dernier rang, avec 7.5 pts.

JEANMAIRE ET SON EPOUSE SERONT
dW

DE DIVISIONJUGES PAR UN TRIBUNAL
BERNE. - Le brigadier Jeanmaire et son épouse, qui sont accusés d'espionnage,
seront vraisemblablement jugés par un tribunal militaire ordinaire, c'est-à-dire
par un tribunal de division. C'est là l'un des éléments de cette affaire qui ont été
rendus publics hier matin à Berne à l'issue de la séance hebdomadaire du Conseil
fédéral , séance largement consacrée au cas Jeanmaire.

Au cours de cette séance, M. Rudolf
Gnaegi , président de la Confédération , a
fourni au Conseil fédéral les i nformations
touchant les problèmes juridiques que la
poursuite de la procédure pose au Départe-
ment militaire fédéral , et notamment le fait
qu 'étant donné que le brigadier Jeanmaire
n'était pas chef d'arme au sens de l'organi-
sation militaire , les conditions pour insti-
tuer, pour la première fois , un tribunal
militaire extraordinaire n 'étaient pas rem-
plies. Quant à savoir quel tribunal de divi-
sion devra juger cette affaire , la question
sera tranchée par l' administration militaire.
Cependant on peut d'ores et déjà , vu l'ori-
gine et le domicile du brigadier Jeanmaire ,
considérer que ce sera le tribunal d' une
division romande. Au Département mili-
taire fédéral , on cite le tribunal de la divi-
sion 2, celui de la division 1 ne pouvant
entrer en considération , Jeanmaire y ayant
été durant des années juge extraordinaire.

L'enquête de police
est terminée

De son côté , le chef du Département
fédéral de justice et police, M. Kurt Furgler ,
a renseigné le Conseil fédéra l sur la con-
clusion de l'enquête de police judiciaire
menée par le Ministère public de la Confé-
dération contre le brigadier Jeanmaire et
son épouse. II s'est confirmé que l'essentiel
des actes de trahison de M. Jeanmaire res-
sort du domaine militaire , le principal élé-
ment étant la violation de secrets militaires.
A cela s'ajoute la corruption passive. Ce-
pendant on reproche au brigadier d'avoir
prati qué également un service de renseigne-
ments politiques et militaires , infraction qui
est justiciable de la juridiction civile fédé-
rale. Mais comme la plupart des infractions
sont soumises à la juridiction militaire , le
Conseil fédéral a derpandé à cette juridic -
tion de juger la cause. M"" jeanmaire sera
jugée par le même tribunal , car on lui
reproche d'avoir partici pé aux actions
délictueuses de son époux.

Jeanmaire a déjà un avocat
Durant le déroulement de l'enquête , le

brigadier Jeanmaire a eu la possibilité de
prendre contact avec un avocat de son
choix. Il a pu le rencontrer et discuter avec
lui. On ne sait pas encore si c'est cet avocat
qui assumera la défense du brigadier au
cours du procès , qui devrait se dérouler
dans quel ques mois.

Les cadeaux reçus
En échange des rensei gnements qu 'il a

fournis , le brigadier Jeanmaire et son
épouse ont reçu des cadeaux de leurs con-
tacts soviéti ques : un téléviseur , des bijoux
de valeur et d'autres cadeaux. Le bri gadier
et son épouse ont-ils également reçu de
grosses sommes d'argent ? Le Ministère
public fédéral ne peut pas encore répondre.

On ne sait pas encore tout
Si l'enquête de police est maintenant ter-

minée , le chapitre des suites judiciaires va
maintenant s'ouvrir au Département mili-

taire fédéral. On ne peut donc pas encore
tout dire. D'ailleurs on ne sait pas encore
tout. Même chose quant à la nature des ren-
seignements -qu 'a divulgués le brigadier,
même si l'on connaît les domaines - pro-
tection aérienne , mobilisation de guerre
notamment - sur lesquels il a donné des
renseignements.

Pourquoi a-t-il trahi ?
Dans de tels cas, il est toujours difficile

de discerner les motifs. Pour le procureur
de la Confédération , M. Rudolf Gerber , on
peut considérer qu 'une certaine « frustra-
tion » , une certaine « déception » profes-
sionnelle a motivé M. Jeanmaire. On sait
que la carrière du brigadier a été relative-

ment « lente » et que, depuis 1969, il était
certes chef , mais chef des troupes de pro-
tection aérienne, un poste que beaucoup de
militaires considèrent comme « une voie de
garage ».

Pour le procureur de la Confédération ,
on ne peut pas se prononcer catégorique-
ment , car ii ne faut pas oublier le phéno-
mène « d'engrenage ». Lorsque l'on com-
mence à donner des renseignements , on ne
peut plus s'arrêter et d'autre part on remar-
que la plupart du temps le danger trop tard .

Jeanmaire n'est pas libéré
du service

Le Conseil fédéral a d'autre part décidé
de ne pas donner suite à la requête du bri-
gadier Jeanmaire d'être libéré du service.
D'abord , dit le Conseil fédéral , cette requête
n'était pas formellement correcte , et puis
surtout elle ne peut être prise en considé-
ration , car la procédure d'enquête judiciaire
avait déjà été entreprise.

Compensation des dégâts dus à l'agriculture
Un autre objet particulièrement impor-

tant de la séance du Conseil fédéral d'hier
a été constitué par les mesures prises en
vue de lutter contre les dégâts causés par
la sécheresse dans l' agriculture. C'est ainsi
que le gouvernement central a décidé d' une
ordonnance concernant des mesures pro-
pres à atténuer la grave pénurie de fourrage
due à la sécheresse de cette année. Simul-
tanément , il a mis au point à l ' intention des
Chambres fédérales un projet pour venir en
aide aux exploitations sinistrées situées en
dehors des régions de montagne. Ce projet

devrait d'ailleurs être examiné par les deux
conseils au cours de la prochaine session de
décembre.

Il est prévu que l'aide directe ne s'adres-
sera qu 'aux exploitations pouvant faire état
de déficits d'au moins 25 °b de leurs récoltes
de fourrages grossiers (montagne) ou de
leur production végétale (reste du pays).
Il y aura en outre deux catégories selon
l' ampleur des dommages subis : la première
pour les déficits entre 25 et 49 "o, la seconde
pour ceux à partir de 50 "o.

Quant au coût total de l'opération , il
devrait s'élever à environ 62 millions de
francs, y compris la partici pation des can-
tons , soit 7 millions pour ces derniers et
55 pour la Confédération. La part de l 'Etat
central se répartirait  environ en 5 millions
pour les zones de montagne , 10 millions
pour les autres régions, 51 millions à titre
de partici pation aux frais de stockage de
viande (en raison des abattages supplémen-
taires qui se sont imposés pour les bovins)
et 9 millions pour soutenir le placement de
bestiaux d'élevage et de rente.

Acquisition d'immeubles par des étrangers
UNE ORDONNANCE FÉDÉRALE TRÈS OBSCURE

• BERNE. - Le congrès ordinaire de la

BERNE. - Le Conseil fédéral a édicté une
ordonnance sur l'acquisition d'immeubles
dans des lieux à vocation touristi que par
des personnes domiciliées à l'étranger. Cette
ordonnance remplace l'arrêté du Conseil
fédéral des 21 décembre 1975 et 11 juillet
1975 dont le titre était identique. Elle
entre ra en vigueur le 1" janvier prochain et
aura effet jusqu 'à la f in de l' an prochain ,
date à laquelle la durée ^ de validité de
l'arrêté fédéral des 25 mars 1961 et 21 mars
1975 sur l' acquisition d'immeubles par des
personnes domiciliées à l'étranger exp irera
également. Un projet du Conseil fédéral
relatif à la prorogation de cet arrêté est
d'ailleurs actuellement en pré paration.

L'ordonnance se caractérise par plusieurs
innovations. La proportion considérable de
la pro priété foncière en mains étrang ères
dans les lieux à vocation touristi que est
déterminée non pas exclusivement sur la
base du nombre des autorisations accordées
depuis 1961, mais aussi en fonction du

nombre d'habitants et de nuitées. Une
garantie minimale est toutefois accordée
aux petites localités à vocation touristique.

D'autre part , la vente de résidences
secondaires n 'est plus soumise à une limi-
tation quantitative lorsque ces résidences
sont exp loitées comme unités hôtelières et
que , par ailleurs , le projet remp lit certaines
conditions déterminées . Celles-ci touchent
essentiellement à la preuve d' un intérêt
pour l'économie publi que et d' un finance-
ment global assuré à court et à long terme.

Un record d'hermétisme
A réception de ce communiqué, un

chef-d'œuvre de la prudence bernoise
qui va si loin que personne ne com-
prend ce charabia administratif , nous
avons pris divers contacts avec les ins-
tances compétentes de notre canton.

Personne n'est au courant des dispo
sitions sibyllines de cette ordonnance
Il convient donc d'attendre un corn
plément d'information.

G. Z.

Fédération suisse des travailleurs de la
métallurgie et de l'horlogerie (FTMH), qui
réunit quelque 550 délégués et une centaine
d'hôtes de Suisse et de l'étranger , s'est
ouvert hier à Berne. D'ici à samedi , les
participants devront réélire leurs organes ,
et notamment le président de la fédération ,
approuver les rapports d'activité des années
1970 à 1975 et traiter de plus de 120 propo-
sitions de sections ayant trait aux femmes
au travail , aux assurances-maladie et de
chômage, aux quarante heures, à la paix du
travail , au deuxième pilier et aux congés
culturels notamment.

L'ENGRENAGE
C'est donc au niveau d'un tribunal de

division que T« affaire Jeanmaire » sera
jugée.

Jusqu 'ici seul l'ancien brigadier Louis
Jeanmaire, naguère chef d'arme de
la protection aérienne, était inculpé, em-
prisonné.

Or, voilà que son épouse, Marie-
Louise Jeanmaire, née en URSS , sera
appelée à comparaître devant la justice
militaire puisqu 'il est prouvé qu 'elle
aussi a été mêlée aux actes de son mari.

Ce n 'est plus un homme mais un
couple qui fut  « enrôlé » dans les ser-
vices du KGB, représentés à Berne par
Safranov et consorts, attachés à l'ambas-
sade soviétique. Ces « diplomates » ont
dû faire leurs valises, quitter la Suisse.
Ils seront mutés vraisemblablement en
d'autres régions du globe où ils recrute-
ront d'autres « agents » par le moyen de
la corruption el du chantage.

M. et M"" Jeanmaire font  figure de
traîtres et d'espions ; les naïfs - encore
nombreux dans notre pays - pensent que
Tex-brigadier et sa femme sont les vic-
times d' un coup fourré, monté par des
officiers suisses jalou x ou des fonction-
naires en mal d'espions.
officiers suisses jaloux ou des fonction-
naires en mal d'espions.

Rien de cela, mais il est admis que
jeanmaire n 'est pas ce gen re d' esp ion
qui trahit par idéologie. Ni lui, ni sa
femme, serait-on tenté d'affirmer si des
informations p lus précises avaient été
rendues publiques. Les motivations ?
Frustration ou déception profession-
nelle ? On peut y croire ou en douter. Je
pense plutôt à la g loriole, au besoin
d'argent ou au goût de l'argent, mais
surtout et avant tout au mot de trop
lâché en pleine euphorie lors d'un cock -
tail à l'ambassade soviétique, à Berne,
où le couple était cordia lement reçu. Ce
mot - aussitôt enregistré au moyen de
microphones camouflés - peut avoir été
à l'origine de discussions p lus poussées
sous l'effet de la vodka.

C'est l'engrenage lent , où l'homme et
la femme sont pris peu à peu , dans une
toile d'araignée, coincés dans la machi-

nerie de l'espionnage dont on ne sort
plus sinon broyé.

Il semble que le couple ait été mis
dans une situation inextricable en
acceptant les cadeaux après en avoir
déjà trop dit. Et les mâchoires du KGB
se sont refermées surtout sur l'ancien
brigadier qui avait accès aux secrets de
l'armée de telle sorte qu 'il devait ou ser-
vir ou connaître l 'infamie.

Il a servi le KGB et il connaît l 'infa-
mie, ce qui devait arriver tôt ou tard ,
malgré que ses « employeurs » se soient
appliqués à le couvrir.

Mais le service secret allemand - un
important relais du KGB existe à Bonn -
a « levé le lièvre » dans le terrier soviéti-
que creusé à travers l'Allemagne de
l'Ouest. Et c 'est ainsi que le service de
sécurité helvétique a appris que Louis
Jeanmaire travaillait pour le compte du
KGB qui flattait sa vanité et favorisait
ses faiblesses pour l'alcool et l'apparat ,
le panache et la gaudriole.

L'enquête, en Suisse, fu t  longue et dif-
ficile , délicate en raison de la forte per-
sonnalité de Jeanmaire. Il fallait déter-
miner qui opérait encore dans le sillage
de l'espion, recouper des renseigné- '
ments, les confronter, les analyser. Dans
ce cas, le contre-espionnage ne pouvait
pas commettre une erreur en précip itant
le mouvement. Il lui fallait connaître les
tenants et les aboutissants. C'est chose
faite.

L 'enquête est close. Le cas est grave :
il comporte la violation des secrets mili-
taires, la corruption passive, la pratique
d'un service de renseignements dans l'in-
térêt de l'étranger et au préjudice de la
Suisse.

C'est donc la réclusion qui attend
l'ancien brigadier et une peine de prison
très certainement pour M"" Jeanmaire,
qui sera f ixée selon la part qu 'elle aura
prise à la transmission des documents en
mains des gens de l 'ambassade soviéti-
que ; entendez bien les hommes du
KGB.

f -g- g-



r- - - - - - -_--

Une grand-mere i
de 28 ans

J MADRID (ATS / A FP). - La p lus '
I jeune grand-mère espagnole est |
I âgée de vingt-huit ans. M"" Maria |
a Del Rosario a eu son premier en- „
* fant  à l 'âge de dix-sept ans, une i
| fille nommée Hortensia. Celle-ci, |
¦ à onze ans, vient d'avoir à son n
jj tour un bébé. << Ma fille est encore '
I un bébé », se p laît à déclarer la I
I jeune grand-mère, for te  de l'expé- j
n rience de son nouveau rôle.

Angola: encore
une armée cubaine
WASHINGTON (ATS/AFP). - Selon
de récentes estimations américaines, les
effectifs cubains en Angola s'élèvent
toujours entre treize mille et quinze
mille hommes, neuf mois après la fin de
la guerre civile dans cette ancienne colo-
nie portugaise.

Mentionnant ces chiffres hier, le
porte-parole du Département d'Etat a
ajouté qu'il « ne serait pas surpris » que
les troupes cubaines soient engagées
dans les combats qui paraissent redou-
bler de violence en Angola.

• CHIOGGIA (Venise) (ATS/AFP). - Une
trentaine de personnes ont été hosp italisées
à Corn e et à Livourne pour troubles du sys-
tème nerveux après avoir consommé des
moules importées d'Espagne.

LES « CASQUES VERTS
ONT « PRIS » BEYROUTH
BEYROUTH (ATS/AFP). - En quatre heures, hier matin, deux brigades blindées syriennes
placées sous le commandement du président Elias Sarkis du Liban, ont dévalé les collines
dominant la région de Beyrouth , franchissant les lignes de front tracées par dix-neuf mois de
guerre, et atteignant sans encombre le littoral.

Les « casques verts » syriens pénétrant
aussi bien dans les régions contrôlées par
les forces conservatrices que dans celles
tenues par les miliciens progressistes ,
avaient pénétré , hier en début d' après-midi ,
sur tous les princi paux axes de la région
sud-est. est , nord-es t et nord de Beyrouth.
Sans toutefois entre r dans la ville de Bey-
routh , les « casques verts » sont en position
tout autour de la capitale avec une force
estimée à au moins deux mille hommes et
cent à cent cinquante chars.

Il restait encore , en début d' après-midi , à
la colonne avançant , en zone progressiste ,
au sud de la cap itale, a atteindre les mines

et les nombreux obstacles placés au cours
des mois sur cette voie, ce qui freinai t
l' avance des blindés.

L'opération , longtemps remise et soi-
gneusement préparée , s'est déroulée en
¦ coup de poing ». C'est au même moment
que les chars se sont ébranlés vers l'ouest
sur tous les axes de pénétration.

L'action psycholog i que avait également
été revue, avec la distribution de tracts
exp li quant « la mission » pacificatrice des
forces syriennes , ou appelant à « coopérer
avec la forc e arabe de dissuasion » . Sur les
chars des banderoles sur lesquelles les
mêmes slogans avaient été inscrits , étaient
accrochées.

• GRENOBLE (ATS/AFP) . - L une des
équipes de sauveteurs engagées dans le
gouffre français de Chorange (Isère) pour
retrouver trois spéléologues disparus et
composée de quatre hommes, est actuelle-
ment bloquée dans un boyau par la sou-
daine montée des eaux souterraines, ap-
prend-on hier soir à Grenoble.

• ROME (ATS. AFP). - M. Giulio An-
dreotti , président du conseil , a annoncé hier
soir aux Italiens un nouveau tour 'de vis
pour lutter contre l ' inflation.  Parmi les nou-
velles mesures annoncées hier , M. Andreotti
compte extraire de la poche des Italiens
deux mille miliards de lires supp lémen-
taires. Ajoutés aux trois mil le  mi l l ia rds  déjà
récupérés depuis octobre , cela donnera les
cinq mille mill iards (environ 15 mil l iards  de
francs suisses) dont le gouvernement estime
avoir besoin d' une part pour freiner l ' infla-
tion et d'autre part pour relancer certains
investissements.

• BESANÇON (ATS/AFP). - La succursale
Peugeot de Besançon, en grève depuis cinq
semaines et occupée par une partie du
personnel , a été évacuée mardi matin par
les forces de l'ordre.

L'évacuation , qui avait été obtenue par la
direction à la suite d'un jugement en référé
s'est déroulée sans incident.

PARIS (ATS/AFP). - M"" Françoise Claustre est détenue par le Frolinat (Front de libération
nationale du Tchad), elle est en bonne santé et après enquête , elle sera vraisemblablement
rendue aux siens, a affirmé vendredi au correspondant de l'AFP à Al ger le porte-parole du
mouvement.

Ainsi se confirme el se renforce l' espoir
qu 'a fait naître pour la libération de l' ethno-
logue française , détenue depuis le 21 avril
1974 par les rebelles toubous du Tibesti, le
ralliement annoncé mardi à Al ger des
troupes d'Hissene Habré au Frolinat.

En aff i rmant  mardi dans son communi-
qué le ralliement à sa cause des troupes
d'Hissene Habré , le Frolinat indi quait  en
même temps qu 'il contrôlait la région du
Borkou-Ennedi-Tibesti . parties septentrio-
nales du Tchad , où Françoise Claustre et
son mari sont retenus prisonniers. Dès lors ,
les deux otages d'Hissene Habré - celui-ci
ayant été déclaré « hors-la-loi » par le Fro-
linat - passaient sous son contrôle et leur
cas peut être assimilé à celui du pasteur

Paul Horala. retenu en 1975 pendant six
mois prisonnier du Frolinat puis libéré
après enquête sur ses activités au Tchad.

C'est ce qu 'a implicitement indi qué le
porte-parole du Frolinat. qui a précisé , lors
d'une déclaration à une station de radio ,
qu 'il est possible d' espérer que Françoise
Claustre ¦< sera libérée bien avant Noël » ,

UN MÉDIATEUR ?
ALGER (ATS Reuter). - A propos du cours
nouveau qu 'ont pris les événements dans
l' affaire Claustre, on fait état à Al ger , de
source di plomati que afr icaine , de conversa-
tions ayant eu lieu entre le princi pal lieute-
nant d'Hissene Habré , Gounouky. et l' am-
bassade de France à Tri poli.

En effet , Gounouky, fils du chef religieux
et temporel des Toubous , aurait fait plu-
sieurs dé placements en Libye et il se serait
entretenu de l' affaire avec les autorités de
ce pays. Il n 'est pas exclu qu 'il ait eu des
contacts avec l'ambassade de Fiance à
Tri poli.

On avance que c'est au cours d' une de
ces conversations en Libye , en ju in  dernier ,
que Gounouk y aurait été •< retenu » par les
autorités lib yennes et relâché en échange de
prisonniers libyens fa it par les rebelles
toubous au cours d' un accrochage entre ces
derniers et' des soldats de la garnison
lib yenne qui occupe l' oasis tchadienne
d'Aouzou.

Si Gounouky et ses Toubous se sont ral-
liés au Frolinat , la situation se clarifie , mais
la question demeure de savoir qui aura la
possibilité de faire libére r M"" Claustre , ou
dans quelles conditions.

L'effroyable duplicité soviétique
GENEVE. - Dans notre édition d'hier
mercredi 10 novembre , nous avons
parlé du terrible drame de Vladimir
Balakhonov , membre soviétique du se-
crétariat de l'Organisation mondiale de
la météorologie à Genève , de 1969 à
1972.

A Genève, il vivait en bonne harmo-
nie avec ses collègues de tous les pays
du monde. Les Soviéti ques ont rap ide-
ment pris ombrage du fait que Bala-
khonov , par ailleurs un spécialiste de
premier ordre , avait de bonnes rela-
tions avec les autres savants de
POMM. Très rapidement , par des pres-
sions exercées par les fonctionnaires
politi ques de l'URSS , la famil le  devait
rentrer en Russie.

Le chantage odieux habituel conti-
nuait , allant jus qu 'à indi quer à Bala -
khonov que sa mère était décédée. U
rentrait alors à Moscou , pour constater
que sa mère était en bonne santé , et...
pour être incarcéré en janvier 1973.

C'était ensuite l'atroce cinéma
inventé par le KGB , depuis les « exper-
tises » psychiatri ques , jusqu 'au juge-
ment porté par le tribunal de Moscou ,
le condamnant à 12 ans de détention ,
pour < trahison » . Evidemment , il y
avait « trahison » puisqu 'en 1972 il
avait demandé l'asile politi que en
Suisse. Puis , devant les promesses so-
viétiques , et pensant pouvoir éviter le

pire à sa femme et à sa petite fille âgée
de quatre ans , il était rentré au
« pays » .

Le « Goulag »
Depuis Balakho Balakhonov fait

partie des innombrables détenus , con-
damnés à souffrir les pires sévices dans
les camps de concentration du grand
paradis soviéti que.

Une lettre de lui parvenait cepen-
dant récemment à ses anciens collè-
gues de l'OMM à Genève. Elle provo-
quait une réaction humaine spontanée
absolument naturelle. Un comité de
défense était créé , qui organisait mardi
une conférence de presse, rendant
publique la lettre de Balakhonov , dont
nous donnons une partie ci-après :

A l'heure actuelle , je me trouve dans
un camp de concentration de l'Oural
pour les prisonniers politiques
d'URSS, qui portent le nom officiel de
« criminels d'Etat particulièrement
dangereux ». Il se trouve à l'emplace-
ment traditionnel des camps politiques
de Staline, perdu dans une forêt , der-
rière de multiples rangées de barbelés ,
de hautes clôtures où s'enchevêtre un
système de signalisation électroni que,
et gardé par des chiens spécialement
dressés et des mitrailleuses dans les
miradors. C'est encore un autre aspect
de la réalité soviéti que que j'appris à
connaître. Ma vie de tous les jours se
compose non seulement de souffran-
ces physiques et morales, du sadisme
avec lequel l'administration du camp
foule quotidiennement aux pieds les
lois et avilit la dignité humaine, mais
encore des aboiements des chiens de
garde, du crépitement des décharges
de mitraillettes sur le champ de tir voi-
sin, et du hululement lugubre des si-
gnaux sonores. Les détails concernant
la vie dans les camps de prisonniers

politiques en URSS vous sont bien
connus d'après les journaux.

Je dois avouer une chose : j'ai été un
mauvais citoyen qui, tout en connais-
sant maints aspects de l'état de choses
dans son pays, n'a pas eu le courage de
protester activement ; toutefois , je ne
m'imaginais pas jusqu'où allait l'arbi-
traire et le mépris des lois avant d'y
avoir eu affaire moi-même directe-
ment.

Mes camarades sont des écrivains
renommés, des enseignants, poètes,
médecins, ingénieurs, savants, étu-
diants, ouvriers, paysans, jetés dans le
camp pour de longues années , pour
avoir pris connaissance d'informations
que vous lisez tous les jours dans les
journaux que vous parcourez le matin
en buvant votre café. Pour avoir publié
leurs poèmes à l'étranger sans en avoir
reçu l'autorisation officielle des auto-
rités, pour avoir exprimé tout haut des
critiques qui sont des évidences pour
quiconque, pour avoir défendu leur
culture nationale et leur langue mater-
nelle, il y a ici des Ukrainiens, des
Lithuaniens, des Russes, des juifs , des
Arméniens, des Lettons , des représen-
tants de nombreuses nationalités.

Depuis quelques années , de nom-
breux drames de ce genre , résultats de
l' effroyable conception que les com-
munistes soviéti ques ont du respect
élémentaire de la vie et de la person-
nalité humaine , ont fini par être con-
nus , malgré tous les barrages , toutes
les censures.

La Déclaration universelle des
droits de l'homme , dont les Soviéti ques
se prétendent les meilleurs disci ples ,
en osant accuser les autres nations de
ne pas observer ces princi pes, c'est
chaque jour , c'est à chaque instant
qu 'ils la bafouent. Lors de la sinistre
farce de la conférence d'Helsinki en-

core, l'ours moscovite présentait patte
de velours , mine vertueuse et blanche
hermine. Et finalement , pour un cas
qui filtre à l'extérieur , ce sont des
milliers de tragédies qui se produisent
derrière le rideau de fer , dont jamais
nous ne saurons rien.

On en est même en URSS à cacher
les désastres atomi ques , les exp é-
riences spatiales manquées , les acci-
dents d'avion. Les diri geants soviéti-
ques ne se rendent nullement compte
du fait que pour les gens qui veulent
bien ouvrir les yeux et les oreilles ,
l'image de marque du régime totali-
taire n 'est plus qu 'un écusson terrible-
ment lézardé.

Et le plus terrible , c'est qu 'en Occi-
dent , toutes les preuves de la formi-
dable machination soviéti que , tous les
exemp les, comme celui évoqué aujour-
d'hui , ne réussiront nullement à faire
sortir les gens de leur torpeur. 11 faut
dire que l'intoxication est organisée de
manière souveraine. Pour les intellec-
tuels plus spécialement , la mode est au
gauchisme , la suprême élégance est de
démolir les structures. Jusqu 'au

< grand soir » , où les écailles vont tom-
ber des yeux !

G. Z.

Japon: 50 ans de règne
Avec la haine en marge...
TOKIO (ATS/Reuter). - A l' occasion de ses
cinquante années de règne , l' empereur Hiro
Hito a assisté hier au Budokan (salle des
arts martiaux) de Tokio à une cérémonie
qui a été boycottée par la p lupart des hom-
mes politi ques de l'opposition , parmi les-
quels les socialistes et les communistes.

La police , qui avait été mise en état
d'alerte pour ce jubilé afin de prévenir
d'éventuelles violences de la part de mani-
festants, a appréhendé à Tokio vingt-deux
militants de gauche et à Fukuokà, dans le
sud du pays, dix manifestants de droite et
un de gauche.

Lors de la cérémonie, qui a duré une cin-
quantaine de minutes , l' empereur a déclaré
qu ' il  était toujours remp li de tristesse à la
pensée des innombrable s victimes de la
dernière guerre et des cicatrices que cette
guerre a laissées.

Bien qu 'il soit tenu en haute estime par
une grande partie de ses sujets, Hiro Hito
n'est pas exempt de criti ques et beaucoup
ont condamné les célébrations du jubilé en
raison des vingt première s années fort con-
troversées de son règne qui ont conduit à la
défaite japonaise de 1945.

Au nombre des 7500 personnes présentes
au Budokan , fi gurait l'ambassadeur de
Chine. M. Cheh Chu.

Notre photo : l 'empereur et l 'imp ératrice
pendant la cérémonie d 'hier.

Pour la Conférence de Genève et la paix...
L'EavDte relance Israël !
LE CAIRE (ATS/AFP). - Le président égyptien Anouar el Sadate a demandé hier que tous les
Etats-parties au confli t du Proche-Orient se réunissent à Genève « pour mettre fin , pour la
première fois depuis 28 ans, à l'état de guerre, sous forme officielle et devant le monde entier ».

Le chef de l 'Etat  égyptien , qui a rencontré
mardi une délégation de parlementaires amé-

ricains qui font actuellement une tournée des
pays du Moyen-Orient , a ajouté qu 'il n 'y
avait de sa part •< aucune entrave à l'établis-
sement d' une paix permanente ». ¦< Tout ce
que je demande , a-t-il dit , c'est qu 'Israël se
retire des territoires arabes occup és en ju in
1967 » .

M. Anouar el Sadate , évoquant d' autre
part les garanties internationales destinées à
assure r à l 'Etat hébreu des frontières « sûres
et reconnues » s'est déclaré prêt •< à accepter
toute garantie qui serait accordée à Israël ¦> ,
dans la mesure où cette garantie est réci pro-
que. < )e n'accepterais jamais , a-t-il  souli gné ,
de voir Israël parler de frontières sûres dans
le but d'une expansion territoriale ».

JÉRUSALEM : « UN PAS POSITIF »

JÉRUSALEM (ATS/AFP). - M. Yitzhak
Rabin, chef du Gouvernement israélien ,
estime que les propositions de paix formu-
lées hier par le président Sadate « pourraient

constituer un pas positif vers un règlement du
conflit israélo-arabe, si le président de
l'Egypte précisait ce que serait l'apport du
Caire » en faveur de cette paix.

Devant une délégation de parlementaires
américains, M. Anouar el Sadate avait décla-
ré : « Tout ce que je demande c'est qu'Israël
se retire des territoires arabes occupés en juin
1967 » et que « toutes les parties - Israël et les
parties arabes - se réunissent à Genève pour
mettre fin à l'état de guerre, pour la première
fois depuis 28 ans, sous une forme officielle
et devant le monde entier ».

Commentant à Jérusalem devant des res-
ponsables de « l'appel juif unifié de France »,
la demande d'évacuation préalable de tous
les « territoires occupés » présentée par le
président Sadate, M. Rabin a rappelé
qu'Israël est prêt à se rendre à Genève, mais
sans condition préalable et pour y négocier
uniquement avec les Etats ayant participé à
la première conférence. II a également estimé
que cette demande égyptienne constitue
certainement « le premier signe des pressions
que les pays arabes s'apprêtent à faire sur la
nouvelle administration américaine avant
même que le président Carter soit entré à la
Maison-Blanche ».

Conférence sur la Rhodésie
Leçon de vocabulaire
« L'ambassadeur Richard est allé

prendre à Londres une leçon de vocabu-
laire : comment dire des choses connues
avec des mots nouveaux ». Telle est -
résumée - l'opinion d'un des leaders
africains partici pant à Genève à cette
conférence sur l'avenir de la Rhodésie
qui n'en finit pas de piétiner. Si l'accord
sur une date pour l'indépendance était
presque réalisé à la fin de la semaine
dernière, tout s'est écroulé dès que les
Africains - unanimes - ont réclamé que
la Grande-Bretagne fournisse des garan-
ties, c'est-à-dire qu'elle jette toute son
autorité dans le fléau de la balance pour
obliger lan Smith et son gouvernement à
tenir parole. Et c'est là que tout a croulé.
Car l'Angleterre, affaiblie politi quement
et financièrement , ne possède pas les
moyens de la politique que l'Occident
devrait mener en Rhodésie maintenant
pour éviter une mainmise des commu-
nistes sur ce pays à plus ou moins long
terme.

Entre Anglais et Rhodésiens blancs, le
dialogue est quasi inexistant. Trop de
rancunes se sont accumulées au cours
des ans pour qu'il puisse en être autre -
ment Depuis douze ans que la Grande-
Bretagne s'est fait mettre à la porte du
pouvoir à Salisbury, elle a certes multi-

plié les pressions économiques et politi-
ques à la tribune des Nations unies. On
sait ce que valent ces dernières. Harold
Wilson, puis Douglas Hume, avaient
certes rencontré lan Smith, mais la con-
fiance n'y était pas. Elle n'a jamais été
rétablie.

Aujourd'hui, les Africains espèrent
encore que. les Anglais, quoi que faibles,
auront le courage de demander de l'aide à
leurs partenaires du Commonwealth
pour fournir les garanties nécessaires et
les imposer par la force s'il le fallait.
Mais, hélas, rien ne semble indiquer que
Londres soit prêt à s'engager sur cette
voie.

Fait positif à enregistrer : une équipe
de la Télévision rhodésienne est à Genè-
ve pour enregistrer les déclarations des
différents leaders africains. Eux qui se
plaignaient d'être systématiquement
coupés des moyens de communiquer
avec les mass média des Blancs seront
au moins satisfaits sur ce point-là.
Quant au reste... chacun parle de rentrer
chez lui , fuyant le pluvieux novembre
genevois. A moins que des progrès
substantiels ne soient renregistrés d'ici
la fin de la semaine. Kissinger le
magicien saura-t-il sauver cette confé-
rence ? P.-E. Dentan


